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SIRE , 


LES Sciences utiles font connues SC protégées de VOTRE 
MA J E STE' ; lorfque j'eus l'honneur* de lui dédier SC de lui pré- 
fenter mon Cours d'Anatomie, je fus fenfiblement touché de la dif- 
tinclion qu elle accorda aux efforts que j'avois faits pour perfeclionner 
la connoiffance du Corps humain : les Médecins ne peuvent fixer cette 
connoiffance , fi néceffaire dans Hart de guérir , que par un exercice 
continuel, ou parle Jecours des Tableaux fidèles SC colorés de toutes 
les parties qui entrent dans la compofition de l'Homme, que j'ai re- 
préfentées dans cet Ouvrage. 

J'entreprends aujourd'hui de la même façon avec le fecours de 
l'Art que j'ai perfectionné , de donner en couleur des Tableaux im¬ 
primés des Plantes dans leur état naturel , avec les differtations 
convenables à la Botanique que je range fous un nouveau point de 
vue 9 à côté de ceux que nous ont donné Tournefort SC Linnæus. 
VOTRE MA J ESTE' me fait la grâce d'accepter la Dédicace de ce 
nouveau Cours, SC du Syfiême qui l'accompagne ; SC j'ai l’honneur de 
lui en présenter les prémices. Les regards de VOTRE MA JE STE 
animent les cœurs , encouragent les Philofophes SC les Sçavans dans 
la pénible carrière des Lettres , SC les Auteurs parcefeul agent réuf- 
fiffent dans les plus grandes entreprifes : c'eft ce que j'ai déjà éprouvé , 
SC l'on verra en moi encore ce puiffant effet dans les Plantes que je 
vais donner. Etant avec le plus profond rejpecl , 
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DE VOTRE MAJESTE, 




En 1749 à Compiegne. 


Le tres-humble & obéiffanc 
fèrviteur & fide'le fujet, 
Gautier Dagoty. 
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PRIVILEGE DU ROI 

ACCORDÉ AU S* JACQUES GAUTIER DAGOTY , 

Anatomifte SC Botanifle Penfionné du Roi , Inventeur de LTmpre([ion combinée , 
fur toile SC fur papier , en couleurs fixes , pour les fleurs SC les plantes , SC de 
la Théorie de lArt d'imprimer les Tableaux. 

EXTRAIT DES REGISTRES DU CONSEIL D’ÉTAT. 

Du s Septembre 1741. 

P A R la Requête présentée au Roi en fon Confeil par Jaques Gautier , contenant que 
Sa Majesté, par Arrêt du Confeil du 12 Novembre 1737, a permis au fieur le Blond 
ôc à ceux qui lui feroient donnés pour Adjoints , d’exercer feuls pendant l’efpace de Vingt 
années , exchifivement à toutes perfonnes , l’Art d’imprimer les Tableaux avec trois Planches ; 
& par autre Arrêt du I er Avril 1738 , Sa Majesté, en ordonnant l’exécution du précédent, 
auroit ordonné que le fieur le Blond feroit tenu de travailler à fon Art d’imprimer les Tableaux 
en préfence des fieurs Dufay de l’Académie des Sciences, êc Intendant du Jardin Royal ; 
Duhamel aufii de l’Académie des Sciences ; Gautier de Mont-Dorge , Maître de la Chambre 
aux Deniers , & de la D 1,c Bàfleporte , reçue en furvivance pour la place de Dellînateur au 
Jardin Royal, qui lui à voient été donnés pour Adjoints , au défir dudit Arrêt du 12 Novembre 
1737 ; êc qu’il leur déclareroit tous les Secrets de la Pratique de fon Art ; mais que ledit fieur 
le Blond eft décédé^u bout de deux années, fans avoir prelque fait aucun ufage de ce Privilège ; 
enforte que, quoique Sa Majesté ait paru dans le defiein d’introduire cet Art dans le Royaume, 
en accordant le Privilège au fieur le Blond , il n’a pas néanmoins eu le fuccès qu’on en pouvoit 
attendre au moyen du décès dudit fieur le Blond, auquel ledit Privilège étoit perfonnel , & 
eft celfé par fon décès ; & comme le Suppliant poftede le même fecret, qui eft très-intéreflant 
fur-tout pour l’Anatomie , la Botanique û f Hiftoire Naturelle , il défireroit d’exercer ledit Art, 
fi Sa Majesté veut bien lui accorder le Privilège. A ces caufes requéroit ledit fieur Gautier 

a u’il plût à Sa Majesté lui accorder le Privilège exclufif d’exercer pendant trente année l’Art 
'Imprimer les Tableaux avec trois Planches , avec la faculté de choifir un Alfocié qu’il jugera 
à propos pour l’admettre à fon travail, & trois Adjoints, dont le choix fera confirmé par Sa 
Majesté ; & qu’en cas qu’il vienne à décéder avant l’expiration defdites trente années , ledit 
Privilège appartiendra à Marie-Anne Moreau , fon époufe , & à leurs Enfans nés & à naître , 
conjointement avec Galpar Gautier fon frère, & au furvivant d’eux pour le tems qu’il en 
reftera à expirer* Vu ladite Requête : Oui le Rapport du fieur Orry , Confeiller d’Etat &c 
ordinaire au Confeil Royal, Controlleur Général des Finances : Le Roi , en fon Confeil , 
ayant aucunement égard à la Requête , a permis & permet audit Jacques Gautier d’exercer 
pendant l’efpace de trente années , à compter delà date du préfent Arrêt, l’Art d’imprimer 
les Tableaux avec trois Planches. Fait Sa Majesté défenfes à toutes perfonnes, de quelque 
qualité & condition quelles foient, de le troubler, fous quelque préxte que ce puifle être , 
dire&ement ou indirectement, à peine de tous dépens, dommages & intérêts. Fait au Confeil 
d’État du Roi tenu à Verfailles le 5 Septembre 1741. Collationné, Signé, De Vougny . 

BREVET de fix cens livres de penfion , du iS Novembre 1764 ., accordé par 
Sa Majesté au fieur Gautier Dagoty, pour le Cours dé Anatomie imprimé en 
Couleurs , qu'il a donné au Public , SZ dont il va faire une fécondé édition. 

.A.Ujourd'hui , dix-huit Novembre mil fept cent foixante-quatre, Le Roi étant à Verfailles 
s’eft fait repréfenter fa décifion , du 29 Septembre 1749 , par laquelle Sa Majesté auroit 
accordé au fieur Gautier , Auteur d’un Cours d’Anatomie, qu’il a dédié k Sa Majesté , 
une Penfion de fix cens livres, & voulant aflurer audit fieur Gautier la jouiflance de ladite 
Grâce pendant fa vie ; Sa Majesté a déclaré & déclare , veut & entend que ledit fieur 
Gautier continue de jouir, par chacun an de fa vie durant, fur fes fimples quittances, de 
ladite penfion annuelle de fix cens livres , que Sa Majesté a bien voulu lui accorder par 
fa décifion fufdite , ôc qu’il en foit payé par les Gardes de fon Tréfor Royal, préfens & à 
venir, fuivant les États ou Ordonnances qui en feront expédiés en vertu du préfent Brevet, 
que pour aftiirance de fa volonté Sa Majesté a ligné de fa main, fait contrefigner par moi 
Confeiller-Sécrétaire d’État, & de fes Commandemens & Finances. Signé , LOUIS. 

Et plus bas ; Phelypeaux. 





LETTRES RENOVEE LLÉES , du iS' Mars // 67,portant Privilège 
zxclujif four les Planches Anatomiques ,, /<z Cdkcüon des Plantes imprimées 

en couleur naturelle-. 


XjOUIS, par la GRACE Ce Dieu, Roi de France et de Navarre : A nos amés 
ôc féaux Confeillers , les Gens tenatis nos Cours de Parlemens , Maîtres des Requêtes 
Ordinaires de notre Hôtel , Grand - Confeil , Prévôt de Paris , Baillifs , Sénéchaux , leurs 
Lieutenans Civils St autres nos Jufticiers qu’il appartiendra. Salut. Notre bien amé le fieur 
Jacques Gautier Dagoty , poffédant feul l’Art & le véritable Secret de Graver & Imprimer les 
Tableaux en Couleur ; nous ayant fait expofer -qu’il défircroit faire imprimer St donner au 
Public une fuite de Planches d’Anatomie, ..pour la démonftration des differentes parties du 
Corps Humain, imprimées en Couleurs naturelles d’après les parties diflequées par lui, avec des 
tables indicatives 6c explicatives defdites Planches , St une C'oile&ion de Planches de Plante 
d’Ufage St de Plantes Curieufes imprimées en couleurs, avec leurs tables, de fa compofition ; pour 
quoi il Nous a fait fupplier très-humblement de lui accorder nos Lettres de Renouvellement 
de Privilège, fur ce néceffaires. A ces Causes , étant informé que les travaux entrepris à' 
o-rands frais , du vivant de feu fieur le Blond, ont été continués Se même perfectionnés depuis 
fa mort, par ledit fieur Gautier Dagoty ; Nous lui avons permis Se permettons par ces Préfentes 
d’exercer l’Art d’imprimer les Tableaux en Couleur, de donner au Public la fuite des Planches 
d’Anatomie St des Plantes d’Ufage & Curieufes , Se faire imprimer les Tables indicatives St 
explicatives defdites Planches, en telle forme,manière St grandeur, feuilles féparées ou autrement, 
St autant de fois que bon lui femblera ; St de les vendre , faire vendre St débiter par tout notre 
Royaume pendant le tems de fîx années, à compter de la date des Préfentes. Fai Ions défenfes à 
toutes perfonnes, de quelque qualité quelles foient, de graver ou faire graver copier, ou faire copier, 
vendre, faire vendre , débiter., ni contrefaire en noir, en couleur St en façon quelconque lefdits 
Ouvrages, St à tous Imprimeurs, autres que ceux qui feront choifis par le fieur Gautier Dagoty, 
d’imprimer les tables indicatives qui feront jointes auxdites Planches, St fous quelque prétexte 
que ce foit d’augmentation, corre&ion ou autrement, fans la permiffion expreffe dudit Expofant 
ou de ceux qui auroient droit de lui, à peine de confifcations defdits Ouvrages contrefaits, ainfi 
que des deffeins , prefles , outils St autres uftenfiles qui auroient fervi à ladite contrefa&ion ; 
de 3000 livres d’amende contre chacun des contrevenans , dont un tiers à Nous, un tiers à 
l’Hôtel-Dieu de Paris , St l’autre tiers audit fieur Gautier Dagoty , ou à Ceux qui auroient droit 
de lui, St de tous dépens, dommages St intérêts ; à la charge que ces Préfentes feront enregiftrées 
tout au long fur le Régiftre de la Communauté des Libraires St Imprimeurs de Paris, dans trois 
mois de la date d’icelle ; que la Gravure St Impreflîon en Couleur defdits Ouvrages fera faite 
en notre Royaume St non ailleurs ; que l’Impétrant fe conformera aux Règlemens de la Librairie , 
en ce qui concerne l’Impreffion defdites Tables ; St que fans déroger aux Statuts delà Communauté 
des Imprimeurs en Taille-douce, il fera tenu de faire faire l’Imprelfion de fes Planches de la 
manière St ainfi qu’il en a été ufé jufqu’à préfent avec ladite Communauté , conformément aux 
Arrêts de notre Confeil, St à ceux de notre Cour de Parlement de Paris des 16 Déc. 1741,8t ï 1 
Janvier 1742 ; St qu’avant de mettre en vente lefdites Tables , les Manufcrits d’icelles feront 
remis dans le même état, où l’Approbation y aura été donnée , ès mains de notre très-cher féal 
Chevalier Chancelier de France le fieur de Lamoignon; St qu’il en fera enfuite remis 
deux Exemplaires de chacun dans notre Bibliothèque publique , un dans celle de notre 
Chateau du Louvre, un dans celle de notredit fieur de Lamoignon, St un dans 
celle de notre très-cher St féal Chevalier Vice-Chancelier St Garde des Sceaux de France le 
fieur de Maupeou , le tout à peine de nullité des Préfentes : Du contenu defquelles 
vous mandons St enjoignons de faire jouir ledit Expofant St fes Ayans caufe , pleinement St 
paifiblement, fans fouftrir qu’il leur foit fait aucun trouble ou empêchement. Voulons que la 
copie des Préfentes, qui fera imprimée tout au long au commencement ou à la fin defdits 
Ouvrages , foit tenue pour dûement fignifiee , St qu’aux copies^ collationnées par 1 un de nos 
amés St féaux Confeillers-Sécrétaires, foi foit ajoutée comme a l original. Commandons au 
premier notre Huifiîer , ou Sergent fur ce requis , de faire , pour 1 exécution d icelle , tous a£tes 
requis St néceffaires , fans demander autre permiffion , St nonobftant clameur de Haro , Charte 
Normande, St lettres à ce contraires. Car tel eft notre plaifir. Donné a Paris, le dix-huitième jour 
du mois de Mars , l’an de grâce mil fept cent foixante-fept, St de notre Règne le cinquante- 
deuxième. Par le Roi en fon Confeil ,• Signé, Le BÈGUE. 

Régijlré fur le RegiJlre XVII de la Chambre Royale G* Syndicale des Libraires G* Imprimeurs de Paris. N", Fol. i8r. 
conformément aux Règlement de 172} , qui fait défenfes , Art. 41. , à toutes perfonnes , de quelques qualités G- conditions qu’elles 
foient, autres que les Libraires G* imprimeurs, de vendre , débiter , faire afficher aucuns Livres , pour les vendre en leurs 
noms , foit qu’ils s’en difent les Auteurs ou autrement ; b à la charge de fournir à la fufdite Chambre neuf exemplaires, preferiu 
par l’Art 108. du même Réglement. A Paris , ce premier Avril 1767. Signé , GANEA U, Syndic. 
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Tourn. C. XIV S. n. G. r. 


Lin. Syngenfla poligam. fuperflua. 80 


Gaut. F. 6. C. 9. E. 10. 




PLANTES D'USAGE- 

L ’CEillet D’Inde simple A. Tagetes maximus , reBus , flore fimplici , ex luteo pallido. J. 

B. 3. ioo. * Tanacetum africanum , majus , fimplici flore , C. J 5 . iV». 113. * Flos africanus 
major , fimplici flore , Tabern. icon. 13. 

L’(Eillet d’Inde double B & D. Tagetes maximus re£tus , flore maximo retfo , *#«/- 
tiplicato J. B. 3. IOO. * Tanacetum , fivc flos africanus major , flore pleno C. B. Pin. 132- * Flos 
africanus major , aureus, multtflorus Tabern. icon 13. 

L’CEillet de Barbarie C. Tagetes indtcus , minor , flore pleno , luteo rubefcente. Tourn. 
* Caryophyllus indicus , plems, flore luteo-rubefcente , «tf'wr , Eyfl. 

L’CEillet d’Inde eft une Plante fur les vertus de laquelle les fentimens ont été partagés. 
Dodonée prétend que l’CEillet d’Inde eft un poifon. 11 rapporte l’expérience d’un Chat qui 
fut empoifonné pour en avoir mangé j celle de plufieurs Rats qui moururent après en avoir 
rongé la femence j celle de quelques Cochons qui eurent le même fort, & celle d’un En¬ 
fant à qui la bouche & les levres enflerent pour en avoir mâché la fleur. Plufieurs Botaniftes 
ont réfuté le fentiment de cet Auteur, & ont alluré que l’CEillet n’étoit point un poifon. 
Lemery dit en avoir fait manger à des Chiens qui n’ont point été empoifonnés. On culti¬ 
ve cette Plante par rapport à la beauté de fes fleurs relie fait l’un des ornemensdes Parterres, mais 
elle eft d’une odeur infupportable, ainfi que la Couronne impériale. On croit que cette 
Plante vient originairement d’Afrique , & que celles du Mexique & du Chili ont été tranf. 
portées par les Efpagnols dans ces Pays. Elle fleurit en Juin. 

no C. B. pin. 133. * Caryophyllus mexicanus , alter 
polyantos , fiflulofo flore , Col. part. 1. 48. 

Tagetes indicus , minimus , flore fericea hirfutie 
obfito H. L. Bat. * Tanacetum. africanum minimum , 
J'ericea hirfutie objitum C. B. pin. 13$.* Caryophylli 
hifpani dicli varietas feptima & oclava , Col. Defcript. 
part. 1. 47. 

Tagetes foliis tenuiffimè divifis. * Tanacetum afri¬ 
canum , foliis tenuiffun'e divifis. C. B. pin. 133.* Ca¬ 
ryophylli hifpani dicli varietas nona , Col. Defcript. 
part. 1. 47. 

Tagetis fpecies flore fruchtque car entes , foliis fati- 
dis & ad neryum fere incifis dignofci folent. 


TOURNEFORT, 

f T agîtes eft planta genus , flore A 'raiiato , cujus 
fcilicet diufcus ex plurimis flojculis multifariam inci¬ 
fls ; corona vero ex femifloj'culis compomtut, embrio- 
nibus incidentibus & calice a , b , monophyllo & tubu- 
lato comprehenfls. Embryones autem demie abeunt in 
domina angulata , capitulo foliato inflrucîa & thalamo 
ajflxa : occurrunt plerique flores ex flofculis fiflulofls 
compoflti, 

Tagetis fpecies funt. 

Tagetes maximus, reclus , flore fimplici , ex luteo 
pallido , J. B. 3. 100. * Tanacetum africanum , ma)us* 
fimplici flore C. B. pin. 133. Flos africanus, major , 
fimplici flore Tabern. icon. 1 3. 

Tagetes maximus, reclus , fore maximo , multi¬ 
plicato J. B. 3. 100. * Tanacetum , flv'e flos africanus , 
major, flore pleno C. B. pin. 131. Flos africanus >ma- 
jor , aureus , multtflorus , Tabern. icon. 1 3. 

Tagetes indicus minor, fimplici flore , flv'e Caryo¬ 
phyllus indicus , flv'e flos africanus J. B. 3. fl. * Tttr- 
nacetum africanum , feu flos africanus minor C. B. pin. 
133. Flos africanus minor,flore fimplici. Tabern. icon. 
12. 

Tagetes indicus minor, multiplicato flore J. B. 3. 
99. * Flos africanus minor , multtflorus , Tabern. icon. 
1 x ' * Tanacetum africanum flv'e flos africanus minor , 
flore pleno C. B. pin. 133. 

Tagetes indicus, minor , flore pleno , luteo-rubef¬ 
cente. * Caryophyllus indicus , plenus , flore luteo-ru¬ 
befcente , minor. Eyfl. 

Tagetes indicus médius, flore luteo-pallido' J. B. 
3 - 99. 

Tagetes indicus médius, flore luteo, multiplicato , 
H. L. Bat. 

Tagetes indicus , flore fimplici , fiflulofo , H. L. 
Bat. * Tanacetum , flv'e flos mexicanus , flore fiflulo¬ 
fo , fimplici C. B. pin. 133. * Coriyophyllus mexica¬ 
nus , flore fiflulofo , fimplici , Col. part. 1. 46. 

Tagetes indicus, flore fiflulofo , duplicato H. L. Bat. 
* Tanacetum fiv'e flos mexicanus , flore fiflulofo , pie— 


L I N N Æ U S. 

801. Tagetes Œillet d’Inde. Tournef. 27 8. Valll. 
A. G. 1710. 43. iy Dill. elth. 180. Z75>. Calix a, 
communis , fimplicifflmus,monophyllus,ereclus , oblon- 
gus , pentagonus , quinquédentatus. Corolla C. com- 
pofita radtata. Corollula Hermaphoditæ tubulofœ ,plu- 
res in dtj co. Femininæ ligulatce,quinquejn radio. Propria 
hermaphoditi tubulof a , femiquinqucfida , obtufa , calyce 
longior : lacimis hnearibus intwrfum vi/lofis. Feminis 
ligulata hermaphroditis longtor , longitudine & latitu- 
dine fere a quali s , obtufijjima verfùs tubum anguflior. 
Stamina , hermaphroditisfllamenta quinque , capillaria , 
brevifflma. Anthera cylindracea , tubulofa. PiftilJum 
hermaphrodite Germen oblongum. Stylus filiformis , 
longitudine flaminurn. Stigma bifidum , tenue , reflexum. 
Feminæ Germen oblongum. Stylus filiformis , longitu¬ 
dine hermaphoditi. Stigma bifidum , tenue , reflexum. 
Pericarpiun nullum. Calix immutatus, leviter ore con- 
nivens major faclus. Semen Hermaphroditis Joli tari a , 
linearia , compreffa , calice paulo breviora , coronata 
fquatnis quinque , .ereclis aeuminatis inaqualibus. Femi- 
nis Jimiha hermaphroditis. Receptaculum b mudum , 
pai vum, planum. 

Tagetis fpecies funr. ( izo<j. Sp.pl.) 

1. TAgetes ( 4 patula.) caule fubdivifp patulo, Hort. 





il 


fp ; 


Clifif, 41 S. Hort. upf, 16 j. Roy. Lugdb. 180. 

Tanacetum afiricanum f. F/os afiricanus tninor. Bauh. 
pin. 13 t. 

Flos africanus. Dod. pempt. z'jy. 

Tagetes indicus tninor , multiplicato flore. Tourn. 
infi. 4Ü&. 

Tagetes minor , fiore fulvo maculato. Dill. elth. 17 J. 

J6x. 

Habitat in Mixico. ( annuas. ) 

1. Tagetes ( * ereftà ) caule Jimplici ereclo , pedun- 
eulis nudis unifions. Hort. Clijf 418. Hort. ujp. 167. 
Roy. Lugdb. it>o, 

Tanacetum africanum majus , Jimpliù fiore. Bauh. 
pin. 135. 

Cariophylhis indicus. Cam. epit. 401?. 

Tagetes maxirnus reclus , fiore maxirno multiplicato. 
Bauh. hiji. 3 . p. 100. 

Tagetes mexicanus , fiore, fijiulofo , Jimplex. Col. 

Tagetes mexicanus allerpo'lyanthos JijiuloJ'o , Jimplex. 
Col. 

Habitat in Mexico. ( annuas. ) 

Tagetes ( * minuta ) caule Jimplici , recto , pedun- 
culis fquamojis multifioris. Hort. CH fl. 419. 

Tagetes mulciflora, minuto fiore albicante. Dill. elth. 
374. t. 1S0.fi 36Z. 

Habitat in Chilli. ( annuas , ) 

GAUTIER. 

L’Œillet d’Inde a fa fleur de la claiïe des Singene- 
Jia polygamia Juperfiua. Selon Linneus, le mot de lin¬ 
ge ne fia eft donné aux fleurs dont les étamines font 
attachées au cylindre -, le nom de polygamia eft don¬ 
né aux Fleurs qui , dans la meme Plante , font her¬ 
maphrodites & mâleSjOU hermaphrodites & femelles, fur 
la même tige,ou dans le même calice ; & celui de luper- 
flua , fi les Fleurs hermaphrodites font dans le difque, 
& les femelles dans la couronne ; ce qui donne à ré¬ 
fléchir fur les Sexes des Plantes. 

Les parties de la Fleur font le calice, la corolle, 
les étamines 8c le piftile. 

Celles du Fruit font le péricarpe , la femence & 
le réceptacle. 

L’eifence de la Fleur confifte dans l’Anthere & le Sti¬ 
gmate , lelon Linneus ; celle du Fruit dans la lè- 
nience : c’eft fur quoi il fonde tout fon lyftême. 

Cahx ergo eJlThalamus , Corolla Aulccum , Fi/amen - 
ta VaJ'.a fpermatica, Anchera Tejiiculi , Pulvis Geni- 
tura , Stigma Vulva , Stylus Vagina , Germen Ova- 
rium , Pcricarpiurn Ovarium fcecundatum , Sernen 
Ovum. 

Plantarum Ventriculus eft Terra, Vafa- chylifiera 
Radix , Ofifia Trur.cus , Pulmor.es Folia , Cor Calor: 
lune Planta Animal inverfum Veteribus dicta fuit. Lin- 
nccus , Fundamenta Botanica. Ceft-a-dire que le ca¬ 
lice eft le lit de la Plante , la corolle la couverture, 
les fils des étamines les vaifleaux fpermatiques, Y An¬ 
thère le Tefticule , la poujfiere des étamines les em- 
brions, le Jiigma la vulve, le ftyl le vagin, le germen 
l’uterus , le fruit l’ovaire faconde , & la femence 

Tœu£ 

Moyennant cet arrangement des Fleurs , l’Œillet 
d’Inde eft de celles dont le calice , qui eft le lit 
nuptial, félon Linneus, ne porte pas dire&ement les 
fleurs ; mais il fert de fupport au récetable, qui porte 
alors lui-même les diverfes fleurs, & cette partie de 
la fleur dont Linneus ne parle pas ici , doit être le 
matelas , s’il faut mettre les figures en ufage , & les 
petites couvertures qui couvrent chacune leurs flof- 


cules, des couvre-pieds féparés, qui garantilTent des 
impreflions de l’air leurs utérus. 

Les Flofcules du difque , ou du centre, qui font en 
grand nombre & hermaphrodites , félon cet Auteur , 
ont la Corolle en tube, divifée fur les extrémités en 
cinq, obtule , plus longue que le calice , &c garnie 
en dedans de lignes frangées & velues. Les Etamines 
au nombre de cinq , ont leur Fil capillaire très-court, 

& les Anthères cylindracées & tubuleufes. Le Piftile , 
fon Germen oblong. ; le Stil filiforme , plus long que 
les étamines;le Stigma recourbé , fort mince , divi- 
fé en deux. Sa Semence , feule , marquée d’une liane 
creufe, couronnée de cinq écailles hériflées, poin¬ 
tues & inégales. 

Les flofcules femelles prétendues , ont les corolles en 
fpatule , au nombre de cinq, & en rayon, plus lon¬ 
gues que celle des hermaphrodites prétendues , auflï 
larges que longues, obtul’es, & vers le tube très-aigues. 
Point d'Etamines. Le Germen oblong ; le Stil filifor¬ 
me , plus long que celui des fleurs hermaphrodites ; 
le Stigma diviié en deux , fort mince ,8c recourbé. 

La Semence de même que celle des fleurs hermaphro¬ 
dites du difque. 

Les Utérus font donc femblables entre les fleurs pré¬ 
tendues de fexe compofé , & celles où l'on ne re- 
connoît que le fexe féminin. La feule différence con¬ 
fifte dans l’allongement du vdgin, ou du ftil. Ces Uté¬ 
rus partent tous du même réceptacle , prennent leur 
accroiflement & leur nourriture du même lieu , il 
n’eft pas étonnant de croire que les tefticules , ou 
glandes feminales des fleurs du difque , aient aidé à 
la fécondité de tous les utérus en général attachés au 
même lieu d’où partent les fils de ces glandes. Mais 
il me parole difficile de perfuader que les embrions 
enfermés dans le tube de leur corolle avec cette pré¬ 
tendue pouffiere vivante & féconde de l’anthere , 
fait (ortie comme un jet & tombée à propos pour aller 
enfiler une prétendue vulve recourbée, bifpartie , min¬ 
ce , 8 c fans apparence d’ouverture , avec un vagin 
filimorne allongé , pour féconder une graine. Dans 
une fleur fans étamine, à qui on a donné mal-à- 
propos le nom de femelle , je définis plus fimple- Il 
ment la fécondation d’une fleur telle que celle-ci, puif- 
que les graines eu fes flofcules font pofées fur un même 
calice & qu’elles n’ont qu’un réceptacle commun. 

Je dis que le réceptacle , qui eft le placenta dans toutes 
les fleurs, n’eft point ici renfermé dans un fruit, ni dans 
une colfe; qu’il porte les graines, comme tous les autres; 

& que, pour la confervation des embrions , comme 
ils ne font point garantis par aucun péricarpe, les 
pétales difperfés entre ces graines , leur fervent de 
couvertures, & moyennant cet arrangement, les fleurs 
des bords les plusexpofées ne font point accompagnées 
d’étamines 8 c font en lames ; mais celles du centre ou 
du difque , qui font en tube, ont des étamines qui 
lervent à la circulation générale. A 

La Racine eft barbue , d’un blanc fale, 

La Tige eft cannelée & branchue. 

La Feuille eft palmeufe ou pinnée. 

vertus. 

Les feuilles écrafées & prifes avec de vin, corri¬ 
gent le froid de l’eftomach , provoquent les urines , 
les mois des femmes, & les lueurs , diffipent les vents * ■ 

excitent la femence. Elles remédient aux convulrions* 
à la cacherie , à l’hydrepifie : le fuc pris avec de 
l’eau tiede, excite le vomilfement, Hernandcs. 
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Tourn. C. XI S. i. G. 


Lin. Syngenfi a poligam. monogam. 8 ni 


Gaut . F, j. C. j. E, t. 


PLANTES D’USAGE 

L A BALSAMINE double A. ( Plan. I. ) Balfamina in die a , flore rubtnte pleno. Prodr. 2. 22, 
* Impatiens ( Balfamina ) pedunculis uni-floris fubaggregatis , foliis lanceolatts :fuperioribus alternis , 
neciariiiflore brevioribus. Linn. 5. (habitat in india.) 

La Balsamine simple , a , b, c. Bafamina fœmina C . B. pin. 30 6. * Balfamina Dod. pempt. 
671. * Balfamina fœmmaperflei folia , vel faltcis folio I. B. 2. pop (habitat m india.) 

LaBalfamine eft cultivée dans les jardins par la beauté des fleurs qu’elle produit en abon¬ 
dance. Les belles efpeces de cette Plante nous viennent des Indes , de la Chine & de l’Ifle de 
Ceilan. C’eftune fleur d’été, elle eft annuelle i fon fruit eft fait en douves détachées, qui ne 
tiennent les graines clofes qu’autant que l’on ne le touche pas ; mais par le toucher 
ou par l’agitation de la plante dans les grands vents, les douves quittent leur appui, fe déta¬ 
chent & fe courbent toutes en dedans, & lorfque les graines font mûres ce mouvement les arra¬ 
che de leur place, & les feme à une certaine diftance de la plante II y a une efpéce de Balfa- 
mine qui vient en Europe & en Canada, dans les forêts, nommée Nolime tangere , que Tourne- 
fort & Linnæus mettent dans la claffe de celles-ci, & qui efl appellée ainfi parce qu’au Ample 
toucher du fruit, qui efl une efpéce de colïè , il fe fépare & fe reploie en élançant fa femence 
avec une extrême célérité. Cette plante efl nommée Bailamine du nom Balfamo , par rapport aux 
vertus que lui attribuent les anciens Botanifles. 

BAisAMiNAlurea, five Noli me tangere major, Virginia 
TOURNEFORT, floribus faturaù luteis, rubentibus maculis intus notatis 

Pluk. almag. Bot. 

41S. in/?. Balsamina eflplantagenus,florepolypetalo Balfamina à Balfamo propter vim Balfamicam mo~ 

A, anomalo. Is autemvel tetrapetalos vel he apetalos. mordicte, quam auclores Rei herbarice inter Balfamina 
Floris tetrapetalipetalum fuperius a,fornicatum efl, infe - fpecies recenfuerunt. 
nus b,concavum & caudatum, imbus lateralibus c , auritis 

& amplioribus. Floribus hexapetali qui ravijfimus efl, LINN Æ U S. 

partes , a, b, i, c, h , Piflillum k duobus foliolis flipa- 

tum, floris meditullium occupât , abitquc deinde infruc- 8 i2.Gcn.\w> ATitns.Riv.IV.i 46 .B alfamina,¥>a\(a.rc\\- 
tum B nuncexutraque parte turbinatump , nunc filiquœ ne. Tournefl 235. riv. IV. 143. Calyx perianthium di- 
tzmulum, ex pluribus veluti rmifculis m , conjiantem , phyllum , minimum : foliolis fubrotundo-acuminitatis , 
Vl elaflica hac illac diflilentum feminibufque fatum a , œqualtbus , verjus latera floris pojitis, coloratis, deci- 
axi e, placenta ajflixis. duis. Corollâ a, b , c, h , i , pentapetala, ringens :pe* 

talis inccqualibus: quorum Petalum, a,J'ummum fubro- 
Baliaminæ fpecies funt. tundum, planum, reclum, levïter trifidum, apice acumi-r 

natum , labium fuperius conflituens. Infima paria, re->- 
B ALSAMINA fœmina C- B. pin. 306* Balfamina Dod flexa, maxitna , extorfum latiora, oh tuf a, irregularia, 
pempt. 6 71. * Balfamina foemina, perflei folia, velfa- flmilia, labium iiiferius conflituentia. Intermedia b paria, 
licis folio. J. B. 2.909. flmilia , oppoflta -, ad bafln , exorta. Nectarium h rnono- 

Balsamina foemina, flore candido H , L. Bat. pliyllum, cuculi inflar fundum floris recipiens , ore obU- 
Baisamina fœmina , flore partim candido,partim quum extorfum ajjurgens, bafl in cornu deflnens ; Scâ- 
rubro. H. L. B. . men, jilamenta quinque breviflirua, verfus bafln angufl 

Balsamina flore major e, fpeciofo * Balfamina fa- riora, incurva. Anthera totidem , connata, bafi divifa. 
mina, foliis amplioribus , flore majore, atnæne pur pu- Piflillum k Germens ovato-acuminatum. Stylus nullns 
rafcerne, Schol, Bat. Stigma flmplex,antheris brevius Pericarpium B, Capfula 

Balsamina flore majore, candido. umlocularis, quinquevalis m elaflice difliliens valvulis 

Ba lsamina fœmina , angufiis & eleganter crenatisfo- infpiram convoitais. Semçn plura a fubiotunda recepltt- 
lüs , flore albo minore Pluk. almag. Bot. * Balfamina culo e columnari affixa. 

indica, flore albo. Breyn. prodr. 2. 22. ObJ. deficiunt, in alias petala V. in aliis cornu neclarii. 

B a lsamina indica, flore ex albo & fuav'e purpuraf- Capfula figura differt.;hinc impatiens Riv. Capfula 
cente colore elegantiflimo , variegato. Breyn . Prodr . oblongafuit: & Balfamina Riv. fubrotunda. 
z. 11. 

B alsamina indica, flore rubente pleno : Breyn. Impaciencis fpecies funt. (1328. Spe. j 

Prod, 2 z. 

R A ts am wAÏnd\ca.angufli-folia flore minore ,rubellto, * Pedunculis unifions, 

elegantiflimo.* Balfaminafoemina, Zeylanica, anguflo .... 

folio par. Bat. ioy. 1. Impatiens ( * chinenfis) pedunculis uniflorisfolt- 

B a l s amin A lutea five Noli me tangere C. B. Pin. 3 o 6 tariis , foliis oppojitis ovatis, neclariis arcuatis. 

* Noli me tangere J. B. 2. 908. * Impatiens herba dod Habitat in china. (annuas ). 

pempt. 659. Caulis alternatim ramofus , ruber. Folia oppoflta fef- 

B a lsamina five Noli me tangere, flore pallido C. B. filia ., ovata , fubferrata. Pedunculi axillares , folitarii. 
Pin. 3 07. folio longiores, uniflori, Bios pur pur eus. Neçlarium valde 

Balsamina five Noli me tangere florepurpurafeente. arcuatum crajjutn. 





t. Impatiens (latifolia.) pedunculis unifionsfolita- 
Jiis , foliis ovatis yferraturis lanceolantis, neclariis flore 
longioribus. 

Valü-onapu. Rheed. mal. $>p. 9 1.1. 48. 

Habitat in India. ( annuas ). 

folia lanceolata , alterna , crenata , e fingula ereno 
mucrone prominente. Pedunculi folitarii , uniflori , Ion - 
gitudinefere foliorum. Flos I. magnitudine Balfamina , 
cf calcar Subulatum , longitudine , /<rre pedunculi. 

Impatiens ( oppofitifolia ) pedunculis unifions aggre - 
gatis , foliis oppojitis linearibus. Fl. çevl. 3 14. 

Kondam-pallu. Rheed. mal. y.p. 57. r. 31? 

Habitat in Zeylona arenofis. 

Impatiens ( cornuta) pedunculis unifions aggregatis 
foliis lanceolatis, neclariis\fiore longioribus Fl. {cyl. 3 16. 

Balfamina latifolia, fioris calcari longiffimo, Burin* 
leyl. 41. t. 16.fi 1. 

Habitat in Zeylona. {annuas.) 

5. Impatiens (Balfamina) pedunculis unifionsfubag- 
gregatis , foliis lanceolatis : fuperioribus alternis , nec- 
tariis flore brevioribus. Hort. upf. zj6. 

Impatiens pedunculis tonfertis unifions, hort cliff. 

41 &, 

Lacca herba. Rumph. amb. j. p. 174. t. 9©. 

Tilo-onapu five Nolengu. Rheed. mal. $.p. lQl.t.%1. 

Balfamina temina. Bauh.pin 30 6. 

Balfamina Dod. pempt. 671, 

Habitatin India (annuas). 

** Pedunculis multifiorisi 

6. Impatiens (* triflora) pedunculis tri fioris folittt • 
ri/j, foliis angufiolanceolatis. Fl. {çyl. 315. 

Balfamina anguflifolia , floribus ternis commuai pe- 
dunculo ortis. Burm. [eyl. 41. t. 1 6. fi 1. 

Balfaminaere&z feufemina,perfica-auguflo-folio çey» 
ianica. Hertru par. 105. t. 105. 

Habitat in Zeylona paludofis. 

7. Impatiens ( noli tangere.) pedunculis multi fioris 
folitariis, foliis ovatis , geniculis caulinis tumentibus. Fl. 
fvec. 711. 79Z. Dalib.paris. 170. 

Impatiens pedunculis f olitariis multifioris. Horu Cliff. 
41S. Roy. Lugd. 431. Hall. helv. 405. caule angulato 
gort. gelr, jo 1. 

Balfamina lutta feu Noli me tangere. Bauk. pin. 3® 6. 
Noli me tangere. CoU ecphr. 1. p. 149. /. 1 jo. 

Habitat in Europe , Canada nemoribuu ( pcrcnnes, ) 

GAUTIER. 

La Baifamine porte fes fleurs fur fai (Telle des feuilles. 


elles font feules fur un meme peduncule , ou plufieurs 
attachées au même pied -, Linneus les diftingue dans fon 
fpecies plantarum , comme nous venons de rapporter, 
en pedunculis unifions , & pedunculis multifioris. Le 
noli tangere eft de cette clafle ici. 

La Fleur de la Baifamine eft irrégulière. Celles qui 
font ici repréfentées font hexapétales, fi on comprend 
le Nettaire h fait en cornet & pofé au bas de la fleur. 
C’eft ce qu’a fait Tournefort. Le pétale fupérieur ou 
levre fupérieure de la fleur a eft accompagné de deux 
petales latéraux^, dont le défaut/, fait les Bel famines 
tetrapétales de Tournefort. Les Etamines ne font pas ap¬ 
parentes , on ne peut les voir que fur la fleur même , 
le pifiile k , devient le fruit en cofte B , compofc de cinq 
mulcles, ou douves, /», élaftiques qui fe courbent in¬ 
térieurement. Les femences,a,fonr noires & comme des 
petites lentilles , un peu globuleufes, attachées au ré¬ 
ceptacle , ou plancenta, e. 

T. 3* La Racine eft branchue, nerveufe ; les rameaux 
de la racine font blancs en dehors & en dedans ; elle eft 
d’un goût fade & point défagreable, fans odeur. 

C. 3. Les Tiges rameufes & rondes, légèrementcane- 
lée dans le tronc, apres, tendres, & pleines dans leurs 
bafes:mais le haut,ainfi que les tiges latérales,font creu- 
fes t elles font aqueufes. La couleur du bas delà tige eft 
rougeâtres, & le refte jaune ou vert pâle. 

E. i.Le? Feuilles communes femblables aux feuilles 
de fauge ou de pêché, légèrement dentelées dans quel¬ 
ques elpéces & dans d’autres feulement âpres} l’attache, 
queue-rolieulè, la texture âpre. 

QUALITÉS « 

Elle eft vulnéraire, déterfive, fortifiante j mais on 
s’enfert peu dans la médecine. 

VERTUS. 

Les fruits verts, infufés dans de l’huile d’olive, ont 
la vertu de fouder les plaies & de raflèmbler les chairs 
féparées, Mau. C’eft la leremedede plufieurs payfans 
d’Italie & de Provence. 

Nota. Je donnerai une fécondé planche oû fe rappor] 
teront toutes les lettres indicatives qui font ici marquées 
& qu’on ne trouve pas fur la première planche, des 
Balfamines des Indes,ici jointes.Dans cette fécondé plan¬ 
che feront les noli me tangere, & une diflcûion plus dé¬ 
taillée des Balfamines en général. 















Tourn. C. VI. S. VI. G. XIV. 


Linn. Polyandria Digynia 531. Gain. P. 10 & 1 \. C. 9 . Ê. 1. & 3 » 


PLANTES D’U S AG E. 

L A Pivoine male A. ( Planche première ) a cinq pifliles 2c 4îx pétales *. Pæonià folio nigri- 
cante fplendido , cjuæ maf Bauh. Pin. 313. Cette Pivoine croît dans les Montagnes de SuiÏÏe * 
àc fleurit en Mai & Juin. La Pivoine male B, a quatre piftiles Sc cinq pétales doubles. * Pceonia 
foliis lobatis ex ovato-lanceolatis. Hall. Helv. 311. Cette Pivoine-ci ôc la Suivante crôiffent fur le 
Mont Ida, en l’Ifle de Candie, ôc fleuriflent en Mai. 

La Pivoine femelle (Planche z ) *. Pæonia fœmina. Flore pleno , rubro majore. C.B. Pin. 314. 

Les Pivoines font des fleurs qui ne font point favorables aux fyftêmes Sexuels ; elles varient, 
& on ne fçauroit les fixer fur le nombre de leurs pifliles, ni fur celui de leurs étamines. Si les 
étamines manquent tout-à-fait extérieurement, comme dans la Pivoine femelle, elles ne laiflent 
pas de générer 2c de porter des graines fécondes. Les mâles différent des femelles non-feulement 
par la fleur, mais encore par les racines ôc la forme des feuilles, ce qui pourroit faire accroire que 
ce font deux plantes différentes, fi ce n’étoit leurs vertus, leurs qualités, leur odeur 2c leur goût 
femblables, ainfi que la forme de leurs fruits. On diftingue cependant en Médecine ces deux plantes, 
Sc on ne fait ufage que de la Pivoine mâle. 

La Pivoine a été connue des premiers Botaniftes fous des noms différens. Les Anciens pouffoient 
les vertus de cette plante jufqu’à la fuperftition ; ils croyoient que non-feulement elle guériffoit le 
corps de plufieurs infirmités, mais encore les affections défedueufes de lame. Les premiers Romains 
l’appelloient l’herbe chafte. Les Pivoines ont pris leur nom d’un ancien Médecin nommé Pæon , 
qui, à ce que dit l’Hiftoire Fabuleufe, employa cette plante pour guérir Pluton d’une blcflnre que 
lui avoit fait Hercule. Tournefort donne la même étymologie du nom des Pivoines. Les Anciens 
l’ont aufli nommée Glycyfide , Orobelium , Hæmagogum , Aglaophotida , Selinogonum , 2cc. 

Pæonia fœmina, flore pltno, rubro, majore. C. B. Pin. 
314. * Paonia flore pleno , rubro. J. B. 3 493. * Pceonia 
fœmina multiplexflos. Dod. Pempt. 19 j. 

Pæonia flore pleno, rubro, minor. C. B. Pin. 3 14. 
* Pœonia flore pleno, rubro , minor. J. B. 3. 494. * Paonia 
pleno rubro flore, minor. Cluf. Hifl. 180. 

Pæonia fœmina, flore albo, pleno. C. B. Pin. 514. 
* Paonia albo flore pleno, five polyanthos alba, fœmina. 
f B. 3. 494. 

Pæonia flore exalbido, pleno, major. C. B. Pin. 314. 
* Pæonia exalbido pleno flore, major. Cluf. Hifl. 280. 

Pæonia flore exalbido, pleno, minor, C. B. Pin. 324. 
* Paonia pleno flore albefcente, minor. Cluf. Hifl. 280. 

Pæonia à Paone medico > qui ed curajfe perhibetur 
Plutonem abHercule vulneratum, ut refert Home:us. Odyff. 5. 

L I N N Æ U S. 

J 31. Pæonia. Calyx. C. Peranthiumpentaphillum ,par- 
vum,perflflens: foliolisfubrotundis,concavis, reflexis, mot- 
qualibus magnitudint & fltu. Corolla. B . petala quinque , 
fubrotunda , concava, bafl angufliora, patentia, maxima. 
Stamina , filamenta numerofa ( trecenta circittr) capillaria, 
brévia , Antheræ oblonga, quadrangulœ , erecla, quadrilo- 
culares, magna. Piftillum Germina duo, ovata , erecla , 
villofa. Styli nulli. Stigmata compreffa oblonga , obtufa, 
colorata. Pericarpium capfula totidem, ovato-oblonga, re~ 
flexo patentes , villofa, uniloculares , univalves , longitu- 
dinaiuerintrorfurn dehifeentts. Sem, plura, ovalia, nitida, 
colorata, futuræ dehifeenti afflxa. 

Obf. numerus germinis naturaliflimus videiur binarius , 
maxime tamtn variât in fpeciebus : quinarium numerurn vix 
afctndit. 

Pæoniæ fpecies funr. 

Pæonia ( * oSicinoMs.)foliolis oblongis. Hort. Clijf. 212. 
t/pf. 149. Mat. Med. 167. Sauv. Monfp. 307. 

Pæonia ( feminea ) foliis dijformiter lobatis. Hall. Helv . 
5 1 *• . 

Pæonia communis f. femina. Bauh. Pin. 323. 

Pæonia femina. Fuchf. Hifl. 201. Lob. le. 601. 

Pæonia [mafcula) foliis lobatis ex ovato-lanceolatis. 
Hall. Helv. 311. 


TOURNEFORT.. 

Pæonia eflplant* gtnus , flore A rofaceo t plurimis fcili- 
tet petalis B. in orbem pofltis confiante : ex cujus Calyce 
C. poliphillo furgit piflillum D. quod àeinde abit in fruclum 
E, in quo plurima cornicula velut in capitulum colliguntur 
deorfum inflexa , lanugine plerumque pubefeentia , per lon- 
gitudintm dehifeentia, & feminibus fata F. ferè globofls. G. 

Pæoniæ fpecies funr. 

T- Pæonia folio nigricante , fplendido , qua maf. C. B. 
Pin. 323.* Paonia maf. proceridr. J. B. 3 . 492. * Paonia 
niaf. Dod. Pempt 194. Pivoine mâle. 

Pæonia maf. flore incarnato. Eyfl. 

Pæonia maf. flore albo. Eyfl. 

Pæonia maf. foliorum fegmentis amplioribus. C. B. Pin. 
113. * Paonia maf. major. Eyfl. 

Pæonia maf. major,flore incarnato. Eyfl. 

Pæonia maf. altéra , tardior. J. B. 3. 492. 

Pæonia communis velfœmina. C. B. 323. * Paonia 
famina , vulgatior. J. B. 3. 492. '* Paonia fœmina altéra. 
Dod. Pempt. 19 j. 

Pæonia fœmina altéra. C. B. Pin. j 13. * Paoniapto- 
"ffcua, flricliore folio. J. B. 3 .493.* Paonia fœminaprior. 
Dod. Pempt. 194. 

Pæonia promifeua vormarii, folio Iatiore. J. B. 3.493. 
ç Ræonia hyemalis, pumila, Rofæ rubra .monoflore. H. 

Pæonia tenuiiis laciniata ,fubtuspubefeens, florepurpu- 
reo - C. B. Pin. 323.* Paonia pumila fœmina. Lob. Icon. 683. 

Pæonia folio fubtus incano , flore albo velpallido. C. B. 
Pin. 3 2 3. * Pceonia fimplex, niveo flore. Cluf. Hifl 181. 

Pæonia aquilinæ foliis. C. B. Pin. 323. * Paonia iiij. 
aquilina foliis. Cluf. Hifl. 280. 

Pæonia pomi arantii Colore. C. B. Pin. 313. * Pœonia 
ll J- Cluf Hifl. 280. 

Pæonia flore variegato. C. B. Pin. 324. * Paonia v. 
Cluf. Hifl. 280. 8 

* Pæonia peregrinabote faturè rubente.C. B. Pin. 324. 

Paonia By^niina, 1. Cluf. Hifl. 279. 

% Pæonia peregrina, flore dihuè rubenre. C. B. Pin. 3 24. 
Paonia Byçantina, altéra. Cluf. Hifl. 279. 



sjr. 




Pæonia folio nigricante fplendido quce maf. Bauh, Pin. 

Pæonia maf. Lob. Ic. 684. 

Habitat in nemoribus montium Idce , Helvetice [perennes) 
Flores explicati regulares, fed æjlivatione omnino irregulares 
funt. 

x. PæoMia ( * tenui-folia) foliolis linearibus multipar - 
titis. 

Pæonia laciniis foliorum linearibus. Zinn. Gcett. 117, 

Habitat in Ucrania Gorten. {Perennes). 

Radix repens. Folia delphiniis grandifori f Antheræ , 
fupra decompofita multipartita in lacinias numerofas, linea- 
res , laves. Flos terminalis P. offcinalis , fed minor , pe- 
dunculatus , folitarius. Caulis neque ramofus , verbo quaji 
Filia Pæonia ex adonide apennina. 

GAUTIER. 

La Pivoine male (planche i re ) elle a fes Fleurs extrê¬ 
mement varices ; mais la racine ne varie point, la plus 
fimple eft la plus chargée de piftiles & a moins d’étamines j 
la femi double a moins de piftiles 8c plus d’étamines. 

Les Fleurs en général ont un Calice périanthe divifé 
inégalement. La Corolle eft en feuille de rofe à fix pétales, 
ou à cinq pétales doubles. Excepté que l’on ne veuille pren¬ 
dre pour le Nedaire les pétales intérieures de la fleur B. 
Les Etamines font nombreufes & forment par leurs Anthè¬ 
res dans la fleur B. une éfpèce de turban jaune ; celles de 
la fleur A. font plus éparfes, 8 c partent de la bafe du ré¬ 
ceptacle commun qui produit les plancetas qui pénétrent 
les fruits, & où font attachées les graines. Les Filamens 
font en fil plus allongés dans la fleur A que dans la fleur B: 
ils foutiennent des Anthères oblongues, quadrangulaires, 
hériflees dans la fleur B , & horizontales dans la fleur A. 
Les Pijliles font faits en amande lanugineufe fans ftil, le 
ftigma eft en crête de coq & de même couleur. 

Le fruit conferve la même forme du piftile, augmente 
fon duvet & devient crochu 8c femblable à une amande 
avec fon péricarpe, un peu courbée & allongée. Dans fa ca¬ 
vité on voit la femence , elle eft en grain de grenade dans fa 
fraîcheur, d’un beau rouge & luifante. 

La feuille eft commune , contour uni, & diffère de 
geofleur 8 c de grandeur dans les deux Pivoines mâles, mais 


elle eft de la même forme, & attachée également par trois 
ou par quatre enfemble fur le même pied. 

La tige eft cannelée 8 c rameufe, unie 8 c en dedans 
fpongieufe. 

La racine eft raphane naturellement, mais quelque¬ 
fois diaraphane : jaune-brun en dehors, blanche en de¬ 
dans , charnue, d’un goût âpre & fort, un peu amer, d’une 
odeur forte 8 c âcre. 

La Pivoine, femelle ( planche I e ) que je crois être 
une plante différente de la Pivoine mâle , fait ordinaire¬ 
ment fes fleurs doubles fans étamines, & généré à part fans 
le fecours de l’autre Pivoine. Ce feul exemple détruit tota¬ 
lement le fyftême Sexuel. 

La Fleur H a fon Calice I comme la précédente \fa 
corolle eft à fix pétales à feuille de rofe, & pleine d’une 
infinité de feuilles qui partent du réceptacle K, 8 c fervent 
d’étamines, fans poufliere & fans anthere. Mais ce font 
les feuilles glanduleufes de la génération. Les pijliles L au 
nombre de deux font pyramidaux, n’ont point de ftil, 
mais un ftigma en crête ; ils font lanugineux. 

Le fruit eft en amande pyramidale , lanugineufe, & 
compofée d’une feule cavité. Le placenta eft dans la côte 
intérieure, 8 c contient les mêmes femences que la Pivoine 
mâle de la même couleur. 

La feuille eft découpée irrégulièrement 8 c lancelée, 
l’attache pctiollée, contour uni, texture unie 8 c nerveufe. 

La tige eft cannelée & rameufe, unie , le dedans fpon- 
gieux , confervant un peu du goût de la racine. 

La racine eft poliraphane, jaune foncé ou rougeâtre 
en dehors, 8 c blanche en dedans, de la même odeur 8 c 
goûc que la Pivoine mâle. 

Qualités. 

La Pivoine mâle eft la feule en ufage dans la Médecine, 
comme nous avons dit : elle contient beaucoup de fel 
effentiel, d’huile & de phlegme. 

Vertus. 

Sa fleur, fa femence & fa racine font fort en ufage pour 
les maladies du Cerveau, comme pour l’Epilepfie, l’Apo¬ 
plexie & pour la Paralyfie : elle excite les mois aux femmes, 
elle augmente le mouvement du fang, & elle le purifie. 
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PLANTES D’USAGE. 

( Planche première des Fraisiers. ) 

L E Fraisier velu des Bois. A. Fragaria vulgaris. C. B. Pin. 326.* Fragaria ferens , Fraga. 
rubra. J. B. Hifl. 2. 394. * Fragaria , vefca y filveflris. Linn. /. 

Le Fraisier velu cultivé B. Fragaria foliis hifpidis C.B. Pin. 32p. Le Fsaisier Coucou. C. 
Fragaria flerilis C. B. Pin. 327. 

Les Fraifiers naiflent communément dans les bois en Europe, dans l’Aire mineure ÔC dans 
l’Amérique feptentrionale. On en trouve dans le Chili ; mais on n’eft pas certain s’ils y font 
venusnaturellement ou s’ils y ont été tranfportés de quelqu’autre contrée ; celui-ci porte des fruits 
de laplusgrofle efpèce: ontrouve dans les marchés des Villes du Chili des fraifes qui font quelque¬ 
fois groflès comme des œufs de poule, ordinairement elles font comme des belles noix. Les 
Fraifiers de cette efpèce qui ont porté des fruits en France, les ont faits moins gros ; mais ordinaire¬ 
ment ils avortent, c’eft ce qui a fait croire qu’il y en avoit des mâles & des femelles , ce 
que l’on va détailler ci-après. On nomme ces Fraifiers Frutiller , du nom Efpagnol Friailla , ou 
Fraifiers de Chili. Le Fraifiers Ananas eft aufii d’une grofle efpèce que l’on croit venir de la Loui- 
fiane ou de Virginie. Cette efpèce ne dégénéré point ici, fes fraifes ont un goût d’ananas ; c’eft 
ce qui leur a donné ce nom. Le Fraifier Ecarlate eft aufii un Fraifier étranger ; il nous vient du 
Canada, ou , félon quelques-uns, de Virginie. A l’égard des autres efpèces elles feront détaillées 
dans ce que nous allons dire félon les divers fyftêmes dans la fuite de cette table &c dans la fuivante. 


TOÜRNEFORT. 

Fragaria ejlplanu genus, flore rofaceo plurimis fei- 
licet Petalis in orbempofitis confiante : ex cujusCalyce multi- 
fidc furgit Piflil/um quod deindè abit in fruclum ferè 
globoflum , vel ovato-acuminatum , cujus P lacent a modo 
carnofit , modo ficcs, adhétrefeunt multa Semina. His nocis 
addenda funt folia terna , fummo pediculo infidentia. 

Fragariæ fpecies funt. 

FràgARia vulgaris. C. B. Pin. 326. * Fragaria ferens » 
Fraga rubra. J. B.2.394. Fragaria & fraga Dod.pempt.6j 2. 

Fragaria vulgaris, variegato folio. H. R. par. * 

Fragaria fru&ualbo. C. B. Pin. 326. * Fragaria 
ferens Fraga alba. J. B. 2. 394. * 

Fragaria fiuétu parvi pruni magnituiine. C. B. Pin . 
327. * Fraga fruclu magno Eyft. Capitons. 

Fragaria foliis hifpidis. C . B. Pin. 327. * Tertium 
Fragaria genus. Trag. 300. 

Fragaria bis fru&um ferens. C. B. Pin. 327 . * Quod. 
dam. Fragaria genus in Alpibus Bargeis y bis in anno frucli- 
fleans. Coefalp. 334. 

Fragaria flore luteo C. B. Pin. 327. * Fragariaparva 3 
luteo flore Gefn. 

Fragaria fru&u rotundo , fuavifflmo 3 flore duplici. 
H. R. par. 

Fragaria peregrina, Hirfuta y fruclu rubro , mofehato. 
H. R. par. 

Fragaria virginiana , fruclu conccineo. Mor. Hifl. 
Oxon. part. 2. 1S6. 

Fragaria. flore viridi. * Fragaria arborea. con flore 
herbaceo. Zan. 97. 

Fragaria fterilis C. B. Pin. 327. * Fragaria filvef¬ 
tris minime vefca five fterilis. Lob. Icon. 69i. * Fragaria 
non fragifera vel non vefca. J. B. 2. 393. 

Fragaria Iterilis , flore pleno Mentg.pug. 

Fragaria fterilis 3 flore pleno , botryoide Ment\. pug. 

Fragaria fterilis , filveftris , fericea feu incxna. Mor. 
Hift. Oxon. part. 2. 187. * Fragaria ajfinis fericea incana. 
C B. Pin. 327. * Pcntaphylli effigie leucas quibusdam. 
J. B. 2. s98. * Incana pcntaphylli effigie an leucas Diof- 
cordis adv. 307. 

Fragaria fterilis 3 incana. H. R. par. 

Fragaria fterilis Alpina, caulefens. H. R.par. * Fra- 
gftria pentapkylu fruclu. Mor. H. R. Bief. * Pentapkylloides 

r agaria folio. Bot. Monfp. app. 

Fragaria fterilis, alpina , anguftifolia. 


Fragaria Alpina major, foliis argenteis 3 acutis 3 
flore rofeo.* Trifoglio argentato 3 alpino .Pon. Bald. Ial. 222. 

Fragaria Alpina major 3 joliis argenteis obtufis , flore 
rofeo. * Heptaphyllum trifoliatum , argenteum , montanum 3 
italicum 3 longius radicatum 3 craffioribus & rotundioribus 
foliis. Bocc. mus. par. 2.20.* Heptaphyllum , trifoliatum 3 
argenteum 3 Italicum ejufd. Tab. 8. 

Fragaria Alpina minor, foliis argenteis obtufis 3 flore 
rofeo. Heptaphyllum argenteum 3 Alpinum 3 trifoliatum , 
longiùs radicatum 3 faxatile 3 Sabaudum 3 Bocc. Mus. part. 
2. 20.* Heptaphyllum, alpinum , trifoliatum Sabaudum, 
ejud. Tàl. 9. 

Fragaria 3 à fraganti ( ut aiunt ) fructus odore. 

LINNÆUS. 

48(3. Fragaria. * Fraifier, Tournef. 132, Malp. 208, 

Calyx perianthium monophyllum , planum , femidecem-fi- 
dum : laciniis altérais, exterioribus , anguftiorilus. Corolla, 
Petala quinque 3 fubrotunda , patentia 3 calyci irftrta. Sra- 
mina , Filamenta viginti 3 fubulata , corrolla breviora , 
calyci inferta. Anthern lunulares. Piftillum germina nume- 
rofa 3 minima , in capitillum collecla. Styli fimplices , lateri 
gern inis inferti. Stigmata fimplicia. Pericarpium nullum. 
Receptaculum commune feminum rotundo-ovatum 3 bafi 
planum , pulpofum 3 molle , magnum 3 coloratum , deciduum. 
Semina , numerofa , minima , acuminata 3 per fupafi- 
ciem receptaculi fparfa , non decidua. 

Obs. Receptaculum commune bacca vulgb dicitur. 

Fragariæ fpecies funt. 

1. Fragaria ( * vefca 1 flagellis reptans. Hort. Cliffi. 
192. Hort. Upf 133. Fl. Svec.414 3 430. Mat. Med. 243. 
Roy , Lugdb. 214. Hall. Helv. 243. 

Fragaria ( filveftris ) vulgaris : Bauh. Pin. 326. Fl' Lapp. 
209. Gron. Vit g. 36. 

Fragaria fruclu albo. Bauh. Pin. 326. 

Fragaria ( pratenfis ) fruclu parvi pruni magnitudine. 
Bauh. Pin. 327. 

Fragaria ( chiloenfis ) fruclu maximo foliis carnofis hir- 
futis. Dill. Elth. 143. t. 120. f. 146. 

Habitat in Europe borealis fterilibus 3 ( Perennes. ) 

Varietas F. pratenfis , que. in hortis fativa audit y 
diftinguitur Bacca à calyce non fponte fecedento 3 & ejufdem 
fcrobiculis pro fingulis feminibus. 

1. Fragaria ( * muricata) eaule ereclo fujfruticofo , 
foliis hirfutis. 







Fragaria arborea , flore herbaceo. Z an. hifl. 

Fragaria major vefca ,flore herbaceo. Moris. hifl.~2. p. 
186. 

Habitat in. . . . ( fruticantes. ) 

Folia inter flores diflinguunt haric à prima. 

J. Fragaria (*fterilis ) caule decumbenterepente. Roy. 
Lugdb. 274.. Dalib. Paris. 14. Sauv. Monfp. 177. Kuds. 
Angl. ips : 

Fragaria flerilis Bank. Pin. 327. 

Fragaria}?eri/ij, feu minime vejca hirfuta minime incaaa. 
Moris. hifl , 2.p. ijô.S . 2. t. ip.fi S . 

Fragaria filveflris minime vefca feu flerilis. Lob. ic. 6ç8. 

Habitat in Anglia , Helvetia. (perennes ). 

Caules procumbentes 3 nullus reclus 3 pedunculi axillares 3 
uni flori 3 Folia ovalia ; Bacce. exfucce. 

DUCHESNE. 

1. Le Fraisier des mois. Fragaria femper florens , le 
pere de rous les-Fraifiers. 

2. Le Fraisier des bois 3 Fragaria filveflris 3 eft pro¬ 
duit par le Fraifier des mois 3 8c différé du premier en ce 
qu’il végété plus lentement, llproduit les fraifiers fuivans. 

a Le Fraifier panaché. Fragaria fltvejlris vaii égala. 

b Le Fraifier blanc. Fragaria filveflris alba. 

£ Le Fraifier double. Fragaria filveflris multiplex. 

d Le Fraifier à rrochet. Fragaria filveflris botryformis. 

e Le Fraifier de plimouth. Fragaria filveflris muricata. 

f Le Fraifier coucou. Fragaria filveltris abortiva. 

Selon M. D. ces Fraifiers a , b 3 c , d 3 e , f 3 produits 
du Fraifier des bois, fe forment ordinairement dans les 
divers climats , par les diverfes terres, la culture & leur 
diverfes maladies 3 mais les trois fuivans n’ont été pro¬ 
duits qu’une feule fois du Fraifier du bois, pour former 
trois races différentes. 

J. Le Fraisier Fressant, Fragaria hortenfis , ce 
Fraifier eft celui qui fe cultive à Montreuil & aux envi¬ 
rons de Paris. 

a Le Fraifier blanc de jardin, Fragaria hortenfis alba , 
eft une variété du précédent. 

4. Le Fraisier sans coulant, Fragaria eflagetis , qui 
ne fe reproduit que par graine. 

j.LeFraisierdeVersailles, Fragaria monophila , ce 
Fraifier a été découvert par l’auteur en 1761 , à Ver- 
failles, 

M. Duchefne faitfortirle Fraifier fuivant du Fraifier des 
mois , quoiqu’il n allure point positivement cette origine. 

6. Le Fraisier yerd, Fragaria viridis , ce Fraifier 
porte des appendices à fes feuilles. 

7. Le Capiton , Fragaria mofchata , ce Fraifier ici , 
félon M. D. eft plutôt né du Fraifier verd , que de tout 
autre. M. D. en fait une plante de la clafl’e des Dioecia de 
Linnxus, c’eft-à-dire, qu’il partage fa race entre Fraifiers 
mâles 8c femelles , comme font partagés les chanvres 
& les épinards, 8cc. 

8. Le Frutiller , ou Fraifier du Chili, Fragaria Chi- 
Icenfis 3 celui-ci eft également de la claffe du précédent, 
il eft aufli partagé en deux fexes., félon M. D. 8c les fe¬ 
melles de cette efpèce font fujetes à être fécondées par des 
Fraifiers étrangers. Ce Fraifier ici, dit M. D. peut avoir 
pris origine du Capiton. 

9. Le Fraifier ananas, Fragaria ananajfa 3 c’eft le Frai¬ 
fier de Virginie 8c du Canada ; c’eft ce Fraifier ici qui a 
fécondé entre les mains de M. Duchefne, un Fraifier fe¬ 
melle de l’efpèce 8 , ci-deffus. 

a Le Fraifier panaché , Fragaria ananaffa variegata 3 
ce Fraifier ici n’eft qu’une variété du Fraifier ananas. 

1 o. Le Fraisier écarlate , Fragaria Virginia. M Du¬ 
chefne prétend qu’il n’eft pas pofiible que ce Fraifier n’ait 
pris naiflance du Fraifier des bois, les différences entre ces 
deux Fraifiers pouvant venir de la diverfité du climat. M. 
D. foupçonne encore que ce Fraifier ici a engendré le 
Fraifier ananas avec la femelle du coucou de Virginie, qui 
eft le Frutiller ; c’eft pourquoi l’ananas a fécondé à fon 
tour une femelle de Frutiller , que M. D. avoit dans fon 
jardin en 1761 , comme nous avons dit. 


Ainfi il paroît, félon M. D., que le Fraifier des mois a 
généré le Fraifier des bois 8c le Fraifier verd. 

‘Que le Frailieï des bois a généré en Europe le Fraifier 
frejjant 8c fes variétés ; le Fraifier Jans coulant , 8c le 
Fraifier de V zrfaiLi.es ; 8c qu’il généré encore d’autres Frai¬ 
fiers , qui ne forment ,pas race comme ceux-ci ; qui font 
les Fraifiers panaché, commun , le blanc, le double , 
celui a trochet, le plimouth ôc le coucou de ce Pays-ci. 

Que le Fraifier des bois a généré en Amérique le Frai¬ 
fier écarlate. 

Que le Fraifier verd a. généré en Europe le Fraifier capi¬ 
ton male & femelle. 

Ce qui forme la féconde génération des Fraifiers , fé¬ 
lon le fyftême de M. D. 

La troifiéme génération s’eft faite par le Fraifier capi¬ 
ton , duquel fe font formés les Fraifiers fiutillersen 
Amérique. 

Pat le Fraifier écarlate accouplé avec une femelle des 
frutiller , s’eft formé l’ananas. 

Et par l’ananas 8c un frutiller femelle, s’éft formé dans 
le jardin de M. Duchefne , un commencement de race 
que l’on ne peut pas encore défigner. 

GAUTIER. 

Je loue M. Dufchefne de fon zèle pour le fyftême 
Sexuel} il eft certain , que fi fon expérience peut fe répéter 
dans les mains de tout le monde , les Botaniftes qui adop¬ 
tent les deux fexes dans les végétaux, lui auront de gran¬ 
des obligations. C’eft ici comme dans le tems de la pré¬ 
diction de la Comète , il faudroit que tout le monde l’eût 
vue , cette Comète tant défirée en 17578c 1758, pour 
croire quelle exiftoit les nuits fur notre horizon , 
qu’elle eût les dimenfions requifes. On peut bien voir 
des Fraifes fur un Fraifier frutiller, puifqu’il donne des 
Fraifes dans le Chili en abondance, qui eft le Pays de 
fon origine ; mais cela ne décide pas que les Fraifiers d’au¬ 
tre efpèce, qui l’ont touché, l’ayent fécondé. 11 y a 
des années, des fituations 8c un certain foin qui peuvent lui 
être favorables. Ce qu’il y a de certain, c’eft que les préten¬ 
dues femelles ont des étamines comme les mâles , 8c que 
leurs mâles ont des utérus, à la vérité flétris après le dé¬ 
veloppement de la fleur ; 8c au contraire dans les fe¬ 
melles, ces utérü; fe flétriffent un peu plus tard : mais les 
étamines dans les mâles font plus longs que dans les 
femelles 5 cequi provient d’une diverfite de ftérilité , par 
le défaut du climat, 8c ne forme pas des fexes différens. 

Les oliviers que je compare ici, qui fe confervent par 
curiofité dans Paris, au jardin de MM. les Apothicaires, 
ne font point de fruit, comme ceux de Provence, quoi¬ 
qu’ils fleurilfenr comme dans ce Pays, l’utérus fe délfeche 
tout-aulïi tôt. Croit-on , par exemple , qu’ils foient 
femelles 8c qu’ils fe féconderoient ii on pouvoit leurs 
répandre des étamines d’un olivier fructifiant ? 

Les efpèces de Fraifiers font, félon , moi différentes 
entr’elles , comme le font les efpèces des autres plantes • 
8c une efpèce ne fçauroit en produire une autre différente * 
réelle 8c confiante , dans une longue fuite de génération * 
fans retourner dans fon principe de création, & reprendre 
fa première forme; c’eft à quoi font fournis tous les indi¬ 
vidus du règne végétal 8c du règne animal. 

Dans le règne animal, le changement ou la produc¬ 
tion d’une nouvelle efpèce femble avoir une caufe réelle par 
lesaccouplemensfenfibles 8c démontrés. Un chien caniche 
par exemple, avec une chienne braque, font des chiens 
hybrides fort laids, qui font une efpèce diftinéle qui fe 
perd par la fuite ; car cette efpèce 8c plufieurs autres ti¬ 
rées du mélange des efpèces réelles des chiens, ne paffenc 
pas en génération confiante ; ce qui peut fe démontrer 
par le mélange pratiqué par les chiens depuis des temps 
confidérables, les efpèces feroient alors fans fin, au lieu 
qu’elles fe réduifent a peu, quoique ce foit le genre d’a¬ 
nimal dont l’efpèce foit la plus variée. 

Parmi les Plantes qui portent en elles feules les facul¬ 
tés génératrices fans le befoin d’accouplement, d’01'1 veut- 
on tirer cette formation de diverfes efpèces ? 
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PLANTES D’USAGE. 

( Planche première des Iris ). 


L ’Iris pourpre barbu a tige nue. A. Iris latifolia caule. aphyllo. C. B. Pin. 32.* Iris majora 
latifoliapurpurea , caule nudo , alla , Clujio 26. J. B. 272. * Iris major latifolia , XXV Ù 
XXVI. Cluf. Hifl. 223.* Iris, aphylla , corollis barbatis t fcapo nudo longitudine foliorum 3 
muldfloro. Linn. 6. ( perennes ). 

L’Iris nain barbu , a fleur blanche. B. Iris humilis flore candido , Tourn. *. Chamœiris 
flore candido. C. B. Pin. 34. * Iris , pumila 3 corollis barbatis , caule foliis breviore , unifloro. 
Linn. y. Habitat in aufiriœ , pannonitx , collibus apricis. ( perennes ). 

L’Iris a oDeur de sureau. C. Iris latifolia germanica 9 fambuci odore. Bauh. Pin. $1. Ha¬ 
bitat in Europa auflrali ( perennes ). 

L’Iris barbu qui eft celui que nous repréfentons dans la première planche des Iris, croît en 
plufieurs lieux , dans les endroirs arides & fecs , en Orient, aux environs de Conftantinoplc , 
dans la Carniole en Hongrie , en Autriche , dans le relie de l’Allemagne , en Portugal & aux 
environs de Florence. L'Iris à fleur rafe vient en France, en Angleterre, en Tofcane , en 
Suilïè, en Sibérie ; on en trouve aulli en Allemagne dans les prés, en Autriche au pied des 
monts, en Efpagne & en Portugal, & cette même efpèce fe trouve en Perfe, en Arabie, 
dans l’Amérique, en Virginie en Penfilvanie ; mais de tous les Iris la Racine la plus eliimée , 
efl: celle de l’Iris de Florence ou de Tofcane, qui efl: de l’efpèce des Iris barbus à fleur blan¬ 
che , on nous l’apporte féche de cet endroit, pelée ébarbée. On doit la choiflr bien nourrie, 
pefante, compaéie, nette, fort blanche ayant une odeur de violette douce & agréable, d’un goût 
un peu piquant & amer. La fleur bleue de cette plante fert à faire le vert d’iris. Elle fe ceuille 
dans le mois de Mai & la racine en Autonne. 


TOURNEFORT. 

Iris (338 infl.) eflplanta gtnus flore A. B. C. liliaceoy 
monopetalo 3 ai exortum yeluti infundibuliformi & in par¬ 
tes fex ampliato, quarum très , c 3 furfum; très, b, vero deor- 
fum fpectant. Piflillum, g, è fundo floris fur gît tribus pe- 
talis,f, inflruclum fornicatis&partîbus floris deorfiim in- 
flexïsita incunbentibus ut palati cujufiam fpeciem prœ fe 
ferànt. Calyx auteiti, g, deinde abit in frullum oblongum 
i » k , 1, trifariam apice dzhifcentem in trialoculamenta m, 
divifum & feminibus, n o yfcetumnunc fubrotundis n 3 nune 
planis o , his notés addenda ex radix carnofa , oblonga , 
rcpens & tunicit carens. 

Iridis fpecles funt. 

ÏRis vulgaris Germanica flve fllvejh -s. C. B. Pin. 30. 

Iris hortenlîs latifolia. * hortenfis pallide csrulea. * 
hortenfls alba germanica C. B. Pin 31. * Hortenfis pallide 3 
csrulea involucro albo minor H. R. par. 

Iris alba florentina C. B. Pin. 31. 

Iris illyrica C. B. Pin. 31. Eyfi. * Illyrica flore ma¬ 
jore : Tourn. 

Iris fufiana, flore maximo , ex albo nigricante C. B. 
Pin. 31. 

Iris latifolia, minor 3 alba oris cœruleis. Suert. * Latifo¬ 
lia minor oris dilaté purpureis H. R. par. * Latifolia Ger¬ 
manica odore fuavi. * Latifolia Germanica 3 odore fam¬ 
buci. * Latifolia Germanica ochroleucos. * Latifolia Ger¬ 
manica 3 candido-purpurea. * Latifolia odore Oxyacànaths. 
* Latifolifolia pannonica , colore multiplici. * Latifolia 
alba viridis. * Latifolio caule aphyllo. * Latifolia , can- 
dida, purpureis venis diflincla. * Latifolia belgica 3 odore 
fambuci. * Latifolia belgica verficolor , odore fambuci. * 
Latifolia belgica, odore fambuci altéra. * Latifolia belgica 
variegata. * Latifolia belgica cs.rv.lea verficolor. * Latifo- 
ba, ex albo pallefcens, Jlriata. * Latifolia humilier, pur- 
purea. * Latifolia humilior 3 verficolor 3 C. B. Pin. 31. 32. 
Latifolia , minor 3 alba , oris dilenté purpureis H. R. par. 
g Iris afiatica carulea polianthos. * Afiatica purpurea. C. 

Iris peregrina fubrubens 3 inodora. * Peregrina odore 
exyacanthe C. B. Pin. 31. 


'Iris majot Latifolia 3 Romana csrulea Clufio. 14. J. 
B. 2. 718. *. 

Iris dalmatica, major C. B. Pin. 31. *. 

Iris dalmatica , minor dus. hifl. 284. 

Iris bizanrina , purpuro - csrulea. C. B. Pin. 31. 

Iris damafeena polyanthos. C. B. Pin. 31. 

Iris biflora , flore minore odore Lilii convalium. 

C. B. Pin. 32. 

Iris fativa, lutea. C. B. Pin. 32. 

Iris hitea variègata Clufli. Lob. Jncon. 66. 

Iris media longifflmis foliis lutea. C. B. Pin. 32. 

Iris paluftris , Lutea Tabern. Icon. 643. * Paluflris -, 
lutea five acorus adulterinus - 3 foliis glaucis brevioribus. H. 
L. Bat. * Palluftris pallida Raii. Synops. -234. 

Iris fœtidiflïma feUxyris. gladiolusJœtidus.C. B.Pin. 30. 

Iris pratenfis angufiifolia 3 folio feetido. * Pratenfis 
anguflifolia , non fet'îda altior. * Pratenfis angufiifolia , 
humilior. C. B. Pin. 32. 

Iris anguftifolia, maritima, major. * Angufiifolia 
maritimâ 3 minor. * Angufiifolia hortenfis ; verficolor. * 
Angufiifolia, candida , lineis rubentibus notata. * An¬ 
gufiifolia y bicolor. * Angufiifolia prunum redolens \ mi¬ 
nor. * Anguftifolia 3 prunum redolens major. C. B. Pin. 33. 

Iris humilis, major 3 faturatè purpurea , biflora. * Hu¬ 
milis variegata.* Humilis 3 floreJaturate violaceo. * Hu¬ 
milis 3 minor , flore purpureo. * Humilis candidans 3 venis 
& or à csruleis. * Humilis pyrenaica -, foliis répandis 3 è lu- 
teo virefeentibus* Humilis 3 pyrenaicayfoliis répandis vivefi 
CentibuS cum tineis csruleis* Humilis, minor, flore purpureo 
csruleo. * Humilis 3 flore tubello. * Humilis , minor 3 flore 
varie piclo. * Humilis flore purpureo flavefeente. * Humi¬ 
lis 3 flore pallido albo. * Humilis minor , flore variegato. * 
Humilis, flore candido. * Humilis flore luteo. * Humilis , 
flare obfolete pallido * Humilis , flore pallïis luteo. 
* Humilis candidans 3 venis variis diflincla. *. Hu¬ 
milis faxatilis , Gallica. * Humilis , Latifolia faxa- 
tilîs y lufitanica , Tourn. * Humilis , Latifolia , major , 
acaulis.J.B. 2. 724. Humilis 3 flore atro purpureo. H. L.Bat. 

tris, à cœleftis arcus fimilitudine nomen obtinuity ut ait 
Diofcorides. 

IINNÆUS. 

49 Iris : Tonrntf. 186.187. 188, xiphyon. T. 18p. Si- 




fyrinchium T. Hermodaclylus T.Calyx nullus ; Spath*, a , 
Jimplices , imbricats 3 alterna flores diflinguentes 3 perflflen- 
tes. Corolla ( fig. A. ) fex partita Petala oblonga , obtufa , 
tria j b exteriora reflexa , tria c interiora erecla & acu- 
tiora j omnia unguibus connata. Stamen (fig. C& D. ) 
Filarrenta e frâ , fubulata , petalis reflexis incumbentia 3 
Anthtra f oblonga , réels deprejfa. Piltiilura Germen g 
oblongum 3 infra receptaculum. Stylus flmplex brevijftmus. 
Stygma h maximum, tripartitum , lacimis petala mentien- 
tibus 3 latis reflexis 3 ftamina 6’ petala alterna deprimen- 
tibus 3 apicïbus bifidis. Pericarpium i k Capfula oblonga 3 
angulata 3 trilocularistrivalvis 1 m. Semina on plura, 
magna. 

Obs Neclarium in quibufdam eft linea longitudinale vil- 
lofa 3 Bafl petalorum reflexorum infculpta ; in aliis verb 
puncta tria mellifera externe ad bafin floris. Capfula in aliis 
trigona 3 in aliis hexagona 3 obfervatur. Xiphium T. Ra¬ 
diée bulbofa 3 foliis fubulatis. Sifyrinchium T. Radice bul- 
bofa, duplici altéra alteri impofita. Hermodaètylus T. Ra¬ 
dice tuberofa ; foliis tetragonis. Iris T . Radice carnofa. 
oblonga repente 3 foliis enflformibus. 

Iris fecies func. ( 55. fp. plan. ) 

* Barbais, neclariis petalorum reflexum. 

1. Iris ( * fufiana. ) corolla barbata , caule foliis lon- 
giore unfloro. Hort. Cliff. 18. Roy. Lugd. 17. 

Iris fufiana, flore maximo ex albo nigricante. Bauh. Pin, 
31. teatr. 379. Moris. hift. 2 p. 3su f. 4. t. 6. f. 6. 

Iris latifolia major. Cluf hift. /. p. 217. 

Habitat in Oriente : venit Conflinopoli. in belgium 1773. 

Caulis teres ; Germen trigono-teretiufculum ; Petala j. 
interiora majora reflexa. 

a. Iris ( * Florenrina. ) corollis barbatis 3 caule foliis 
altiore fubbifloro, floribus fejfllibus. Mill. ic. 134. 

Iris alba Florentina. Bauh. Pin. 3U 

Iris alba Germarüca. Bauh. Pin.31. 

Iris flore albo. Roy. hift. 1180. 

Habitat in Europa auftrali - Carniala {perennes ). 

Simillima j. Germanics ut vix différât , fed Corolla alba 
petalis integris : inferioribus marginum bafl reflexis ; fuperio- 
ribus magis ereclis. Stigmata magis erecla & parum f errata. 

3. Iris ( * Germanica. ) corollis barbatis 3 caule foliis 
longiore multifloro, floribus inferioribuspedunculatis. Hort. 
Clijf. 18. Hort. Upf. 16. mat. med. 24. Roy. Lugh. 17. 

Iris vulgaris Germanica S-fllveflris. Bauh. Pin. 30. 

Habitat in Germanis editis. ( perennes. ) 

Petala inferiora plana ; interiora interegerrima 3 nec 
emarginata. 

4. Iris ( * fambucina. ) corollis barbatis 3 caule foliis 
altiore multifloro,petalis deflexisplanis : ereclis emarginatis. 

Iris latifolia Germanica 3 fambuci odore. Bauh. Pin. 31. 

Iris major latifolia VIII. Cluf. Hift. 1. p. 21p. 

Habitat in Europa auftrali. ( perennes. ) 

Similla j. Germanics , fed deflexa petala faturatius vio- 
lacea , plana quidematfubmarginata. Erecla pallide , fatura¬ 
tius tamen , cerulea & emarginata. Stigmata ferrata 3 acu- 
tiufcula y carina esrulejeente. 

5. Iris ( * fqualens.) corollis barbatis ; caule foliis al¬ 
tiore multifloro petalis deflexis replicatis ; ereclis emarginatis. 

Iris folio lato rugofo 3 petalis répandis ex purpureo for- 
iido pallido & luteo variis 3 ereclis vero fqualide latefcen- 
tibus. Bœrh. Lugdb. 2. p. 12J. 

Habitat in Europa auftrali. ( perennes ). 

Simillima j. Germinacs 3 fed Petala deflexa in medio re- 
plicata y faturatius violacea venis albis flavefeentibus & in 
medio csrulefcentibus. Erecla petala 3 uti & Stigmata fqua¬ 
lide fllaya 3 valde emarginata. 

Iris ( * aphylla ) corollis barbatis , feapo nudo Ion- 
gitudinc foliorum multifloro. Roy. Lugdb. 17. 

Iris latifolia , caule aphillo Bauh, Pin. 32. 

Habitat in .( perennes ). 

Iris (*variegata. ) corollis barbatis, caulefubfoliofo lon- 
gitudinefoliorun multifloro. Roy. Lugdb. 17. Hort.Ufp. 16. 


Iris coloris barbatis 3 foliis altitudine caulis multiflori. 
Hort. Clijf: 19, 

Iris latifolia pannonica 3 colore multiplici. Bauh. Pin. 31. 

Iris lutea variegata. Lob. Hift. 34. Eb^ct. picl. t. 10. 
/• /• 

Habitat in Hugaria. { perennes). 

8 . Iris ( * biflora. ) corollis barbatis 3 caule foliis bre- 
viore trifloro. Hort. Upf. 17. 

Iris corollis barbatis , foliis caulem multiflorum fupe- 
rantibus. Hort. Cliff. 19. Roy. Lugb. 17. 

Iris latifolia biflora. Befl. Eyft. Vern. J14. 

Chamæiris major faturate purpurea biflora Bauh 
Pin. 33. 

Habitat in Lufitanin rupibus. ( perennes ). 

t). Iris ( * ptimila ) corollis barbatis , caule foliis bre- 
yiore unifloro. 

Iris corollis barbatis , foliis caulem uniflorum fuperan- 
tibus. Hort. Cliff. iç. Roy Lugb 17. 

Chamæiris minor flore pupureo. Bauh. Pin. 33. 

Chamæiris latifolia minor. 1 3 2. Cluf. Hift. i.p.22j. 

Chamæiris minor , flore purpureo ceruleo. Bauh. Pin. 
33 - 

Chamæiris minor, flore rubello. Bauh. Pin. 33. 

Chamæiris minor , flore variegato. Bauh. Pin. 34. 

Habitat in Auftris, 3 Pannonie, collibus apricis. ( peren¬ 
nes J. 

** Imberbis : pelalis diflexis lœribus. 

10. Iris ( * pfeudacorus ) corollis imberbibus : petalis in- 
terioribus Stigmate minoribus 3 folliis enflformibus. Hort. 
Cliff. 19. Fl. Suec. 33.37. Mat. med. 23. 

Acorus adulterinus. Bauh. Pin. 34. Theatr. 634, 

Acorum falfum. Cam. epit. 6. 

Habitat in Europa ad ripas paludum , foffarum {pe¬ 
rennes ). 

Petala exteriora utrinque ad Filamenta dentem exfe- 
runt. Germen trigonum angulis fuleo bifidis. 

Iris ( * fœlidilïïma. ) corollis inberbibus -, petalis in- 
terioribus patentiffumis , caule uniangulato 3 foliis enfl¬ 
formibus. Hort. Cliff: 19. Roy. Lugdb. 18. Daiib. Pa¬ 
ris 13. Sauv. monfp. 41. 

Gladiolus fœtidus Bauh. Pin 30. 

Spathula fœtida, Xyris. Bauh. Hift. 2. p. 731 . dod. 
pemt. 247. 

Habitat in Gallia 3 Anglia 3 Hetruria. ( perennes ). 

Caulis teres , hinc anghlatus , longitudine foliorum 3 
■obleclus foliis fœtidiffimis. Germen trigonum angulis fuleo 
bifidis. Corolla cerUlefcenti-triftis in-gratifflmi colloris 3 nec 
noclu adora Petala exteriora ungue fubtus plicis pigofo ; 
Petala interiora Stigmate majora 3 patentia. 

Iris ( * fibirica. ) corollis imberbibus , Germinibus trigo- 
nis, caule tereti foliis linearibus. Hort. Cliff. 19, Hort. 
Upf. 17. Roy. Lugdb. 78. Hall. Helv. 280. Gmel. Sibir, 
1. p. 28. 

Iris pratenfls anguflijolia non fœtida altior. Bauh. Pin, 
32. theatr. 397. 

Iris anguftifolia 2. Cluf. Hift. 1. p. 227. 

Habitat in Auftris ., Helvetu , Sibir 'u pratis. ( peren¬ 
nes ). 

Spaths, in ) fibrica & verficolore arids feu fearioft funt. 
Huic caulis foliis atior : Petala interiora erecla. Germen 
trigonum angulis non fulcatum. 

Iris ( * verficolor. ) corolloris imberbibus 3 Germinibus 
fubtrigonis , caule tereti fiexuofo , foliis enflformibus. 

Iris Americana verficolor , ftylo crenato. Dill. Elth. 
188. t. T3S- f 388 . 

Iris Americana verficolor, ftylo non crenato. Dill. Elth. 
187. t. 13S-f 187. 

Iris latifolia virginiana 3 florum petalis rependis purpu- 
reis. Ehret. picl. t. 6. fl 2. 

Le refte à la table de la deuxième planche des Iris. 
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PLANTES D’USAGE- 

L ’Ellebore noir ( Planche I. ) à fleur de rofè. Helkborus niger , autumnalis , flore 
maximo. H. R. par. * Helleborus autumnalis , flore rofeo , majore , albo. D. de Mauvilain. 
Joncq. Hort. '* Helleborus niger , flore rofeo , C. B. Fin. 186. Habitat in Auflrix , Hetrurix & Apcn. 
nini afperis. ( pérennes. ) 

L’Ellebore VERD, A. (Planche 2.) Helleborus niger , fylveflris , adulterinus , etiam hyemc 
virent. J . B. 3. Afp. 880. * Helleborus , vindts , caule multtfloro foliofo , foliis d/gitatis , Zw. 3. 
Habitat in mentibus vienncnflbus , Euganei;. ( perennes. ) 

L’Ellebore JAUNE B. Helleborus niger , ranuntulifolio .flore luteo. Tourn . * Helleborus flore , 
Jo/w inflàtntc Hort. Cltjf. £27. Habitat in Lombardiâ, Italtâ , Apennis. ( perennes. ) 

L’Ellebore noir croît dans'les Alpes & en Italie, dans les lieux incultes & montagneux; 
il fleurit en Février. L’Ellebore fcmde qui a fes fleurs vertes en touffe, fleurit en Janvier, 
Février & Mars : il vient en Allemagne dans les montagnes ; il abonde dans le Lyonnois! 
Le jaune fleurit dans le même tems, & fe trouve en Lombardie & proche les Apenins. 
Les racines de l’Ellebore noir font employées en Médecine : on nous les envoie feches des 
Alpes & de plufieurs autres Pays. Elles doivent être choifles bien nourries, groiles , ré¬ 
centes, garnies de larges branches ou gros fibres , de couleur noirâtre. M. Tournefort don¬ 
ne la deïcription d’un Ellébore noir qu’il appeik Helleborus orientais amptijjimo folio , caule 
prxalto , flore purpurafcente , qu’il croit être T-Eliebore des Anciens qui avoit beaucoup plus de 
vertu que le nôtre. 


* G U R N F F O R T. 

Hellêborus eflplanta genus flore A , {Tab. u) B ,‘C, 
‘(Tab. z.) rofaceo,plurimis Jcihcetpetahs in orbcm pojitis 
confiante: ex cujus meditullio furgit pijlillum D , pluri¬ 
mis corniculis inter fiamina E & petala jacentibus circa 
bajim cinctum y quod deinde abit in fruclum F,(Tdb. z.) in 
quovelut in tapitulum colliguntur vdgince membranaceœ in 
cornu plerumque definentes , fecundum longitudinem 
dehifcentes , & fe minibus fat ce H. plerumque fabrotunûis 
velovatis. 

'Hellebori fpecies funt. 

Helleborus niger , fœtidus C. B. pin. 18 f. * Hel¬ 
leborus niger , fylveflris , adulterinus , etiam hyeme 
virens. J- B J - App. 8;>o.* Feratrum nigrum iij. Dod. 
pempt. 3 S 6. 

Helleborus niger hortenfls , flore viridi. C. B. Pin. 

Helleborus niger vulgaris , flore viridi , vel herba- 
baceo , radice diuturnâ , /. B ,}. 636. * Feratrum nigrum 
ij. Dod. pempt. 385. 

Helleborus niger, hortenfls , alter. C. B. Pin 185. 
* Feratrum nigrum iiij -, peregrinum. Cluf. hift. 174. 

Helleborus niger, amplioribus foliis» * Feratrum 
nigrum, fiyriacum. Tabern. icon. 713. 

Helleborus niger , anguflioribus foliis. * Hellebo- 
eus niger , flore rofeo . C. B. Pin. i$6. * Helleborus 
niger , legitimus. Cluf. hifl. 174. 

Helleborus niger , autumnalis , flore maximo. H. 
R- par. * Helleborus autumnalis , flore rofeo majore , 
albo. D. de Mauvilain , Joncq. hort. 

Helleborus niger t flore rofeo , fninor , Bctgicus. 
Mor. H. R. Bief. 

Helleborus niger ,fanguineo folio. Bocc. Mus. part. 

pag . z«S Tab. 11. 

Helleborus niger*, foliis dijfeclis. Bocc. Mus.part, 
pag. 16. Tab. 11. 

Helleborus niger , trifoliatus. Aid. hort. •Farr.ef. 
91. 

I Helleborus niger , tuberofus , Ranunculi folio , flore 
| luteo. * Aconitum unifolium , luteurn , bulboJum.C. B. 
j Pin. 1S3. * Ranunculus cum flore in medio folio * ra¬ 


diée tuberofd. J. B. 3 414. * Aconitum luteum , minus. 
Dod. pempt. 440. 

Helleborus niger, Ranunculi folio, flore globofo , 
majore. * Ranunculus montanus , aconiti folio , flore 
globofo. C. B. Pin. i8z. * Ranunculus flore globofo , 
quibufdam trollius flos. J. B. 4I9. 4 Ranunculus flore 
globofo. Dod. pemp. 430. 

Helleborus niger , Ranunculi.flolio , flore globofo , 
minore. 

Ab eo généré excludendce funt Planta fequentes. Hel¬ 
leborus niger , fanicula folio major C. B. Pin. i8tf. 
ajirantue Jpecies efl. Helleborus (aniculæ folio minor. 
C. B. Pin 18 à. Ajirantitcfpecie ^.'Helleborus n\ger y tenui 
folius Buphthalmi flore. C. B. Pin. 1 S6. ad Ranuncu - 
lum rcvocdrzdus. Helleborus albus, flore fubviridL C.B. 
Pin- 18 6. fpecies Feratri , ut & fequens. Helleborus 
àlbus , flore atrorubente. C. B. Pin. 186 

Helleborus dicitur à vocibus grtecis quoi 

efu interimere crciauir. 

L I N N Æ U S. 

5 $6. Helleborus , Ellébore. Tournef. 144. Calix 
laullus , ni/i corollam in quibufdam per jlfientem habeas' 
Corolla B , C, (Tab. z.) Petala quinque , velplura ,fubro- 
lunda obtuja, magna. Neclaria totidem,brevifflma in orbem 
pofita , fingula monophylla, tubulata , ore nnginte, intror- 
fum aperto ,inferne angufiiora. Sramina E y filament a nu- 
merofa ,fuiulata. Antlierce compte f ce , infernè angufliores 
ereclce. Piftillum D , Germina cormculata, in Stylos fubu- 
latos dtjinentia. Stigmata crafliufcUla. Pericarpium , 
capfula comprejfcc bicarinatcz , carinâ inferiore brevio- 
re , fupëriore convexâ , dehifcerne. Semina , plura ro - 
turida , futur a a fixa 

Obs. EJfcntia çpnflflit in neclariis, numerus & figu* 
ra Inconfldns efl.* Trollius Riv. Helleboro. Rantmeu- 
'culus Boer/i. Petala plura conniventia , alterna, exterio- 
ra , breviora. Pijhlla numerojijjima, Stylli breviffîmi. 
Heclueia unilabiata , labio ir.tegro * Aconitum. Riv. Helle- 
boroides , Boerh. Petala fex dscidua. Flos Folio in[i~ 
dens. * Helleborafttr. Corolla pemapetala , perjiftens , dé¬ 
floré f cens , Pijhlla tria ad quinque , Stylli flaminibus 
longiores , &c. 





Hellebori fpedes font. 

i. Hei.lebori.ts ( * hyemalis ) flore folio infidentc. 
Hort. Cliff. 117. Hort. Ûfp. 158. Roy. Lugdb. 484.. 

Helleborus ranunculoïdes, precox , tuberofus , flore 
luteo. Moris. hifi. }■ p. 45 9. /. 12. t. 1. f. 4. 

Acônitum unifoltumbulbofum , Bauk. Pin. 183. HUI. 
anat. t. 1 1, 

Habitat in Lombardiâ , haliâ , Apcnninis. ( perennes.) 

i. Helleborus (* niger) fcapo fubunifloro , fub- 
nudo ,foliis pedatis. Hort. upf. 157. Roy. Lugdb. 484. 
Mat. med. 273. 

Helleborus fcapo flotifero, fubnudo , petiolo com¬ 
muni bipartite, Hort. Cliff. 227. 

Helleborus niger, flore rofeo. Bauk. Pin. iS-6. HUI. 
anat. t. 1. 

Helleborus niger , legitiMus. Cluf. Hift. 1. p. 27;. 

Habitat in Aujlriæ , Hetrurice , Apenm afperis. ( pe¬ 
rennes . ) 

Folia confiflentia , hyeme perennantia. 

3. Helleborus ( * viridis ) caule multijloro , folio- 
fo , foliis digitaris. 

Helleborus caule eequali foliofo , foliis radicalibus 
caulern tandem fuperanribus. Hort. Cliff. 227. Hor. Upf. 
1 j8. Roi Lugdb. 484. 

Helleborus niger, hortenjîs ,fiort yiridi.Bauh. Pin 
183. 

Helleborum nigrutn alterum. Cam. tpit. 941. 

Habitat in montibusViennenJîbus,Euganeis. (perennes.) 

4. Helleborus f* fœtidus,) caule multijloro foho- 
fo, foliis pedatis. 

Helleborus caule irifeme angujlato multifolio mul¬ 
tijloro , foliis caule brevioribus. Hort. Cliff. 227, Roy* 
Lugdb. 484. Dalib. Paris 169. Sauv. Monfp. 180, 

Helleborus niger fœtidus. Bauk. Pin. 185. 

Hclleborafter maxitnus. Lob. ic. 679. 

He’leborus femina. Sterb. fung. 372. t. 36. f. e. 

Helleborus niger trifoliatus. Moris. hifi. 3 . p. 460. 

Habitat in Germaniâ , Helvetiâ , •Gafliâ ( biennes .:) 
( perennes. ) Caulis infra folia nudus. 

3. Helleborus (* trifolius ) fcapo uniforo, foliis 
ternatis. Aman. acad. 1. p. 356. t. 4 f. 18. Kal. it. 3. 
P • 37 . 9 - 

Habitat in Canada , Siberia fylvis nemorofis, cum 
ex ah de , Circaa. 

G A U T I Ë R. 

L’Ellebore a Ton calice ,a, ou gaine, fait en cuillère; 
il abandonne la fleur qui s’élève au-delïus, 8 c com¬ 
me il n embrafïe pas tout-à-fait la tige par l'on ori- 
rigiue , elle le continue 8 c produit par le côté op- 
pofé un fécond calice plus petit , marqué b , d’où 
s’élève le pied d’une fleur , à la bafe de laquelle eft 
le troifiéme calice c, 8c dans les dernieres tiges que 
poulie la Plante que l’on voit ici en. B , ( plan. 2 )le pre¬ 
mier calice uembrailè les deux tiges où font les calices 
b b ,1’uti defquels, & tous les deux quelquefois, portent 
le pied de deux fleurs qui ont chacune leur troifieme cali¬ 
ce c à la bafe des petales. Les calices alternes,à la naiflan- 
ce du bouton , l’entourent totalement. Ces calices dans 
l’Ellebore verd A, font comme des feuilles ,a , b, c ; 
mais dans l'Ellebore jaune il n’y a aucun calice : la 
feuille d, faite en fxaife, foutient la fleur &lui fende 
calice. 


La Fleur eft compofée de cinc[petdles qUi fe con¬ 
fondent dans leur origine, & font d’une extrême ad¬ 
hérence avec la bafe du piftile èc le bout de la tige. 
Ces petales ne font point égales ; les trois fupérieu- 
res font plus grandes que celles de delfous. Les nec¬ 
taires font féparés des petales faits en cornet de pa¬ 
pier roule , au nombre de dix ou douze , 8 c quel¬ 
quefois plus ou moins, ranges de deux en deux, fans 
avoir rien de commun avec l’ordre des .petales; ils font 
implantés par leur pointe, ou pédicule», au placenta. 
A leur origine ils ont une efpece de glande d’où fort 
uue liqueur gluante & micleufe. Le placenta d , ou 
réceptacle, qui foutient les neélaires, foutient en mê¬ 
me tems les étamines qui forment enfemble un tur¬ 
ban ou une couronne, & ce réceptacle porte aufïï les 
utérus , e , au nombre de cinq ou plus, & les pénétré par 
fes divifions» qui produifent les graines en abondance 
dans chacun de ces)uterus; dans lefquels elles fuivent la 
côte intérieure. Ces branches du placenta après avoir 
pénétré les utérus, ou germens, 8 c produit leurs grai¬ 
nes , le perdent en fe joignant avec la côte exté¬ 
rieure du germen pour former les fils qui font faits 
en haliene , pointus , un peu courbés, lefquels ont un 
ftigma ou pointe roulfe qui termine celle du ftil. 

Les Tiges des feuilles & des fleurs font rondes , 
fiftuleufès 8 c tachetées de rouge dans l’ellebore noirjelles 
-forcent de la racine; elles font pleines & tendres. 

La Feuille eft découpée en plufieurs feuillets, & 
divifée premièrement en trois en forme de patte à 
moitié fermée, les deux premières divifions forment 
ordinairement deux feuilles à quatre feuillets chacu¬ 
ne , quelquefois l’une des deux eft à cinq feuillets , 
& la divihon poftérieure ne porte qu’une feule feuil¬ 
le ; chaque feuillet & la petite feuille font de forme 
commune & inégalement dentelés dans leur contour 
à dents de feie, fur la partie fupérieure feulement ; 
ces feuillets & la petite feuille font unis , périolés & 
traverfés d’une grolfe côte dans leur partie inférieure. 

La Racine eft tubéreufe & branchue & prefqué 
fans fils ; elle eft de couleur brune , d’un jaune laie 
en dedans ; les branches font brunes aulïï, mais blan¬ 
ches en dedans, ayant un petit nerfintérieur, ligneux & 
roux ou jaune foncé ; la chair eft caleufe & ferme. 

L’Ellebore jaune porte fa fleur fur fa feuille, 
comme nous avons dit. La feuille eft compofée de 
trois divifions comme la précédente. Elle eft pofée 
fur le bout d- la tige ; chaque divifion de la feuille 
eft refendue en trois feuillets qui font unis ou dé¬ 
coupés fur leurs extrémités, tous enfemble, quelque¬ 
fois un feulement, ou les deux des côtés. 

La tige eft ronde & creufe, point tachetée comme 
celle de l’Ellebore noir. 

La Racine eft de même tubéreufe , mais point 
branahue & au contraire pleine’de filets toufus. 

VERTUS. 

Les racines de l'Ellebore purgent par haut & par 
bas ; elles détachent les humeurs mélancoliques bi- 
lieufes 8 c brûlées : on s’en fert pour la mélancolie hy¬ 
pocondriaque, pour la Manie, pour la Folie, pour la 
fievre quarte. La dofe eft depuis demi - fcrupule juf- 
qu’à une dragme , réduite en poudre fubtile : on en 
fait prendre aufli en infufion 8 c en extrait, elle entre 
dans plufieurs Compofirions de Pharmacie. 










Tourn. C. II S. VII. G. VII. Lin. Pentaniria, monogynia 193. Gaut . F. 9. C. t. £. 6. 


PLANTES D’USAGE- 

I T E Cyclamen a feuille anguleuse (Pain de pourceau.) Cyclamen hyeme & vert 
1 v florgns , folio angulofo , amplo flore carneo , b a fi purpureâ , Perficum dicium H. R. Par. * Cyclamen , 
Europeum , coro/Lz retrofexa. Linn. I. Habita in Aufiru , Tart aria , Europe Au [Irait s ficcts umbroÇis 
nemcrofis. ( Verennes. ) 

# Ee Cyclamen fe trouve dans l’Europe Méridionale en Autriche, en Tartarie, dans l’O¬ 
rient, aux Ifles d’Archipeli en Perfe , a l’Ille de Ceilan & en Afrique ; il croit dans les bois, 
dans les buiffons, aux lieux ombrageux, fous les arbres j lès feuilles pouffent après la fleur, 

& fa racine eft en ufage dans la Médecine. Il ne faut point trop arrofer cette plante, ni 
l’expofer au grand foleil, elle périt alors. Lemery rapporte qu’ayant mis à fécher une racine 
de cette plante, percée & fufpendue par une fillèlle dans un temps fort fec, en automne, 
elle avoit poulie deux mois après douze ou treize pédicules longs d’un pied, fort tendres, 
pleins de fuc, & portant à leur fommet chacun une fleur auffi belle que fi la plante eût été 
en terre ; ce qui arrive aux Scilles que les Apoticaires pendent dans leurs laboratoires. Ces 
: plantes confervent long-temps leurs adivités après avoir été élednlées par l’adion de la 
Terre i de la même façon que l’éledricité fe conferve dans les corps réfineux ayant été in¬ 
troduite par le feu lorfqu’on les met en fuflon. (Voyez Mém. de l'Ac. an 1734, page 341 ) 

M. Gray a fait fondredans une cuillère de fer différentes matières réfineufes féparement, comme ! 
de la réfine blanche , &c. & du foufre. Lorfque ces matières avoient pris la forme de la 
cuillère en fe refroidiflant 4 il échaufoit de nouveau la cuillère un moment, pour détacher 
les matières qui avoient pris la forme d’un fegment de fphere; & en fe refroidiflant de 
nouveau, ces corps devenoient éledriques naturellement, & confervoient l’éledricité pen¬ 
dant plus d’un an en les enveloppant de papier ou de flanelle. Cette racine ici elt enveloppée 
d’une forte peau, & le Scille de plufieurs couvertures. ‘ 

TOURNEF OR T. Romamim recentiorum H. R par. * Cyclamen dutumnaU 

folio paulo longiore, vixdum maculato , diluih incarnato 
CyClAmen (1J4 in fl:. ) efl planta genus , flore , A flore Romanum , Monnï joncq.hort. 
monopelato, rotato , globofo , in quinque partes furfum Cyclamen folio fubrotundo , amphore , flore dilutb 
revolutas plerumque J'ecto ; exCalyce autem , B , furgit violaceo piclavienfium H. R. par. 4 Cyclamen automnale 
Pijtillurn, d, pojticæ fions parti adililtar clavi infixum, piclavienfium, dilute violaceo flore D. de Berrinieres 
I quod deinde abit in fruclum , a , fere globofum , mem~ Joncq. Hort. 

branaceum , rnultifariam dehijcentem , femimlus foc- Cyclamen autumnale, exorticum alterum Joncq. Hort. 
tum , h , ut plurimum oblongis & angulatis , Placenta c , 4 Cyclaminum montis libani Corn. 

ajfixis. Cyclamen hyemale, orbiculatis foliis, inferne ru- 

'Cyclaminis fpecies funr. bentibus pur purafcerne flore :Coum hcrbariorum H.R. par. 

4 Cyclamen kyemale, orbiculatis foliis* inferne rubentibus, ' 

Cyclamen orbiculato folio * inferne purpurafcente purpurto flore* Coum Morini Juncq. Hort. Cyclamen de f 
C. B. pin 308. 4 Cyclaminus folio rotundiore , vulga- Chyo. 

tior J. B. 3. 5 51 - 4 Cyclaminus orbicularis , rotundifo- Cyclamen hyeme & vere florens , folio angulofo,am~ 

h us Dod. pempt. 3 37. plo flore albo , b a fi purpureâ , perficum dicium H. R . 1 

Cyclamen orbiculato folio , inferne purpurafcente , par . 4 Cyclamen autumno florens & hyeme folio angulofo, 
flores pleno H. L. Bat. amplo flore albo , b a(i purpureâ ,perficum Morini joncq. 

Cyclamen orbiculato folio, inferne ex viridi pal- hort. Cyclamen de Perfe. f 

lente C. B. pin. 30S. 4 Cyclaminus odorato flore , ij Cluf, Cyclamen hyeme & vere florens , folio angulofo 
Hifi. iGSf. amplo flore carneo , bafi purpureâ H. R. par. 

Cyclamen autumnale, orbiculato , circumrofo folio Cyclamen roto fere an no florens , odorato purpurto 
fubtus rubente odoratsffimo , flore carneo , corcyrceurn H. flore, Africanum dicium H. R.par. Cyclamen d’Afrique. 1 
R.par. Cyclamen de Corfou 4 Cyclamen autumnale , or- Cyclamen Africanum aliud , Gigas monfpenfulanis 
biculato circumrofo folio , fubtus rubente, odorato flore dicium H. R. par. Legrand Africain. 
adpurpuram vergente H. R. par. joncq. hort. Cyclamen vernum , angulofo, folio,triplici viridate 

Cyclamen autumnale, folio fubrotundo , lucido , mol- fericea vario , maximis floris albis,imo ofculo purpuraf- 
liori & crenato , fuaverubente flore , fyriacum H. R. par. cente , antiochenum nuperorum H R. par. 4 Cyclamen j 
Huguereau. vernum , angulofo folio triplici viriditate holofericea va- 

Cyclamen autumnale , folio fubrotundo lucido, rio, imo ofculo rotundo purpurafcente , maximis floribus 
molliore & crenato , bafi rubra , flore niveo maximo , albis Antiochenum Morini joncq. hort. Cyclamen d’An- 
fyniacum , Hugueteau dicium. D. Cheauveau Joncq. hort. tioche. 

Cyci amen odoratutn , cejtivo foljtitio florens, folio Cycî amen Antiochenum , autumnale ,florepurpureo, 
maculato C. B. pin. 308. 4 Cyclaminis odoratt varietas dupliciPark. 

ClufHijU^. Cyclamen \a.ù(o\'Mm,aiiriculatum, flore fuavtrubente 

Cyclamen æflivo folfiitio florens , folio paulo Ion - H. R. par. j 

giore vixdum maculato , flore ddute purpurafcente. Cyclamen folio angufiiflimo , auriculato , flore albo t 



imâ fui parte purpurafcente , Biqantinum herbariorum 
H. R. par. * Cyclamen folio quinque auriculis donato flore 
albo imâ fui. parte purpurafcente Morini, Regium her¬ 
bariorum Joncq. Hort. Cyclamen Bizantin. 

Cyclamen aprili florens, cordato folio , ameena viri- 
ditate & albedine piclo , minimo.flore H. R. par. Cycla¬ 
men aprili florens , cordato folio , flore niveo, interdum 
pitrpurea bafi laclefcente fore Joncq. hort. * Cyclamen 
Orientale corn. Cyclamen Orientale. 

Cyclamen folio longiore, angulofo & linguam fer- 
pentis ment'unte , Regium noflras H. R. par. * Cyclamen 
angulofo folio, ferpenits linguam amutante Morini joncq. 
hort. 

Cyclamen folio longiore, angulofo & linguam fer- 
penth-s mentitnte , amplo fore albo H. R. par. 

Cyclamen radice xnaxima , foliis inferni rubentibus 
C B. pin. 308. * Cyclamen Romanum Eyf. 

Cyclamen folio angulofo C. B. pin. 308.* Cyclami¬ 
nus folio angulofo J.B. 3.533.* Cyclamen verno tempore 
florens Clufl. hijt. z6j. 

Cyclamen hedene folio C. B. pin. 3®S. * Cyclaminus 
orbicularis Dod. pempt. 337. 

Cyclamen folio hederaceo, polyanthes C. B. pin 
308. * Cyclaminus Biqantinus , polyanthes Cluf. hifi.' 
2.64. 

Cyclamen radice Caftaneæ magnhudinis C. B. pin. 
308. * Cyclaminus Binant mus Cluf. hifi. x-6 4. 

Cyclamen radice exigua C. B. pin. 308. * Cyclami¬ 
nus parva radiee J. B, 3. 5 J 3. * Cyclaminus ceflivus cluf. 
hifi. i<6f. 

Cyclamen oblonga radice C. B.pin. 308.* Cyclami¬ 
nus odoratus. u«*yùl,n Cluf. Hift. 164. 

Cyclamen vernum, album C. B.pin. 308.* Cycla- 
minus flore albo vernusJ.B. 3.554. 

Cyclamen vernum flore rubro pancii Lob. obf. 331. 
* Cyclaminus flore rubro graeïliori J. B. 3. 5^4. 

Cyclamen foliis violante radice cordis effigie C. B. 
pin , 308. * Cyclaminus vernus, fpurius , flore luteo J. B. 
3.534.* Cyclamen vernum, Jpurium Cluf. hifi. app. ait. 
anct. 

Cyclamus dicitur à voce Graca **'«>•■» circulus prop- 
ter radices & folia orbiculata fpecierum kujus generis : 
quo enim tempore flore & fruclu eurent dignofei foient fo¬ 
liis J'ubrotundis vel angulatis , ex albo ù vario plerum- 
que variegatis. 'Earum radices utplurimum tuberofte. 

L I N N Æ U S. 

u93. Ciclamen. * Pain de pourceau. Tournef. 68. 
Calyx, B , perianthium femi quinquefldum , J'ubrotun- 
dum , per fiflenst laciniis ovatis. Corolla A, petalum uni- 
cum. Tubas fubglobofus calyce duplo-major , parvus , 
nutans, Limbus furfum reflexus , quinque parti tu s , ma* 
ximus : laciniis ovato-laceolatis collum prominens. Sta- 
mina Filamenta quinque, minima, in tubo Corolla. An- 
thera recîe , acuta , in 10K0 corolla. Piftillum , d, Ger- 
men fubrotundum. Stylus filiformis reclus,fiaminibus Ion - 
gior. Stigma acutum. Pericarpium, a , bacca globofa , 
ünilocnlaris 3 apice quinquefariam dehifeens. Semina, A , 
plurima fubovata, angulata. Receptaculum , c , ovatum 
■hberum. 

Cyclaminis fpecies funr. ( *07. Spec.j 

r Cvci amen ( *Europeum) corolla retroflexa. 

Cyclamen foliis cordatis , corolla reflexa. hort. upf. 
47 mat . med. 6 5. 

Cyclamen : Hort. Cliff. 49. Roy Lugj t 414. 


Cyclamina omnia 1-13. Bauh.pin , 307. 

Cyclaminus : Cam. epit. 35. 

Habitat in Aujiria , Tart aria , Europa auftralis Jîc- 
cis umbrojis nemorofis. ( Perennes ). 

Varietates fie conjungunt plantas folio angulofo & 
rotundo , ut vix ac ne vix limites dentur. 

Cyclamen (*indicum) corolla limbo nutante. Fl. 
Zeyl. 401. 

Habitat in Zeylona. ( Perennes. ) 

GAUTIER. 

Le Cyclamen, ou Pain de pourceau. F. IX.C.l, E. VI. 

La Fleur de cette plante fort de terre nue fans 
feuille au bout d’une tige fpirale, elle fort en bouton, 

& lors de la nailTance , cette tige fpirale fend la 
terre pour garantir la fleur. La Corolle a l’orifice 
du tube tourné vers la terre , mais le Limbe eft replié 
& demeure herifle formant dans fon repli latéralement 
deux efpéceï de neuds percés qui reftent blancs, & ne I 
participent pas de la même teinte du refte de la fleur. ! 
Le Limbe eft divifé en cinq pétales lancéolés. Les Eta- f 
mines au nombre de cinq,ont leur Filament très-court. 
Les Anthères font réunies vers le ftil, & ont une bafe | 
evafée & mipartie, & ftnilTent en pointe membraneufe ! 
& allongée ; ayant quelque reflemblance à la graine 
de laitue. Le piflile eft arrondi & affis fur le calice 3 fon 
ftil eft en alene, pointu & fans Stigma. 

Le Fruit eft une efpéce de code fphérique & mem¬ 
braneufe ; elle s’ouvre en plufieurs parties, qui ren¬ 
ferment des femences anguleufes attachées à un récep¬ 
tacle , ou placenta, piramidal. 

La Racine eft gaftrique, noire en dehors ayant 
quelques filets difperfés, blanche en dedans, charnue, 
d’un goût amer & défagréable. 

La Tige ne porte qu’une fleur, elle eft courte, ronde 
cilindrique, ou fiftuleufe, ébranchée, & le tronc qui 
réunit les tiges fous terre, noir & écailleux. 

La Feuille de cette efpéce ici eft cardiale, dans 
d’autre efpéce elle eft ronde , légèrement dentelée dans 
fes contours, periolée comme Poil voit ici, ou portée 
par une longue tige, fortant du même tronc que les 
fleurs ; la feuille eft auffi à grolîe cotte, tachetée & bor¬ 
dée de blanc , & fa texture unie. 

QUALITES. 

La racine de cette plante contient beaucoup de 
phlegme , d’huile & de fel elfentiel; elle eft incifive, 
atténuante, déterfive & apéritive. 

VERTUS. 

Elle diflout la pierre des reins ; fert pour faire fortir 
l’arriere faix après l’accouchement, pour dilfoudre les 
glandes, pour lever les obftruétions, pour réfoudre les 
tumeurs on l’emploi, intérieurement & extérieurement. 

Lemery. * , 

Selon quelques Auteurs, la racine a quelque chofe j 
de venimeux ; on s’en fert cependant dans les fortes I 
purgations, & on en donne une fcrupule dans de l’eau 1 
miellée à ceux qui ont la jauniflè, ce qui les fait f ue r ! 
diffipe les humeurs vifqueufes, dél'opile le foie & U 
rate, fert à l'hydropifie & à la colique ; le fuc de la 
racine tiré par le nez eft bon contre la migraine & Je 13 
mal de tête invétéré, & aux autres maladies de la tête. I 
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Linn. Hexandria monogynia. 323 & 342. 


Gaut. F. g & S. C. 1. E. 12. 


PLANTES D’USAGE. 

L A Tubereuse {Planche i re ) Hyacinthus indiens , tuberofaradiée. Clus. Hifl. 1. p. 17 G. * 
Hyacinthus indiens , tuberofus 3 flore Hyacinthi orientalis C. B. Pin. 47. J. B. 1. jS 8. * po- 
liantes tuberofa 1. Linn. . . Habitat in lava , Zeylona. ( perennes ). 

La Jacinthe Ametyste A. {Planche 2 ). Hyacinthus oblongo flore Amethyflino , major 3 C. 
B. Pin. 43. La JACINTHE des Bois ; B. Hyacinthus anglicus flore incarnato Eyfl. La JA¬ 
CINTHE DOUBLE C. Hyacinthus orientalis flore Duplici. C. B. Pin. 4p. 

NOTA. La deuxieme Planche , où ejl la diffeclion des fleurs & les jacintes , fera dans la Jeconde quarantaine. 

La tubereufe eft une plante dont la tige croît à la hauteur de trois ou quatre pieds, grofle 
Comme le petit doit ; fa racine forme diverfes tubêrolités ; c’cft ce qui lui a fait donner le nom 
de Tubereufe : elle eft cultivée dans les jardins. Son origine vient des Indes , quoiqu’elle foit 
extrêmement commune dans toute l’Europe ÔC particulièrement à Paris. Les Fleuriftes à Mar- 
lèille en font une branche de commerce , & font des envois conlidérables de leurs racines en 
diverf Pays. La fleur contient beaucoup d’huile exaltée & fpiriteule. Les Parfumeurs s’en 
fervent , mais on ne l’emploie point en médecine, elle excite fouvent les vapeurs aux 
Femmes. 

La Jacinthe eft beaucoup variée dans fes efpèces ; mais toutes ces variétés pourroient fe ré¬ 


duire aux feuls caradères qui marquent une 
dans les Jacintes par la forme du tube de leurs 
lité de leur tiges : car les diverfes couleurs , le 
petales ne change point les efpèces : ce ne font 
par la Culture. 

TOURNEFORT. 

Hyacinthus ejl plants genus , flore A. B. C. tilliaceo 
monopetalo , in fex parte feflo S quafi campaniformi 3 tubu - 
lato j ex cujusfundo furgit piflillum D , quoi deinde ahit in 
fructum E 3 fubrotundum Jere trigonum 3 in terna locula- 
mentâ E t divifum feminibfuque fatum modo fubrotundis 
F , modo planis. ( Tabula 1. ) 

Hyacinthi fpecies funt. 

Hyacinthus oblongo flore cœruleus 3 major * Oblon¬ 
go flore Amethyflino *. Oblongo flore viols nigrs , ma¬ 
jor *. Oblongo flore fuflco *. Oblongo fore flavo-viridi *. 
Oblongo ceruleo flore , minor *. Oblongo albo flore , mi- 
nor *. Oblongo flore fuaviter rubente. C. B. Pin. 43. 44. 

* Oblongo flore ceruleo & albo mixto 3 H. L. Bat. 

Hyacinthus Anglicus 3 flore incarnato *. Anglicus cine- 

ricus Eylt 

Hyacinthus non feriptus 3 flore candido. Dod.pempt. 

21 S> 

Hyacinthus obfoleto flore *. Obfoleto flore alter. C. 
B. Pin. 44*. Obfoletus Clujii. 3 flore obfoleto viridi Suv. 

Hyacinthus leronitus , albicans. C. B. Pin. 44. * 
Seronitus obfoleto colore , Eyfl. 

Hyacinthus minor , hifpanicus, orientalis fade 3 flore 
mixto. Clus. Cur. pofl. infol. 18. 

Hyacintus floribus campanulæ uno verfu difpofltis. 

* Floribus campanule 3 utrinque difpofltis. C B. Pin. 44. 

Hyacinthus orientalis, caule maculato. * Orientalis pur- 

pureus. * Orientalis exalbidus. * Orientalis albus primus. * 
Orientalis albus alter. * Orientalis maximus. * Orientalis la- 
tïfolius.* Orientalis variegatuspheniceiscalyculis, fubtus ru- 
ben tib us, velfloribus antenhs albefeentibus à va fa partepur- 
purafeentibus.* Ontentalis ramofus.* Orientalis florum fo- 
liis reflexis& variegaris. * Orientalis caule foliofo. * Orien- 
talis feronitus. * Orientalis feronitus 3 floribus ereclis candi- 
dis. * Orientalis feronitus floribus ereclis ceruleis * Orientalis 
flror.nus ftriatus. * Orientalis flore duplici. * Orientalis flore 
dupheï Ceruleo.* Orientalis flore ceruleo pleno. * Orientalis 
albus, multiplici flore. C. B. Pin. 44.4b . * Orientalis caule 
maculato flore violaceo. * Orientalis 3 flore ceruleo calyie brevi 3 
polyanthos. Orientalis alborefplendido* Orientalis maximus 
flore albo. Orientalis polyanthosflore cinenrei coloris.* Orien¬ 
talis polyanthos flore argenteo* Orientalis flore violaceo odo- 


sfpèce déterminée & diftinde; ce qui fe trouve 
fleurs, parcelle de leurs feuilles, èc par la qua- 
plus ou moins de grofleur, & le nombre des 
que les variétés occaflonnées par le climat 8c 

ratifflmo. * Orientalis , maximus flore amane cceruleo 3 polyan¬ 
thos. * Orientalis 3 max. calyculisfuaverubentibus. H. R.par. 

* Orientalis brumalis 3 flore ceruleo 3 foliis parte injerna ma- 
culis purpureis notatis * Orientalis maximus flore incarnato. 

* Orientalisflore duplici 3 ceruleo 3 Romanus diclus. * Orient, 
purpureo pleno * Orientalis , flore pur pureo violaceo calyculis 
turgidis. * Orientalis pallide incarnatus 3 . multiplici flore. 
Orientalis , rofeus 3 italiens diclus 3 multiplici flore candi- 
dijflmo. * Orientalis flore duplici Capucinus * Orientalis , 
Capucinus dictus , flore elegantiori. H L.Bat. * Orientalis 3 
violaceo colore albis lineis. Eyfl. 

Hyacinthus flore purpureo , albo. Eyfl. 
Hyacinthus ametnyftinus , pleno flore campanulato 
magnï Duels hetrurie. H. R. par. 

Hyacinthus precox albus , C. B. Pin. 4s. 
Hyacinthus indiens 3 tuberoius 3 flore hyacinthi orien¬ 
talis. C. B. Pin. 4g. * hyacinthus indicus tuberofa radice. 
Clus. Hifl. igô. * J. B. 2. j88. La tubereufe. 
Hyacinthus ab hyacintho puero , ut fabulantur. 

L I N N Æ V S. 

31 j. Polianthes. * Tuberofa Heifl. Calyx nullus. 
Corolla Infudibuliformis 3 monopetala , Tubus incur - 
vus , oblongus j Limbus patulus ; laciniisfex , ovatis. Sta- 
mina Filamenta fex , crajfa 3 obtufa , ad faucem corolU. 
Anthers, lineares 3 filamentis longiores. Piftillum , Ger- 
men fubrotundum , in fundo corolU. Stylus filiformis co- 
rollâ fere brevior , Stigma trifldum , crafflufcuium , melli- 
ferum. Pericarpium , capfula fubrotunda 3 obtufe tri- 
gona 3 bafi corolU obvoluta , trilocularis , trivalvis. Se- 
mina plurima 3 plana , gemino ordine incumbentïa 3 fe- 
miorbiculata. 

Polianthis Ipecies funt. 

1. Polianthes.( "'tuberofa). 

Polianthes floribus altérais. Hort. Cliff. 127. Hort. 
Vpf.76. Flos. Zeyl. 22s. 

Hyacinthus indiens tuberofus , fl.ore narcijji. Bauh. Pin. 
47. Rudh. Elys. 2. p. 39. f 4. 

Hyacinthus indicus tuberofus 3 flore hyacinthi orien¬ 
talis. Bauh. Pin. 47. Rudh. Elys. 2. p. ,/. 2. 
Hyacinthus indicus 3 tuberofa radice. Cluf. Hifl.i.p. 176 . 
Arnica no&urna Rumph. amb. f. p. 28 y. t. 98. 




Habitat dn Java -, Zeylona. (perennes.) 

IINNÆÜ S. 

341. Hyacinthus.* jacinthe, Tournef. 180. fditfcari , 
Tourn. 180. Calyx , nul lus. Corolla A-B.C. Campanulata 3 
monopetala, Limbus fexfldus rejlexus. Neclariumpori très, 
mellijeri , ad apicem germinis. Stzmiwz. a , Filamenta fex 
fubulata Breviora. Anthere j conniventes , Piftillum D. 
rotundo trigomtm, trifulcum. Stilus flmplex. Corrolla bre - 
vior. Stigma obtufum. Pericarpium capfula fubrotunda, tri- 
quetra. ,-trilocularis ,* rùvalvïs. Semen bina ( Sœpitts ) ,Ju- 
brotunda. Receptaculum columnare. 

Obs. Genus hocce naturle in plura-, non naturalia dif- 
tribuerunt. Hyacinthes quum tubus cor0 lia fit , 'tubulatus-, 
oblongus. Mufcari quum tubus corolltfitfereglobofus. A lia 
corolla fex-partita gaudet. 

Hyacinthi fpecies funt. 

"Hyacinthus ( * non fcriptus 1 corollis tampbnulatls 
fcx-particis apice revolutis. Hort. Cliff. 12$. Roy. Lugdb. 
23. Sauv. Monfp. 17. 

Hyacinthus oblongo flore , ceruleus major. Bauk.Pin. 

Habitat ,in Anglitu, Gai lia , Hfpanie , Italie , nemoribus. 

Brade* funt fiepius floribus longions , & bina. Petala 
apice revoluta. Stigma guttula madiÜum. 

1. Hyacinthus ( * ceinuus ) corolliscampanulatisfex- 
partitis racemo cernuo. 

Hyacinthus Hfpanicus. Cluf. hifl. T. p. I77. 

Hyacinthus oblongo flore fuaviter rubente, minor Bauh. 
Pin. 44. 

Habitat in H if pana, (perennes. ) 

Convenir cum H. non fcripto habita & fade , quamvis 
minor ; difjert vero foliis magis lineariims , minus lan- 
ceolotis, ereciioribus ; Racemo magis nutante corollis in¬ 
carnates nec atrulcts , teretioribus , cum petalorum late - 
ribus ad bafin minus piano patentibus , nec dorfo Unea 
elevata notatis , minufque revolutis ( quamvis reflexa ) 
quam in illo, Piftilum demum Staminibus brevius efl.B racles, 
bine faturatius incarnate. 

Hyacinthus ( * feronitus ) corollarum exterioribus 
petalis fubdifiinclis interioribus coadunatis. 

Hyacinthus obfoleto flore. Bauh. Pin. 44. 

Hyacinthus obfoieti coloris , Hifpanicus ftrotinus. Cluf. 
hi/L r. p. 177. 178. 

Habitat in Hifpania Mauritania. ( perennes. ) 

Racemus fecundus. Flore trifli colore , nec tamen noclu 
ambrofiaci. Corolla ftx-fida : Laciniis 3 altérais exterio¬ 
ribus fere ad bafin ufque feparatis recurvifque. 

Hyacinthus ( * viridis ) corollarum exterioribus la¬ 
ciniis fubulatis longiffimis. 

Habitat ad cap. b.fpei ; vivam aluic D. Burmannus. 

Satura. H. amethyftini , fed corolle, virides. Laciniis 
tribus exterioribus altérais duplo longioribus toto flore , 
fubulatis in acumen angufiiffimum. 

j. Hyacinthus {* amethyftinus ) corollis campanu¬ 
latis femi-fexfidis bafi cylindricis. Hort. Upf. 8$. 

Hyacinthus oblongo ceruleoflore, minor. Bauh, Pin. 44. 
Rud. 2. E\yf.2.p. 27.fi S. 

Hyacinthus minor Hifpanicus augufti folius. Bauh. Hifl. 
i.p. $ S7. Cluf cur. app. ait. 

Habitat in Hifpania. ( perennes. ) 

6. Hyacinthus ( * orientalis ) corrollis infuniebuli- 
formibus femi fexfidis bafi ventricofis. Hort. upf. S$.Hort. 
cliff. 12s. Roy Lugdb. 27. Gron. Orient. 115. 

Hyacinthus orientalis , ( fpec. 1 - i$) & plenus ( Z -$ ) 
Bauh. Pin. 44. 

Hyacinthus orientalis major & minor Dod. pempt. 
216. 

Habitat in A fia , Africa. ( perennes. ) 

7. Hyacinthus ( * mufcari ) corrollis ovatis omnibus 
equalibus. Hort. cliff. 126. Hort. ufp. Sf.Roy , Lugdb. 28. 


-Hyacinthus racemofus , mofchatus. Bauh. Pin. 43. 

-Mufcari obfoletiore flore, cluf. hifl, 1. p. 178. 

'Habitat in Afin ultra Bofphorum-, indcin Furopam an- 
2e. i$$4. (perennes. ) 

S. Hyacinthus ( * monftrofus ) corrolisJubovatis. Vir. 
•cliff. 18. Roy , Lugdb. 28. 

Hyacinthus floribus pankulatis monflrofis. Hort. cliff. 
126. 

Hyacinthus panicula cerulea. Bauh. Pin. 42. 

Hyacinthus fannefius panicula comofa. Col.ecphr. 2. p. 

10. t. 2. 

Habitat •• -, . primum inventa in agro papienfi, & juxta 
Boran G allie. ( perennes. ) 

•Vtdciur fequentis fola varietas ? 

9. Hyacinthus ( * comefus ) corollis angulato-cylin- 
dricis : fummis fierilibus longius pedicellatis. 

Hyacinthus corollis globofis : fummis pedunculatis , fo¬ 
liis enfiformibus. Sauv. monfp. 17. 

Hyacinthus comofus major purpurettS. Bauh. Pin. 42. 

Hyacinthus. Cam. epit. 778. 

•Habitat in G allie «S* Europe aufralis agris. (perennes. ) 

40 . Hyacinthus ( * botryoïdes ) corollis globofis 
uni-formibus , joliis canalkulato cylindricis firiclis. 

Hyacinthus corollis globofis Hort. cliff. 126. Hort. ufp. 
8$. Roy. Ludgb. 28. 

Hyacinthus corollis globofis, foliis in cylindrum xon- 
volutis. Sauv. rnonjp. 1 p. 

-Hyacinthus racemofus ceruleus major. Bauh. Pin. 42. 

Hyacinthus botryoides purpureus ni. cluf. hifl. 1. p. 

181. 

Hyacinthus Botryoides ceruleus amcenus. lob. 12. 108. 

Habitat in Italia. 

Diffère floribus in -odoris & foliis ereclis à fequenti 
cui flores odori & folia patente decumbentia carinata. 

n. hyAcinthus ( * racemofus) coroLisovatis :fummis 
feffilibus foliis Iaxis, fauv. monfp . 17. 

Hyacinthus racemofus ceruleus minor juncifolius. 
Bauh. Pin. 43. 

Hyacinthus botryoïdes purpureus cluf. hifl. p. i8r. 

Habitat in Europa aufirali. ( perennes. ) 

12. Hï ACiXi Hus( * orchioides. ) corollis fexpareitîs : 
petalis tribus exterioribus brevioribus. 

Hyacinthus orchïoïdes afrïcanus major , bifolius ma- 
culatus , flore fulphureo obfoleto majore. Brtin. prodr. 
3. p. 24. t. U. fi 1 > 2 , ?• 

Orchi s angufiifolia maculata. Buxb. cent. 3. p. 10. 
t. id. 

Orcliis hyacinthoides , foliis caule Fr floribus maculatis 
Buxb. cent. ceni. 3. p. 12. t. 20. 

Habitat in Æthiopia. ( perennes. ) 

Folia duo puculata ’ ovata , oblonga , racemus flloribus 
copiofiffimis ; violaceis. Corolle vix ad bafim fex par- 
tite : petala exteriora alterna ovata , breviora , interiora, 
obovota , longio'a. 

13 Hyacinthus ( * lanatus ) corollis lanatis caule 
ramofo. Roi. Lugdb . 17. 

Habitat . 

GAUTIER. 

La Tuberîuse eft une jacinte du même genre que 
les autres, félon Tournefort j mais Linnaeus la fépare 
du genre des jacintes fous le nom de Polianthes, quoi¬ 
qu’elle foit félon lui de lamême clafle. Au contraire , par 
les racines , ces deux plantes font fcparées de famille & 
fe trouvent dans la même efpèce par les feuilles , & dans 
le même genre par la forme de leurs fleurs , félon moi. 

VERTUS. 

La racine eft déterfive , aftringente , aglutinanre. 
Sa femence eft apéritive, étant prife en poudre au poids 
d'une dragme ou d’une demi-aragme. Lemery. 









Cla jfis XIF. Sec lio IF. Genus I. 


PLANTES D’USAGE. 

L E S O U CI, Caltha feu Calendula -, nommée ainfi par les Latins , à caufe que 
cette Plante fleurit tous les mois dans les pays chauds, & dans nos climats de¬ 
puis le mois de Mai jufqu a la fin de l’Automne. Elle a été nommée Soulcie d'abord , 
en vieux francois, à caufe que la fleur de cette Plante souvre au lever du Soleil 8c fe 
referme la nuit j Tes Allemands l’appellent Ringclblumen, 8c les Italiens Fior d’ogni 
meje. Sa tige n’efl: pas bien élevée , elle eft comme canelée 8c un peu ligneufe, les 
feuilles de diverfes efpéces de Souci font de la même couleur, mais elles different un 
peu de la forme. Les plus belles 8c les doubles ont les feuilles moins allongées, 8c 
les communes ont les feuilles plus longues 8c plus aiguës à leurs extrémités. Les fleurs 
différent aufli de teinte 8c degroffeur, nous donnons ici A le Souci fixiém zCaltha po¬ 
lyanthos major , C. B. Pin. zj 6. flore aureo : & A. le Souci z , Caltha vulgaris flore 
citrino. Celle-ci vient dans les vignes 8c dans les terres cultivées. Elles ont une odeur 
forte mais point défagréable. Ce qui eft curieux en cette fleur, c'eft que chaques pétales 
qui lacompofent, font autant de.petites fleurs particulières ( flofculi ) qui ont leur fruit 
fur lequel elles font implantées. 

11. Caltha proliféra, minoribusfloribus C. B. 
Pin. 27 6 . Calendula proliféra , ij. Tabern. 
lcon. 333. 

12. Caltha Calendula ,flore mixto H. R. Par. 
13. Caltha Arvensis C. B. Pin. 27 6. Caltha 
minima. J. B. 3. 103. Calendula arvenjîs Ta - 
bern. lcon. 333. 

14. Caltha humilis et minima C. B. Pin. 27 6. 
13. Caltha African a flore tntus albo,foris vio- 
laceo. Calendula humilis, Af ricana , SCc. /im¬ 
pli ci H. L. Bat. 

16. Caltha silvestris Lusitanica; 

17. Caltha maritima Lusitanica, lanugi- 
nosa. 

Ab eo genere excludi debet Caltha paluflris ,flore 
1. Caltha vulgaris, florepallido C. B. Pin. fimplici SC pleno C. B. Pin. 2.76. adpopulagi- 
27 y. Caltha flore /implici J. B. 3. 101. Calen - nem revocanda. 

dula Dod. pempt. 234. Calthce fpeciesflore frucluque carentes dignofei 

a. Caltha VULGARIS, fore citrino C. B. Pin. 27$. folent foliis oblongis , crajfiufculis , odoregravi 
3. Caltha vulgaris , flore rufo C. B . Pin. 273. 6 C proprio. 

4. Caltha polyanthos , maxima C. B. Pin. 


T Q U R N E F 0 R T. 

Classe XIF. Des Herbes à fleurs radiées & à 
femences aigrettées. 

Section 1 F. Des Plantes à fleurs radiées, & 
les femences renfermées dans des capfules. 

Genus 1. Caltha efl plantée genus , flore A 
radiato , cujus difeus B ex plurimis flo/culis 
C : corona vero E ex fèmiflofculis F componi- 
tur , embryonibus D ,G infedentibus & calyct 
H comprehenfis. Embryones autem deinde abeunt 
in capfulas plerumque incurvas K L t SC mar- 
ginatas M, N y femine fœtas O, ut plurimùm 
oblongo 1. 

Calthæ fpecies funt. 


273. Calendula multiflora , maxima Tabern. 
lcon 23 1. 

3. Caltha polyanthos , major C. B. Pin. 273. 
Caltha flore pleno J. B. 3. 101. Calendula lu- 
tea , flore pleno Eyfl. 

6. Caltha polyanthos , major, flore aureo C. 

B. Pin . 276. Calendula polyanthos , flore aureo 
Tabern. lcon. 332. 

7, Caltha polyanthos , major, flore mellino 

C. B. Pin. 27 6 . Calendula fativa, polyanthos, 
mellina Tabern. lcon. 333. 

$. Caltha floribus reflexis C. B. Pin. 27 6. 
Calendula multiflora, orbiculata, Tabern. lcon. 
333 • 

9. Caltha proliféra , majoribusfloribus C. B. 
Pin. 27 6. Caltha proliféra J. B. 3. 102. Calen¬ 
dula proliféra i. Tabern. lcon. 334. 

10. Caltha proliféra , majoribus floribus, flore 
mellino H. R. p ar . 


LEONHARDUS FUCHSIUS. 
Temperamentum. 

Calidam SC ficcam ejfe flatuunt, neque id immé¬ 
rité , quandoquidem dulcedine modica cum amari- 
tudine conjuncla participet. 

Vires ex recentioribus. 

Herba ipfa adhibetur condimentis SC acetariis. 
Flos ex vino potus ciet merfes : item herbœ fuccus 
quo in dentium dolore os preefentaneo remedio col'- 
luitur. Non parum etiam ejus flos ad flavos red- 
dendos capillos conducit. Idem, perinde atqueipfa 
herba ,fècundas conducit mirificè ,fi aridus ,fuffiti- 
bus, admotus fuerit. 

Extrait. 

La fleur du Souci, infufée dans le vin blanc , 
excite les menftrues. Le fuc de la Plante eft un 
remede efficace pour les douleurs de dents & 
pour les préferver de la corruption. 





tourn. C. I. S. nu. G. i. 


Linti. pmtanàna monogynia , r6'/. 


PLANTES D’USAGE. 

L A Campanule pyramidale. (z" e Plan .)* Campanula pyramidatà , alùfjima Tourn. *Rapunculus 
hortenfls , latiore jolio feu pyramidalis. C. Bauh. Pin. gj. * Campanula pyramidalis. Linn. y. 

La Campanule eft une Plante commune ; maïs il y en a d’une fi grande quantité d’efpeces diffe¬ 
rentes, comme l’on va voir ci-après,que nous fommes obligésd’en former deuxTables, 8c de donner 
au moins deux Planches, où nous reprélenterons les plus belles efpeces. Celle que nous joignons 
ici eft la Campanule pyramidale ; elle fè cultive dans les Jardins , & fert à l’ornement deS Parterres. 
Sa racine eft comme celle de la Réponce, 8c on pourroit en faire le même ufage. M. Lemery , 
parlant de cette plante , rapporte une expérience bien oppofée au fentiment des Ovipariftes, c’eft- 
à-dire, de ceux qui prétendent que le germe eft la plante toute entière, qui contient des fruits qui 
ont d’autres germes, 8cc. Cette expérience peut encore détruire les fyftêmcs Sexuels. On donnera 
la dijfeclion à la 2 e planche. 

EXPÉRIENCE Campanula pyramidata,d/zr$ùw<z. Tourn. * Pyramida- 

Sur la génération des Plantes. lis minor. P. alp. Exot. 340. * Pyramidata echioïdes , C B. 

LemerY , Dictionnaire Univerfel , Scc. pag. igp. » Si Campanula aipina , glabra , flore dilutiffim'e cæruleo. 
” après avoir retiré de la terre la racine de la Campanule , J.B. 2. 804. * Aipinafolio longiori, lucido.* Aipina fphæro- 
" on la coupe par tranches , ou par ruelles, à lépailTeur ctphalos, Jolio rotundiori , hirjiito. * Aipina T eu crû folio an- 
» de trois ou quatre lignes , & qu’on remette ces ruelles gulato.* Aipinapubefctns,fpicâflorumpyramidatà.* Aipina 
» féparément en terre , elles produiront chacune une altiflima hirfuta, parvo flore.* Aipina minor,florum fpied 
» plante de la même efpèce : c’eft une expérience que pyramidatà. * Aipinapumila , repens, maximoflore. Tourn. 
» M. Marchand , après l’avoir laite , a rapportée à I A- * Aipina fphærocephalos. * Aipina tragopogi folio. * Aipina 
» cadémie Royale des Sciences. « latifolia , flore pullo. C. Bauh. Pin. 93. 94. * Aipina Uni- 

Si la plante entière étoù contenue dans le germe, & folia cærulea. * Aipina rotundifolia, minor. C. B. Prodr. 34. 
quelle ne fût que développée \ en la femant dans la terre Camtanula hortenfis, rapunculi radice. * Hortenflsfo- 
avec la graine , ou l’amande qui la porte , elle ne fçauroit Ho & flore oblongo , cæruleo. * Hortenfls folio&flore oblongo, 
être toute entière dans chaque partie de la plante, & en- fubalbido.* Hortenfls folio&flore ohlongo ,lacleo.* Hottenfis 
core moins dans la racine. Ce n’eft pas-là ce que préten- folio & flore oblongo , purpureo. C. B. Pin. 94. * Hortenfls 
dent non plus les Ovipariftes ; ils diient que le poulet eft folio & flore oblongo , ex albo & violaceo maculatim com- 
tout entier dans l’œuf, & qu’il ne fait que fe développer mixto. * Hortenfls folio & flore oblongo ex albo & violaceo 
par l’aétivité de la femence du mâle qui le vivifie ; mais radiatim commixto. * Hortenfls folio oblongo & flore pleno , 
que le poulet n’eft pas tout entier dans tolites les parties cæruleo. Tourn. 

de la poule. Campanula praren Ç\s, flore conglomérat. * Pratetifis, 

D’un autre part, fi le fyftême Sexuel a lieu , c'eft-à- fioribus flngularibus per caulem fparfis. C. B. Pin. «4. 
dire, que la plante ne fe reproduife que lorfque le germe * Pratenfisflore conglomérat albo.* P rattnflsflore per caulem 
eft dépofé par les étamines dans le piftile 3 il eft très- fpnrfo. H. R. Par. 

certain qu’en renouvellant la plante, 6 c la multipliant par Campanula arvenfis erecla. H. L. Bat. * Arvenfls pro- 
les morceaux de fa racine, on n’a pas eu befoin des éta- cumbens.* Arvenfls ereclaflore albo.* Arvenfls minor ,fltiqua 
mines, & qu’on ne peut pas fuppofer ici que leur pouflîere ampliori. Tourn. 

ait voltigé jufque dans la racine. Je crois cet exemple fuf- Campanula perficæ folia. Cluf. Hifl. clxxvi. * Perflca 
fifant pour tout renverfer. L’ail & la pomme de terre fe folia , flore albo. Eifl. * Perflcce folia flore cæruleo pleno. 
multiplient également par leurs graines , comme par les * Perficæ folia , flore albo pleno. Tourn. 
goufles & les morceaux qui forment leurs racines, ainfi que Campanula minor, rotundifolia vulgaris. * Minor ro- 
les anémones, les renoncules, & une infinité d’autres ra- tundifolia vulgaris,fioribus candidis. * Mm or rotundifolia, 
cines où l’étamine n’a aucune part ; mais fur tout ici dans flore infummis cauliculis. C. B. Pin. 9 3. * Minor annuafoliis 
la racine de la Campanule. Que peut on répondre ? incifis. Mor. Hifl. Oxon. Part. 2. 448. * Minor annuafoliis 
TOURNEFORT. incifis , flore albo. Cat. H. Amftel. * Minor A mericana, 

Campanula eft plantæ genus , Flore monopetalo, foliis rigidis , flore cæruleo patulo. H. L. Bat. * Minor 
campaniformi St multifido : cujus Calyx abit in fructum Americana foliis rigidis , flore albo patulo. H. L. Bat. 
mtmbranaceum in tria vel plura loculamenta divifum , Campanula rotundifolia minima. C'.B. Pin. 93. * Ro- 
in quorum commijfurd axis pçfltus eft , tribus plancentis tundifolia cætana , longiùs radicata. Bocc. tarior. plant, 
inflruclus , quibus adhærefcunt plurimafemina in nonnul- 5 4.* Rotundifoliaparva, flore cæruleo,pentagono .grandi, 
lis fpeciebus minutifflma, in aliis plana , ovata , annulo Raj. Hifl. 741. * Anguflifolia pumila , monanthos lufita- 
veluti cincla. Hœc autem fpargi folent per foramen fin- nica. * Foliis Echii .fioribus villofls. C. B. Pin. 94. * Foliis 
gulis loculamtniis proprium. Anchufæ , fioribus oblongis. C B. Pin. 94. * Foliis oblongis, 

Capanulæ fpecies funt. umbelata , hifpidis. * Echii folio y faxatilis , flore magno. 

Campanula maxima , foliis latiffimis , flore cæruleo. Tourn. * Foliisfubrotundis. C. B.prodr. 3 5. * Lampfinæ fo- 
Maxima foliis latiffimis , flore albo. * Maxima foliis latiffi- Ho, magno flore. * Linifolia , rara,flore cæruleo. S. B. 1. 
mis flore cintreo. C. 94. * Maxima foliis latiffimis,flore 797. 

fuavè-rubente. * Maximafoliis latiffimis , altéra. H. R. Par. Campanula nemorofa anguflifolia , magno flore ma- 
Campanula vulgatior , foliis urticæ vel major & afpt- jor. * Nemorofa anguflifolia, magnoflore minor. * Nemorofa 
rior. * Vulgatior , foliis urticæ vel major & afperior flore di- anguflifolia , parvo flore. Tourn. 

luth purpureo. * Vulgatior r foliis urticæ vel major & afpe- Campanula radice efculentâ.flore candicantt. * Radice 

rior, flore candido. C. B.Pin. 94. * Vulgatior. foliis urticæ, efcultmâ , flore cæruleo. H L. Bat. 
flore duplici cæruleo, interdum triplici aut quadruplici.* Vul- Campanula Canarienfis , atriplicisfolio , tuberofa ra - 

gatior, foliis urticæ , flore duplici albo. H R. Par. iice. Tourn. * Media foliis inftrïus candidd lanugine veflitis. 

Campanula urticæ foliis oblongis , minus afperis.C.B. C. B. Pin. 94. Flore minore , albicante , ramofior. Mot. 
Pin. 94.* Urticæ foliis oblongis t minus afpéris, flore albo. Hifl. Oxon. Part. 1. 456. * Hifpanica foliis incifis, flore 
H. L. Bat. oblongo. Tourn. * Hirfuta Btllidis folio. Pluk. Phytog. Tab. 









15 3 .fig. j. * Cretica ,faxatilis , Bellidis folio, magno fort. 

* Cymbalaricefoliis velfolio Htdtracto. * Serpilli-folia. C. B. 
Pin. 93. Drabce minoris folii. C. B. Pin. 93 & 94. * Hirfut a 
ocimi folio , caulern ambiente , fort pleno. Bocc. rarior. 
plant. 83. 

Campanula pentagonia fort ampliffîmo , Thracica. 

* Pentagonia perfoliata. Mor. Hijl. Oxon. Part. 1. 457. 
Campanula nomen invenir à Campanâ in Elementis 

Boranices. Campanulam à medio loculamentorum nu¬ 
méro diftinguendam exiftimavi ; verùin non ità pridem 
nonnullarum fpecierum Campanulæ fru&us, modo in 
terna , modo vero in quina loculamenra dividi obfervavi. 

L I N N Æ U S. 

Campanul A. 161. Calyx Ptrianthium quinqut. Partitum , 
acutum , ereclopatens , germini impojitum. Corolla. Pe- 
talum camp anulatum, ba[i impervia patula , ereclum ,femi- 
quinque fidum : marceffens , laciniis latis , acutis , patulii, 
Neclarium in fundo corollec , confiruclum valvulis quinqut, 
acutis , conniventibus. Stamen. Filamenta quinqut ca- 
pillaria , brtviffima , inferta valvularum Neclarii apicibus, 
Anthccrc filamtntis longions , compreffx. Piftilum. Gtrmen 
angulatum , infra rtctptaculum. Stylus filiformis , fiami- 
nibus longior. Stigma tripartitum, oblongum , craffiufcu- 
lum, laciniis revolutis. Pericarpium , capfula fubrotunda , 
angulata , triquinquevelocularis, totidem foraminibus late- 
ralibus emittens femina, Semen , numerofa parva , recep- 
raculum , columnare adnatum. 

O u s. Pericarpii figura indcterminata ejl. 

Trachelii Raj. Pericarpium villofum fcabrum , trilocu- 
lart. 

RAPUNCULiRaj. Pericarp. glabrum ovatum , triloculare. 
Medii Kn. Peric, valvis , 5 tectum quinqutloculart. 
Specuu vemeris Raj. P trie, columnare prifmaticum 
triloculare. 

Campanulæ fpecies func. 

* Foliis laevioribus anguftioribus. 

1. Campanula (*uniflore.) caule unifioro , calyct 
corollam ctquante. Fl. lapp. 85. t. y, fi 5, 6. Fl. Suec. 177, 

i 8 5 ‘ 

Habitat in alpibus lapponicis. ( Perennes. ) 

1. Campanula (*Pulla. ) caulibus unifions , foliis 
caulinis , ovatis , erenatis , calycibus cernuis. 

Campanula alpina latifolia, fiore pullo. Bauh. Pin. 93. 
prodr. 33. Burf. IV. n. 

Campanula foliis fubrotundis. Bauh.prodr. 34. /. 35. 
Habitat in Aujlria. 

Radix filiformis > repens. Caules fpithamcei, erecli , fie- 
xuofi , filiformes t raro ramo uno alterove , toque fiorifero. 
Folia radicalia & caulina ovata, obtufa , J'ubcrtnata crtnis 
difiantibus , nuda , ptùolata. Pedunculus terminalis. Flos 
cernuus , magnitudine C. rotundifolice , Calyce Icevi. Flori- 
bus pluribus in fummitate caulis variât. 

3. Campanula (* Rotundi folia.) foliis radicalibus 
uniformibus , caulinis lintaribus. Fl. Lapp. 83. Fl. Suec. 
176. 184. Hort. Cliff. 6 j. Roy. Lugdh. 147. Dalib. Parifi 
66. 

Campanula minor rotundifolia vulgaris. Bauh. Pin. 93. 
Campanula minor rotundifolia alpina. Bauh. Pin. 93. 
prodr. 34, t. 34. 

Campanula alpina linifolia cærulca. Bauh. Pin. 93. F. 
Lapp. S4, it. Gotl. z29, magn. monfp. 47. t, 4 6. 

Habitat in Europepafeuis ( perennes). 

4. Campanula ( * Parula. ) foliis firiclis : radicalibus 
lanceolato-ovalibus , panicula patula. Fl. Suec. 2 , n. 
186. 

Campanula minor rotundifolia, fiore in fummis caulibus. 
Bauh. Pin. 9 3. 

Campanula efculenta fade, ramis b fioribus patulis.Dill. 
Elth. 68 , /. 58./ 68. 

Campanula decurrens, foliis caulinis lanceolatis ferratis 
dtcurrendbus. Fl. Suec. 1 , n. 178. 


Habitat in Anglict , Suscite arvis. ( biennes ) 

Calyx ad bafin laciniarum utrinque denticulo livido. 

5. Campanula ( * Rapunculus ) foliis undulatis , radi¬ 
calibus lanceolato-ovalibus , panicula coarclata. Hort. 
Ufp. 40. 

Campanula foliis radicalibus lanceolato ovalibus , caule 
ramofifiîmo patulo. Hort. Cliff'. 6 5. Dalib. Parif. 6 8. 
Rapunculus efculentus. Bauh. Pin. 92. 

Rapunculus. Dod. Pempt. 163. 

Habitat in Helvetia y Anglia , G allia , [Biennes). 

Folia lanceolata. Racemus terminalis , rami Jimiles, b rê¬ 
vions erecli. Pedunculi terni fitpius , inter medio longior. 
Caulis angulatis , feaber. 

6. Campanula (* Decurrens.) foliis radicalibus obo- 
vatis , caulinis lanceolato-linearibus fubferratis fejfilibus 
remotis. Fl. Suec. 179, 187. Dalib. Parif. 6-r. 

Campanula foliis lineari lanceolatis erenatis , caule lon- 
giffîmofimpliciffimo fioribus raris. Vir. Cliff. 1 y.Hort. Cliff'. 
6y Roy. Lugdh. 246. 

Rapunculus perficifolius , magno fiore. Bauh. Pin. 93. 
Rapunculus nemorofus anguffifolius , magnofiore, major. 
Bauh, Pin. 93. 

Habitat in Europe feptentrionalis afperîs ( perennes). 

7. Campanula ( * Pyramidalis. ) foliis ovatis glabris 
fubferratis caule ereclo paniculato : ramulis brevibus. 

Campanula foliis ovatis glabris objolete ferratis, ramis 
breviffimis cauli approximatis. Vir. Cliff. 17. Roy. Lugdh. 
24 6. 

Campanula foliis ovatis margine cartilagineo erenatis , 
caule ramofifiîmo angufiato. Hort. Cliff. 64. 

Rapunculus hortenfis, latiore folio , S. pyramidalis. Bauh. 
Pin. 93. 

Habitat . . . ( biennes) 

8. Campanula (* Americana. ) foliiscordatis lanceo- 
latijque, petiolis ciliatis, fioribus fecundis, corollis quinque- 
partitis planis. 

Campanula caule ramofo, foliis linguiformibus crenulatis > 
margine cartilagineo. Roy Lugdh. 24(3. 

Campanula minor Americana, foliis rigidis,fiore cceruleo 
patulo. Herm. Lugdh. 107. 

Trachelium Americanum minus , fiore cceruleo patulo. 
Dodart. mem. 4./1. 111. t. 111. 

Habitat in Penfylvania ( biennes ). 

9. Campanula (* Lilifolia.) foliis lanceolatis: 
caulinis acute ferratis , fioribus panicuiatis nuiaiuibus. 
Hort. Upf. 41. 

Campanula urticce foliis glabra , fioribus minoribuspen- 
dulis. Amm. Ruth. n. n. 17. 

Habitat in Tartaria , Siberia ( biennes ). 

10. Campanula ( * Rhomboidalis ) foliis rhomboi- 
dibus ferratis, fpicafecunda. 

Campanula foliis rhomboidibus ferratis ,fpica unilaterali 
fubnuda. Ho II. Helv. 491. 

Campanula drabet minoris foliis. Bauh. Pin. 94. prodr. 

j6. 

Rapunculus Teuctii folio. Barr. rar. 78. t. j£ 7 . 
Rapunculus alpinus , ( Teucrii folio) rhomboidalis. Bocc. 
muf. 75. t. 61. 

Habitat in alpibus Helvetice , Italice. 

** Foliis feabris latioribus. 

11. Campanula (* Latifolia.) foliis ovato lanceolatis , 
caule fimpliciffimo terett , fioribus folitariis pedunculatis 
fruclibus cernuis. Vir. Cliff. 17. Hort. Cliff. 6c. Fl. Suec. 
180,188. Roy. Lugdh. 245. 

Campanula maxima , foliis latiffimis. Bauh. Pin. 94. 
Habitat in Anglia , Suecix montofisfepibus. [perennes). 
Caulisfimphciffîmus teres. Folia lanceolato-ovato , ferrata. 
Flores ex alis fuperioribus , folitarii , pedunculati. Calyces 
glabri. Fruclus cernui. 

Le refie pour la Planche fuivante. 
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tlajfiis XF. Sëcti à F. Genus C. 


PLANTES D’ü SAGE. 

L e ricin, Ricinus , Kerva en Arabe, il eft appelle aufli en Latin Cataptttia 
major , Pentadaclylon 8>C Paima Chrifii> les Allemans Underbaum ou Creatfibaum, 
les Efpagnols Figueroa del jnficrno , les Italiens Girajole. Les Latins Pont nommé Rici¬ 
nus à caufe de la reflemblance que fon fruit a avec un petit infeéte qui s’attache dans 
les bois fur le bétail 8c fur les chiens, 8c qui fe nomme en François Tique ou Ti- 
quet ; 8c on le nomme Palma Chrifii , ou Palme de Chrift, à caufe de fa feuille qui 
relfemble à une main ouverte. Il fleurit en Automne, 8c fa fleur à étamine eft féparée 
du fruit j ce qui a fait croire que cette plante étoit hermaphrodite ; elle n eft pas origi¬ 
naire de nos climats, mais elle y vient facilement, 8c fe multiplie beaucoup: une fois 
quelle eft dans un jardin on en voit naître de tous côtés : celle-ci eft le Ricin ordinai- 
re , N° ï. Ricinus vulgaris C. B. Pin. 432 ,. 


TOURNEFORT. 

Classe XV. Des Plantes qui ont les fleurs k 
étamines, & dont la partie poftérieure du ca¬ 
lice devient le fruit. 

Section F. Des Plantes qui ont les fleurs à 
étamines, féparées des fruits fur le même pied. 

Genus 6. Ricinus eflplanta genus,flore A ape- 
talo > plurimis ficilicet fiaminibus B ex calice K 
fiurgentibus confiante , fied fterili ,* embryones 
enim C à floribus fiejunguntur in eddem Planta 
SC deinde abeunt in fiructum D trigonum , ex tri¬ 
bus capfulis E compofitum , axi F ajfixis , fie- 
minequefeetis G , cortice duriore H obduclo. 


liones etiam movent. Efl vero injucunia admo- 
dùm SC laboriofa kujufcemodi purgatio: fiomachum 
enim valide fiubvertit. Tufa SC illita varos macu- 
lafque fiole contractas purgant. Folia trita cum po¬ 
lenta , oculorum œdemata SC inflammationes fiedant , 
mammafique turgentes cohibent. Perfie aut cum ace • 
to illita ignés J hcr os refiingunt. 

Ex Galeno. 

Semen Ricini, quod etiam purgat , extergendi 
SC digerendi facultatem obtinet. Sic vero SCJolium , 
fied undequaque debilius. Oleum quod ex fi'emine 
conficitur , calidius , tùm tenuiorum partium , quàm 
ejl oleum commune , ac proindè quoque digerit. 


Ricini fpecies funt. 

1. Ricinus vulgaris C. B. P lin. 432. J. B. 3. 
642. Ricinus Dod. pempt. 367. vulgo Palma 
Chrifii. 

2. Ricinus Americanus , major , caule virefi- 
cente H. R. Par. prions varietas. 

3 . Ricinus Africanus , maximus, caule geni- 
culato j rutilante H. R. Par. 

4. Ricinus Americanus, minorC. B. Pin. 432. 
Erawai , Ricinipufillum genus Clus. Exot. 48 . 

5 . Ricinus zeylanicus, foliis profiundiùs laci- 
niatis . 

LEONHARDUS FUCHSIUS. 
Temperamentum. 

Ricinus in fiecundo vel fiummum tertio ordine 
calefacientium SC Jiccantium ejfie apparet . 

Vires ex Dioscoride. 

Ex fiemine Ricini oleum nomine Ricinum ex - 
primitur , ad edendum minime aptum : alioquin 
tamen lucernis SC emplaflris utile. Grana triginta 
numéro putaminibus purgata , trita SC pota , pitui- 
tam y bilem , SC aquam per aluumdejiciunt. Fomi- 


Extrait. 

Tournefiort admet cinq fortes de Ricin nommés 
ti-deflus y mais ce qu’il y a de curieux dans l’ex¬ 
plication du fruit & de la fleur de cette Plante, 
féparés ; c’eft qu’il met l’Embrion de la Plante 
comme à l’ordinaire dans l’étamine, & le fruit 
comme Femelle, félon lui, reçoit cet Embrion 
qui fait le germe de la graine : ce qui eft parfaite¬ 
ment conforme à mon Syftême de la génération. 

Dioficoride fait la graine purgative, & l’huile 
utile à la lampe & aux emplâtres , & la feuille 
pilée avec laboullie ( polenta , efpéce de boullie 
épaifle faite avec la fleur de farine) contre les tu¬ 
meurs & inflammations des yeux, & les duretés 
des mammelles. 

La Polente dans plu fleurs endroits de l’Ita¬ 
lie , fe fait avec le lait, la fleur de farine de Bled 
de Turquie & celle de poix chiche ; mais pour 
l’ufage ci-deflus celle qui eft faite feulement avec 
le lait, la fleur de farine du Bled de Turquie ôc 
la feuille pilée du Ricin eft très-propre pour les 
duretés & les maux du fein. Elle fait percer fa¬ 
cilement & fupurer, & dans l’emplâtre que l’on 
met enfuite pour guérir on y fait entrer l’huile de 
Ricin. 
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PLANTES D’U SAGE. 

L E NARCISSE DES Indes, Pancratium altérant, vernum, indicuml. B. 2. 6*14. 

Narcijfus Matthtoli g. Narcijfus ïllyricus, Idiaceus . C. B. Pin. Pancratium 
Illyricum. Linn. 6\ 


T O U R N E F O R T. 

Narciffi fpecies funt. 

Narcissus maximus Pallidus, foliis incurvis. Pallidusmé¬ 
dia croceus. Pallidus medio aurais. Pallidus circulo luteo. Pal¬ 
lidus circulo aureo alter. Maximus palide lutcus. Sylveftrts , 
Pallidus calice luteo. C. B. Pin. 48, 50 , 51, 5 2. 

Narcissus maximus. Flore cceruleo - albicante, fimbua, 
croceâ , aured : C. B. Pin. 48. 

Narcissus albus, magno odore , floris circulo pallido. Ni- 
veus odorat us, circulo rubello. Albus, circulo, croieo minor. 
Albus, circulo purpureo. Albus , circulo croceo vel luteo. Albus 
major, odoratus. Totus Albus major. Totus albus minor. Ni- 
veus. Albus flore minore , jafmini odore. Albus , circulo croceo , 
polyanthos. Niveus calice Jlavo odoris fragantijfmi. Totus ni¬ 
veus multiplex , .. Albus, médius , calice luteo brevi. Albus 
tubo luteo. Albus calice Jlavo, mufcari 0dore. Albus, calice 
jlavo alter. Albus oblongo calice. Albus , fimbriâ luteâ. Albus 
corona multiplies lutea. Albus multiplex , ex virgineâ. C. B. 
Pin. 48,49,50, 51, 52, 53, 54. Albus Joins rejlexis, ca¬ 
lice brevi aureo. H. R. Pin. 

Narcissus orientalis, major , albus. Orientalis médius al¬ 
bus. Orientalis, albus, caliceftellato. Orientalis, albus, calice 
luteo, campanula fimili maximus. Orientalis albus, calice luteo 
médius. Orientalis , calice luteo minor. Orientalis, calice aureo, 
pluribus foliolis plcno. Orientalis calice rotundo, aureo luteo , 
Orientalis, flore multiplici & pleno albo luteo. C. B. Pin .49, 
50, 51, 52. 

Narcissus medio luteus, majoribus floribus. Medio luteus 
copiofo flore , odore gravi : medio-croceus, gramino folio : me¬ 
dio purpureus multiplex. C.B.Pin. 50,51, 54. 

Narcissus medio purpureus: Eyfl. 

Narcissus incomparabilis, Jiore pleno , partimflavo, par- 
tim croceo : H. R. Par. 

Narcissus lutcus, polyanthos , Africanus. Luteus po¬ 
lyanthos , Lufitanicus. Luteus Conftatinopolttanus. Totus lu - 
tetts , Jlorum foliis rejlexis. Luteus repens. Luteus fylvefiris du- 
plici & triplici tubo aureo. Luteus fylvefiris , triplici tubo, 
alter. Luteus tubo divifo. Major totus luteus , calice pralongo. 
Parvus totus luteus. C. B. 50,51, 53, 54. 

Narcissus Conjlantinopolitanus, polianthos , major , meli- 
no pleno Jiore. H. R. Par. 

Narcissus angufti folius, totus luteus. Angujli folius ,fla- 
vus , magno calice. Angujli folius ; albus major. Angujli folius, 
albus minor. Angujli folius , pallidus , calice Jlavo. Angufli fo¬ 
lius , albus, calice oblongo floreque reflexo. C. B. 51. 

Narcissus parvus, albus fimbriâ fuave rubente. C.B.Pin .53. 

Narcissus Junci folius, oblongo calice , luteus major. Jun- 
ci folius , luteus , minor. Junci folius flore luteo variegato. 
Junci folius , flore pallidiore , calice Jlavo. Junci folius , flore 
rotundo rofeo : junci folius totus albus : junci folius aureus mul¬ 
tiplex , anémones forma C. B. Pin. 51. Junci folius albus, 
calice magno D. Cor. Coorne , fertilibus foliis. J. B. 2. 599. 

Narcissus autumalis , albus. Albus autumalis minimus. 

Narcissus latifolius, maximus albus , calice brevi luteo. 
Latifolius pallidus , calice amplo , aureo, caule Jlriato. Lati fo¬ 
lius pallidus, calice amplo alter. Latifolius , fulphureus , vel 
albus , brevi calice. Latifolius albus , medio luteus. Latifolius 
albus, medio aureus. C. B. Pin. 51,52, 53,54. 

Narcissus montanus, junci folius , calice Jlavo. Montanus 
alter flore fimbriato. Montanus albus minimus. Montanus jun¬ 
ci fohus , calice aureo. Montanus coronatus .C. B. Pin. 5 3. 

Narcissus totus flavus, multiplex. Subflavus, tubofex an- 
gulo. Flavus tubo rotundo. C. B. Pin. 52, 54. 

Narcissus fylveftris multiplex, calice carens. C. B. Pin. 54. 

Narcissus flore pleno variegato. C. B. Pin. 54. 

Narcissus aureus, pleno flore juvent. 

Narcissus marititnus. Maritimusflore rubro. C. B. Pin. 54. 

Narcissus Ïllyricus, liliactus. C. B. Pin. 5 5. 


Narcissus Americanus , vernus flore albo. Totirn. 

Narcissus Americanus ,flore multiplici , albo, odore Balfami 
Peruviani. Tourn. 

Narcissus Zcyhmcas, flore albo, hexag. odorato. H.L.Bat. 

Narcijfus vel à Narcijfo juvene in flore>n rnutato , utjocatur 
Oyidius, vel quèd faporem inducat : fopor. 

L I N N Æ U S. 

Narciffi fpecies funt. 

1. Narcissus Poeticus fpatha unijlora, nettario rotato 
breviffimo feariofo crenulato. Hort. Upf 74. 

Narciflus foliis enjiformibus , floris neclario rotato brevijfl- 
mo. Hort. C'iijf. 134. Roy. Lugdb. 35. 

Narciflus albus , circulo purpureo G. Bauh. Pin. 48. 

Narciflus medio purpureus. Dod.pempt. 113. 

/}. Narciflus medio purpureus multiplex Bauh. Pin. 54. 

Habitat in G. Narbonenfi. Italia. ( Perennes. ) 

2. Narcissus pseudo Narcissus , fpatha unijlora , nec- 
tario campanulato eretto crifpo , tiquante petala ovata. 

Narciflus foliis enjiformibus , Jlorum neclario fongitndine 
petalorum. Hort.Cliff. 134. Hort. Upf. 74. 

Narciflus fylvefiris pallidus, calice luteo Bauh. Pin. 52. 

Narciflus luteus fylvefiris. Dod.pempt. 227 , /. 12. 

fi. Narciflus fylvefiris multiplex, calice carens. Bauh. Pin. 54. 

y. Narciflus luteus fylvefiris, duplici S. triplici tubo aureo. 
Bauh. Pin. 54. 

Habitat in G allia, Anglia, Hifpania, nemoril us. [Perennes.) 

3. Narcissus bicolor , fpatauniflora , neclario campanu¬ 
lato , margine patulo crifpo equant e petala. 

Narciflus albus , calice Jlavo , alter. Bauh. Pin. 5 2. 

Narciflus major totus luteus , calice pralongo. Bauh. Pin. 52. 

Habitat in Europa aujlrali. ( Perennes. ) 

Similis N. pfeudo Narciflo , fed petala alba ; ne&arium fa- 
turate luteum , majus : limbo patulo , undulato, crenato. 

4. Narcissus minor , fpatha uniflora , neclario obconico- 
ereclo , crifpo , fexfido aquante petala lanceolata. 

Narciflus parvus totus luteus. Bauh. Pin. 53. 

Narciflus fylveftris pallidus minimus. Barr. ic. 976. 

Ffcudo-Narciflus minor Hifp. latifolius. Cluf.Hift. i,p.i6j. 

Bulbocodium minus. Bauh. Hift.x, p. 597. 

Habitat in Hifpania. ( Perennes. ) 

Avffinis maxime N. pfeudo Narciflo , fed triplo omnibus 
partibus minor. Scapus vix ftriatus. Spatha virens. Flos magis 
nutans. Petala bail inter fe diftinûa, lanceolata, reda , nec 
obliqua aut ovata. Nedarii margo fexfidus, undulatus, crifpus. 

5. Narcissus Moschatus , fpatha unijlora, nettario cy- 
lindrico truncato fubrepando aquante petala oblonga. 

Narciflus totus albus, nutante flore , longa tuba. Barr. Pc. 

Narcilliis albus , calice Jlavo, mofehari odore. B. Pin. 52. 

Narcifluj flavus , tubo rotundo. Bauh. Pin. 52. 

Habitat in Hifpania. ( Perennes. ) 

Nedarium cylindricum , ore obfolete repando, non dentato. 

6. Narcissus Calathinus , fpatha mu/tiflora nettario 
campanulato fuberenato , aquante petala , foliis plants. 

Narciflus anguftifolius flavus, magno caule. Bauh. Pin. 51. 

Narciflus IX anguftifolius 1 , Cluf. Hifl. 1 , p. 158. 

Habitat in Europa auftrah , oriente. ( Perennes. ) 

Simillimus N. Tazettæ, fed petala paulo majora & acutio- 
ra : nedarium longitudine petalorum. 

7. Narcissus Tazetta , fpatha multiflora , nettario 
campanulato truncato breviore pet alis , foliis planis. 

Narciflus foliis enfifotmibus , Jlorum nettario campanulato 
eretto pet alis longe breviore. Hort.Cliff. 134. 

Narciflus medio luteus copiofeflore : odore gravi. Bauh. Pin. 5 0. 

Narciflus lutcus polyanthos Lufitanicus. B. Pin. 50. 

Narciflus latifol, floreprorfus albo 1,2. Cluf. Hifl. 1, p. 15 5. 

Habitat in G. Narbonenfts , Lufutania, Hifpania mariti- 
mis fubhumidis. ( Perennes. ) 

Ncdarium triplo brevins eft peralis. 




8. Nàrcissus odorus , fpatha fub multiflora, neftario cam- 
panulato fexjido Uyi dimidio breviore petalis. Aman. Acad. 4, 

P • 

Narciflus polyanthos, flore minore ftellato toto luteo. Rudb. 
Clyf 1, p.^6o,f. 7. 

Habitat in Europa auftrali. ( Peretmes. ) 

Floi lmcüs, triplo major flore N. Tazettæ , varians fpatha 
uniflora Ôc multiflora : neétarium non fimbriatum, fed ore 
divifo lobis fex obtufis. 

9. Nàrcissus Tri andrus ,fpatha fubuniflora neftario cam- 
panulato crenulato , dimidio breviore petalis , Jlaminibus ternis. 

Narciflus junci foltus , albo flore reflexo. Cluf. App. Alt. 
Narcillus albus , oblongo calice. Bauh. Pin. 53. 

Habitat in Pyrennais. ( Perennes. ) 

Magnitudo N. Poétici, fed folia dimidio anguftiora cana- 
liculata : (patha(mihi) uniflora: corolia rota nivea : petala 
ovato oblonga : neétarium campanulatum, corolia dimidio 
brevius , margine reéto inæqtialncr crenulato : ftamina tria 
(niilu ut Clulio ) raro fex, quæ tamen in quibufdam vidi in- 
Oividuis : antheræ luteæ : neétario breviorcs. 

10. Nàrcissus trilobus , fpatha fubmultiflora , neft.rrio 
campanulato fubtrifido integerrimo , dimidio breviore petalis. 

Narcillus angufli foltus pallidus, calice flavo. Bauh, Pin. 51. 
Habitat in Europa aujtrali. ( Perennes. ) 

Similis N. Jonquillæ , fed neétarium cylindricum, longitu- 
dine plus, quatn dimidiæ pctalorum , non cnfpum , led ob- 
folete trilobum. 

11. Nàrcissus Jonquillà, fphata multiflora , neftario 
bemifphertco crenato, breviore petalis : foliis femiteretibus. 

Narcillus foliis fubulatis, florum neftario breyifjimo. H or. 
Cl$. 13 4 -, 

Narciflus juncifolius luteus minor. Bauh. Pin. 51. 

Narciflus junctfol. oblongo calice , luteus maj. Bauh. Pin. 51. 
Narciflus juncifolius minor, &c. Cluf. Hifl. 1 ,p. 1 50. 
Habitat inter Hifpalin & Gades, inter Guadaloupam & To- 
letum , tnque oriente locis uliginofis. ( Perennes. ) 

11. Nàrcissus Seronitus , fpatha uniflora, neftario bre- 
Viffuno fexpartito. Lcefl. it. 19. 

Narcillus albüs autumnalis minimus. Bauh. Pin. ji. 
Narciflus feronitus. Cluf. Hifl. 1. p. 161. 

Narciflus autumnalis minor. Cluf Hifp. 151 , t. 252. 
Habitat in Htfpania , Italia, Barbarta. [ Perennes. ] 

1$. Nàrcissus Bullocodium , fpatha uniflora , nefta¬ 
rio turbtnato petalis majore, genitalibtts declinatis. 

Narciflus foliis fubulatis , neftario maximo patulo, genita- 
libus declinatis. Hort. Cliff. 134. 

Narciflus montanus aller, floreflmbriato. Bauh. Pin. 53. 
Narciflus juncifolius calice aureo. Bauh. Pin. 33. 
Pleudo-Narcillus, juncifolius z , flavo flore. Cluf. Hifl. 1, 
p. 1 66. Habitat inter Ulyjfiponem & Hifpalim. {Perennes.) 
Pancratii fpecies funt. 

1. Pancratium Zeylanicum , fpatha uniflora , peta¬ 
lis reflexis. Fl. Zeyl. 1 16. 

Narciflus Zeylanicus , flore albo , hexagono, odorato. Herm. 
Lugd.6<)i 693. 

Lilium Indicum. Rumph. Amb. 6 ,p. 161 , t. 70, /. z. 
Catullipola. Rheed. Mal. n,p.t. 40. 

Habitat in India. ( Perennes. ) 

i. Pancratium Mexicanum , fpatha biflora. Hort. 
Cliff. 133. Roy. Lugdb. 34. 

Pancratium Mexicanum , flore gemello candido. Bill. Elth. 
Z99 ,t. ni, f. 289. Habitat in Mexico. 

3. Pancratium Caribæum , fpatha multiflora , foliis 
lanceolatis. Hort. Cliff. 133. 

Narcillus Americanus, flore mitiplici albo hexagono odorato. 
Comm. Hort. 1 , p. 173, t. 87. 

Narciflus tôt us albus latifolius polyanthos major odoratus : 
Sloan. Jam. 113, hifl. 1, p. 144. 

Habitat in Jamaica , Caribais : (Perennes. ) 

4. Pancratium Maritimum , fpatha multiflora, peta¬ 
lis p Unis, foliis linguatis : Mill. Dtcl. 1. 197. 

Narciflus marittmus Bauh. Pin. 34. 

Lilio-Narciflus albus marittmus minor : Morif Hifl. 1 , 
P‘ Î 6 S 4 yf 10 >/• 18.* 

Hemerocallis Valent ma : Cluf. hifl. 1 , p. 167. 

Habitat in Htfpania marittmis cire a Valentiam & infra 
Monfpelium. ( Perennes. ) 


5. Pancratium Carolinianum , fpatha multiflora, 
foliis linearibus , jlaminibus neftarii longitudine. 

Lilio-Narcifliis polyanthos, flore albo : Cat. Car. 3, p. 3, *. 3. 

Habitat in Jamaica , Carolina. ( Perennes. ) 

6. Pancratium Illyricum, fpatha multiflora, foliis enft- 
formibus , ftaminibus neftario longionbus : Roy. Lugdb. 34. 

Pancratium foliis enflformibus , fpatha multiflora , floribus 
magnis candidts fragrantibus. Threiv. Ehret. t. ly. 

Narciflus Illyricus liliaceus. Bauh. Pin. 3 5. 

Lilio narciflus hemerocallidisfacie. Befl. Cyfl. Vern. 3, t.16, 
f. 1. Habitat in Illyria. ( Perennes. ) 

7. Pancratium Amboinense, fpatha multiflora, foliis 
ovatis nervofis petiolatis. 

Narciflus Amboinenfis , folio latiffimo fubrotundo. Comm. 
Hort. 1 , p. 77, t. 39. 

p. Pancratium foliis ovatis acuminatis petiolatis , fpatha 
multiflora , floribus minoribus candidis fragr antibus : Trew. 
Ehret. t.i 8. 

Cepa fylveftris. Rumph, Amb. 6 ,p. 160, t. 70 , /. 1. 

Habitat in Amboina. 

GAUTIER. 

Les efpeces de Narcijfe félon l'ordre de Linnaus. 

i°. Narcisse de Poete : ce Narcifle eft d’une feule fleur 
fur fa tige , ou dans le calice ; il a le ne&aire court & rond, 
frifé & dentelé ; fes bords forment un cercle coloré de rouge. 

Il eft originaire du Languedoc , de Provence & de l'Italie. 

i°. Le faux Narcisse , ou Narcijfe des bois: il n’a qu’une 
feule fleur fur fa tige, dont le neétaire eft en cloche élevé, 
crifpé, & égal aux pétales qui font planes, & d’un jaune pâ¬ 
le, & le nedaire plus jaune que les pétales. 

Cette efpece fe trouve en Europe; elle eft commune. 

3 0 . Le Narcisse bicouleur qui n’a qu’une feule fleur 
fur fa tige 3 le ne&aire eft en cloche, fon extrémité frifée, 
étendue, de la largeur des pétales : jaune & les pétales blancs. 

Il eft originaire de l’Europe Méridionale. 

4°. Le petit Narcisse n’a qu’une fleur fur fa tige, fon 
neàaire conique droit crifpé , divilé en fix , égal aux pétales 
qui font lancéolées ; il eft ou tout jaune foncé , ou pâle. 

Il croît en Efpagne. 

3°. Le Narcisse musqué n’a qu’une fleur fur fa tige; le 
nettaire en cylindre tronqué , recourbé, égal aux pétales qui 
font oblongues. Il vient en Efpagne. 

é°. Le Narcisse en coupe apluiieurs fleurs dans le mê¬ 
me calice , & fur la même tige ; le nc&aire en cloche & 
dentelé, égal aux pétales, fes feuilles font planes. 

Il vient dans l'Europe Méridionale & au Levant. 

7 0 . Le Narcisse Tazette a plufieurs fleurs fur le même 
pied 3 le neâaire en cloche tronqué & court, les feuilles 
planes. 

Il vient en Efpagne fur les côtes maritimes , en Portugal & 
en Languedoc. 

8°. Le Narcisse odorant a plufieurs fleurs fur la même 
tige 3 le neétaire en cloche, divifé en fix feuilles légères , ôc 
plus court que les pétales. 

Il vient dans l'Europe Méridionale. 

9°. Le Narcisse a trois étamines : une feule fleur fur 
la tige ; le neétaire en cloche, dentelé , plus court que les pé- 
taies a trois etamines ; il y en a de cette efpece deux différen¬ 
tes , outre celle que l’on vient de définir ; un à fleur de jon¬ 
quille , à fleur blanche recourbée^ 3 & un autre à fleur blan¬ 
che , le neétaire oblong. Il naît aux Pyrennécs. 

\o°. Le Narcisse a trois lobes a plufieurs fleurs fur la 
même tige ; le neétaire en cloche, divifé totalement eu trois 
plus court que les pétales. 

Il vient dans l'Europe Méridionale. 

ii°. Li Narcisse jonquille a plufieurs fleurs fur la mê¬ 
me tige 3 le neétaire hémifphériquc dentelé, plus court que 
les pétales, les feuilles demi rondes. 

Il vient au Levant , & dans la Guadeloupe , aux lieux ma¬ 
récageux. 

1 1°. Le Narcisse tardif a une feule fleur fur la tige, le 
neétaire très-court divifé en trois. 

Il rient en Efpagne, Italie & Barbarie. 

13 0 . Le Narcisse bulbocodium a une feule fleur fur la 
tige, le neétaire en poire plus grand que les pétales. 

Il vient en Efpagne & en Portugal. 
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Gaut. F. 1. C. 3» 


PLANTES D’U SAGE. 

L ’ANGELIQUE de Boheme (Planche î.) AngelicaJylveJlris major , Bauh. Pin. îçgl 
La Racine de l’Angelique ( Planche 2. ) Habitat in Europæfrigidioris fubhu.rn.idis JylveJlris . 
( Perennes. ) 

L’Angelique ou Archangelique , eft aînfi nommée à caufe des grandes vertus quelle pofle- 
de : elle croît aux lieux humides, en terre grafle. On confit au fucre fa côte & Tes femences ; c’eft 
un préfervatif contre le mauvais air. On fait aufE d’excellent ratafia avec Ces côtes ou avec fa 
racine ; l’odeur de cette Plante ell forte, mais agréable ; elle fe conferve long-temps dans les 
endroits qui en font imbibés. On nous apporte la Racine d’Angélique féche de plufieurs pays ; 
mais la meilleure ell celle qui vient de Bohême, & enfuite celle du relie de l’Allemagne : elle 
doit être grofle, longue, brune extérieurement, blanche intérieurement, entière, non°vermou- 
lue , à quoi elle ell fujette étant gardée trop long-temps ; elle ell d’un goût aromatique tirant 
fur l’amer. Cette Plante ell allez commune dans les environs de Paris, 011 la cultive dans prefque 
tous les jardins. 

La grande efpece, qui ell celle-ci, a les feuilles de là bafe extrêmement grandes : j’ai donné 
une de ces feuilles que l’on voit fous la Racine , telle que je les ai vues fur la Plante qui m’a été 
donnée du Jardin de Meilleurs les Apothicaires de Paris. 


TOURNEFORT. 

Angelica , 3 1 3. injl. ejl plants, genus , flore A ( tabu¬ 
la 1. ) rofaceo & umbtllato 3 plurimis fcilicet Petalis 3 a t 
confiante , in orbem pojitis & Calyci 3 c 3 infidentibus. 1 s au- 
tem abit in Fruclum 3 d 3 ex duobus Seminibus oblongis 3 crafl- 
fiufculisj apii femine majoribus , hinc gibbis & flriatis 3 inde 
verb planis. His notis addenda funt Folia alata t in partes 
flatis amplas diyifa. 

Angelicæ fpecies funt. 

Angelica filveftris, minorflve erratica C. B. Pin. 155*. 
Angelica fylveflris 3 repens J. B. 3 par. 2. i^y. * Egopo- 
diutn y Herba Gerardi Tabern. Icon. 83. 

Angelica Acadienfis , flore luteo H. R.par. 55. 

Angelica alpina, ad nodos florida. An Ligufiicum quo- 
rumdam , foliis Angelica. J. B. 3. part. 2. 147. 

Angelica montana , perennis , paludapii folio. * Ligufl- 
ticurn vulgare , an Libanotis fertilis Tkeophrafli C. B . Pin. 
1 57. * Ligufiicum vulgare , foins Apii J. B. 3. part. 1. 
122. Leviflicum vulgare Dod. pempt. jn. Laferpitium 
ang. Ache de montagne. 

Angelica pratenfis , apii folio. * Sefleli pratenfofllaus fortè 
Plinio C. B. Pin. 162.* Silaum quibusdam , flore luteolo. 
J. B. 3. pan. 2. 170. * Siler alterum , pratenfe Dod. pempt. 
310. 

Angelica pratenfis > altéra , A pii folio. 

Angelica montana, perennis , Aquilegis folio. * Libano¬ 
tis latifolia 3 aquilegia: folio G. B. Pin. 157.* Ligufiicum 
Rauvolfii , foliis aquilegis J. B. 3. part. 2. 148. 

Angelica Canadenfis , tenui folia , Afphodeli radice. 

Angelica Canadenfis, foliis quafi prœmorfls > & in tenue 
capillamentum abeuntibus , foliolo donatum. 

Angelica , à yiribus eximiis , & 3 ut ita dicam , Angelicis. 

L I N N Æ U S. 

Angelica, 261. Calix (tabula 1.) umbella univerfalis 
multiplex, fubrotunda : partialis 3 A , florens exacte globofa. 
Invocrum B , univerfale tri-vel-pentaphyllum , parvum ; par¬ 
tiale parvum , oclophyllum. Perianthium proprium 3 c 3 quin- 
quedentatum , vix notabile. Corolla, univerfalis uniformis : 
partialis a 3 Petallis quinque 3 lanceolatis , leviter incurvis , 
caducis. Stamina , filamenta quinque , fimplicia , corollâ 
longiora. Antherce flmplices. Piftilum, b 3 Germen infra re - 
ceptaculum. Styli duo , reflexi. Stigmata obtufa. Pericar- 
pium nullum. Fruclus fubrotundus 3 angulatus , bipartibi- 
lis. Semina , d,duo, ov ata hinc plana , margine ci n cia , 
inde convexa 3 tribus linsis ftcundum longitudinem elevatis 
notata. 


Angelica* fpecies funt, (360. Sep. ) 

1. Angelica ( *Archangelica ) foliorum impari lobato. 
Fl. Lapp. 101 .Fl. Suec. 233, 145, Mat. med. 120. Mort. 
CUff. 97* Roy. Lugdb. 103. 

Angelica fativa , Bauh. Pin . 155. 

Angelica major. Dod. pempt. 318. 

Habitat in alpibus Lapponis , ad rivulos. ( biennes.) 

Umbella univerfalis copiofa , radiis angulatis ; partiales 
globofs. lnyolucrum fspe unifolium ; in volucella polyphyl- 
la , linearia, reflexa. Petala ovata , acuts , viridia , cadu- 
ca , fiamina alla. 

2. Angelica ( * fylveftris ) foliis squalibus ovato-lan- 
ceolatis flerratis. Hort. Clijf. 97. Fl. Suec. 234, 146. Mat. 
med. 121. Gron. virg. 31. Hall. Helv. 441. Roy. Lugdb. 
103. 

Angelica fylveftris major. Bauh. Pin. 1 5 j. 

Angelica fylveftris. Dod. pempt. 318 , Fl. Lapp. 102. 

Habitat in Europs frigidioris fubhumidis fylvaticis. Çpe- 

rennnes. ) 

Angelica ( * arro-purpurea ) extimo foliorum pari coa- 
dunato : foliolo terminait p etiolato. Roy. Lugdb. 103. 

Angelica Canadenfis atro-purpurea. Corn.Canad. 198. 
t. 199. 

Habitat in Canada . 

4. Angelica ( * Lucide ) foliolis squalibus ovaiis in - 
ciflo flerratis. Hort. Cliff. 97* Bon. Upfl. 62. Roy. Lugdb. 
103. 

Angelica lucida Canadenfis. Corn. Çanad. 1 96. t. 197. 
Morifl. Hifl. 3 .p. 1i1.fi 9. t. 3./. 8. 

Habitat in canada. ( biennes. ) 

GAUTIER. 

L’Angélique F. n. C. 11. fleurie en bouquet & en 
umbelle. 

La Fleur vient en paquet dans un calice commun 
B 3 membraneux, ovalaire , divifé en trois ou cinq par¬ 
ties qui s’écartent, pour laifiTer développer les bouquets 
globuleux qui fe féparent enfuite , & dont les péduncules 
forment une efpece de parafol irrégulier. Chaque Fleur en 
particulier eft pétiolée , & fort de l’extrémité du pédun- 
cule commun. Le calice particulier, c, eft périanthe divifé 
en cinq, d’où fort la Corolle a, compofée de cinq ou fix 
Pétales en forme de rofe planes. Les Etamines font au 
nombre de cinq, plus longues que la corolle ; les Fils font 
fort déliés, & l’Anthere eft en graine de laitue. Le Pifl- 
tile b 3 a deux Stils aigus, en fil, Sc pôles en forme de four¬ 
che , où on ne diftingue point de Stigma. 

Le Fruit, d, eft compofé de deux graines qui for- 
moient l’extrémité du piftile, qui fe féparent & tiennent 





par un filet bien mince, au réceptacle, qui a formé dans la 
fleur la bafe du calice. Les femences font ovales, plates, 
entourées d’une marge, 6 c à l’endroit convexe , marquées 
longitudinalement de trois lignes. 

La Racine eft tronçonnée jaune, fale en dehors, blan¬ 
che en dedans, pouflant des branches ou efpeces de na¬ 
vets nerveux , d’une odeur forte 6 c agréable. 

La Tige eft canelée, fémirameufe, lifte & unie, creu- 
fe , de la même odeur que la racine. 

La Feuille découpée , comme celle du Céleri , ayant 
pour queue une membrane qui a fervi d’enveloppe 6 c de 
calice aux tiges 6 c aux Fleurs. 


Qualités» 

Elle contient beaucoup d’huile exaltée 
volatil. 

Vertus, 


Elle eft cordiale , ftomacale, céphalique , apéritive , 
fudorifique, vulnéraire : elle réfifte au venin ; on l’em¬ 
ployé contre la pefte, pour les fièvres malignes, pour la 
morfure des chiens enragés, 6 c eft contre le Scorbut. 
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PLANTES D’USAGE. 

AT A grande Couronne Impériale , Lilium , five Corona Imperialis 
il j per omnia major. H. R. Par. 

B La Couronne Impériale à Heur jaune, Lilium ,flve Corona Imperialis 
per omnia major , flore luteo, H. R. Par. Cette plante eft originaire de Perfe, 
& fut apportée en France de Conftantinople en 1570; les Turcs la nom¬ 
ment Tufai. Elle eft vivace Sc d’une mauvaife odeur ; elle fè conferve très- 
bien dans nos jardins, pourvu qu’on la préferve de l’humidité. Elle fleurit 
en Avril, & fa graine mûrit en Juillet. La plante varie fouvent d’une an¬ 
née à l’autre ; quelquefois elle produit deux tiges au lieu d’une, & dif¬ 
féré fur le nombre des fleurs qui forment la couronne. 


TOURNEFORT. 

Corona Imperialis eft plants, genus , floribus A , B, 
velutin coronam difpofltis,fupra quant eminet numerofa folio- 
rum coma , B,Jinguli autemflores liliacei funt, C, vcluti cam- 
paniformcs , ex petali fex 3 D> compofiti. Pijlilum verb 3 E, 
quod meditullium petalorum occupât , abit deinde in fruclum, 
F , oblongum , alis per longitudinem infiruclum 3 in tria 
locumenta , G , divifum , feminibufque fatum , H, planis , 
mutub fibi incumbentibus. His notis addenda ejl radix. 

( Voyez la planche de la Tulipe , où eft l’oignon de la 
Couronne Impériale. ) I , tunica , K , parte fefjili fibrata. 

Coronæ Imperialis fpecies funt. 

Corona Imperialis Dod. Pempt. 202. Lilium five Corona 
Imperialis , C. B. Fin. 79. Corona Imperialis five Tufai 
aliis. J. B. 2. 66 7. 

Corona Imperialis flore pulchrh rubente. Tufai five Lilium 
Perficum. ij. Cluf. hifi. 128. 

Corona Imperialis flore luteo pallefcente. Lilium five Corona 
Imperialis flore luteo vel venus pallefcente C. B. Pin. 7p. 
Corona Imperialis flore luteo , flriato. Lilium five Corona 
Imperialis flore luteo , flriato 3 H. Edinb. 

Corona Imperialis flore pulchre luteo. Lilium five Corona 
Imperialis per omnia major , flore luteo H. R. part. 
Corona Imperialis, major. lilium five Corona Imperialis , 
per omnia major, flore luteo , H. R. Par. 

Corona Imperialis feronita , foliis amplioribus , flore fatu- 
ro-phceniceo. Corona feronita Lob. Adv. part. 2.513. 
Corona Imperialis multiflora latoque caule. Lilium five 
Corona Imperialis multiflora latoque caule C. B. Pin. 7p. 
Corona Imperialis polyantkes Eyft. 

Corona Imperialis duplici corona. Lilium five Corona Im¬ 
perialis duplici Corona C. B Pin. 79. Corona Impe¬ 
rialis phœnicea , duplici corona aut ferie fiorum Lob. Icon. 
171. Couronne Impériale à double rang. 

Corona Imperialis folio vario. Lilium five Corona Impe¬ 
rialis Sinenfium , feu folio vario H. R. par. Lilium impé¬ 
riale feu Corona Imperialis 3 foliis variegatis Mor. hift. 
Oxon. part. 2. 407. Couronne Impériale à feuille pana¬ 
chée. 

Corona Imperialis , flore pleno. Lilium five Corona Imperia- 
Us flore pleno H. R. Par. Coarone Impériale à fleur 
double. 

Corona Imperialis non fœtens. Lilium five Corona Impe¬ 
rialis non fœtens C. B. Pin. 70. Tufai varietas iiij Cluf. 
hift. 128. 

Corona Imperialis ramofa. Lilium five C. I. ramofa C. B. 
Pin. 79. 

Corona Imperialis monftrofa J. B. 1. 6 89. 

Corona Imperialis, à fiorum difpofitione. 


LINNÆUS. 

FritillARIA 3 30. Calix nullus, Corolla , D, hexape- 
tala , campanulata , bafi patens. Petala oblonga parallela. 
Neclarium , a, fovea in bafi flnguli petali excavata. Sta- 
men, filamenta 3 b , fex , fubulata. Stylum prementia. An¬ 
thère, 3 c y quadranguls , oblonga , ereclz. Piftillum , Ger- 
men , oblongum , trigonum , obtufum. Stilus 3 d 3 fimplex 3 
flaminibus longior. Stigma 3 e 3 triplex , patens 3 obtufum. 
Pericarpium F , capfula oblonga , obtufa , trilocularis , tti- 
valvis. Semen , H , plurima 3 plana , extrorfum femiorbicu- 
lata , gemino ordine collocata. 

Obs. Fritillaria T. neclario oblongo , pericarpio Uvi , Co¬ 
rona Imper. T .neclario hemifphœrico 3 pericarpio margini- 
bus acuto. 

SPECIES LINNÆI. 

Fritillaria Imperialis. 

T. Fritillaria Racemo comofo inferne nudo , foliis 
integerrimis. Hort. Upf 82. 

Petilium foliis caulinis. Hort. diff. 119. Roy. Lugdb. 30. 
Lilium five Corona Imperialis : genus. Bauh. Pin. 70. 
Tufai. Cluf. Hift. 1. p. 127. 128. 

Habitat in Perfia : Conflantinopoli venit in Europam 
circà 1570. ( F rut ic antes. ) 

Regia. 

2. Fritillaria Racemo comofo inferne nudo 3 foliis cre 
nalis. 

Corona Regalis Lylii folio crenato. Dill. Eltk. 110. t. pj. 
fi 109. 

Habitat ad Cap. b. fpei. 

Perfica. 

5. Fritillaria Racemo nudiufculo , foliis obliquis Hort. 
Upf 82. * 

Fritillaria racemo nudo terminait. Hort. Cliflf. 119. 
Fritillaria radice rotunda. Roy. Lugdb. 30. 

Lilium Perficum. Bauh. Pin. 79. Rudb. Elyf. 2. p. 183. 

fi r- 

Lilium Sufianum. Cluf. hifi. p. 130. 

Habitat in Perfia : ï Sufis venit in Europam 1573. 
( Fruticantes ) Folia infirma funt bina 3 f. ternâ. f, quaternâ 
verticillatim oppofita. 

Pyrenaica. 

4. Fritillaria Caule multifloro, foliis infimis oppofitis. 
Hort. Clif.ii. 

Fritillaria Flore minore. Bauh. Pin. 64. 

Fritillaria Pyremta. Cluf. hifi. 2. p. 25 6. pofih. 10, 

Habitat in Pyrenais. ( Fruticantes. ) 









5. Fritillaria Caule fubunifioro , foliis omnibus altérais. 

Hort. Upf. 81. Fl. Suec. z. n. 283. 

Fritillaria è foliorum ails fiorens. Hort. Cliff. 119. 
Fritillaria radice deprejfa. Roy. Lugdb. 30. 

Fritillaria pracox purpurea variegata Bauh. Pin. 64. 

Meleagris. Reneal. fpec. 147. t. i4<>. 

B. Fritillaria albâ variegata. Bauh. Pin. 64. 

y. Fritillaria albâ pracox. Bauh. Pin. 64. 

eT. Fritillaria feronita atropurpurea. Bauh. Pin. 64. 

Habitat in G allia , Italiâ , Aujlrid, Upfalid. (Fruticantes) 

GAUTIER. 

Couronne Impériale ; cette plante produit un bouquet 
de fléurs renverfées en forme de couronne, & furmonrées 
d’une, touffe de feuilles ; ce qui lui a fai: donner le nom 
de Couronne Impériale. 

Racines , de la 7* famille , bulbeufes , 1 . K , ( Voye { 
la planche de la Tulipe. ) Sa fubftance eft comme celle 
des oignons , poreufe & pleine de fuc puant ; fa tunique ex¬ 
térieure eft jaune foncé, fa couleur intérieure eft blanche. 
Elle jette quantité de petites branches & des filets jaunâ¬ 
tres par fa bafe. 

Tige, elle eft de la 8 e claffe , canelée & ébranchée, de 
la hauteur d’environ deux ou trois pieds ; dans fa partie 
inférieure elle eft d’un pouce de diamètre, & diminue de 
moitié vers la fleur ; elle eft, unie, & fes canelures s’ef¬ 
facent infenfiblement, à mefure quelles s’éloignent du 
pied j elle eft pleine & fpongieufe. 

Feuilles , du 1K genre, linguales, contours unis t atta¬ 
ches caudacées, texture canelée, 


Fleurs , Calice aucun, Corolle , D, a fix Pétales formant 
la cloche inclinée vers terre, oblongues & égales. Le Nec¬ 
taire , a , creux, & formant une perle pleine d’une liqueur 
limpide & argentine, les Etamines > fix, leur Filament, b, 
fait en alêne, l’Antere , c , quadrangulaire, oblongue & 
droite. Le Pijlile , fon Germen oblong, triangulaire & ob¬ 
tus , le Stil, d , Ample, moins long que les étamines. Lin¬ 
næus le fait cependant plus long que les étamines , comme 
l’on a vu ci-devant ; mais j’ai oblervé le contraire à plufieurs 
efpéces de Couronne Impériale ; le Stigma, e , triple, ren- 
verfé & obtus. 

Fruit E , a la forme d’un pignon de roue ; il eft com- 
pofé de fix dentf , ou ailes , dont les intervalles aboutif- 
fent aux cloifons intérieures qui féparent les graines ; elles 
font rangées les unes fur les autres dans les loges que 
forment ces cloifons. Linnæus & d’autres Auteurs ne don¬ 
nent que trois loges aux fruits qu’ils ont obfervés de. la 
Couronne Impériale ; c’eft apparemment dans l’une des 
efpéces que je viens de citer ici, & que je n’ai point vu 
dans le rems de leur fructification. Ce qui marque qu’il y 
a des variétés dans la même efpece , & cela dans la partie 
qu’on a cru la plus invariable. C’eft une obfervation que 
j’ai faite aufli fur la corolle du jafmin , dont le limbe eft 
divifé en cinq félon Linnæus & fuivant l’ordre général de 
cette fleur ; mais fur la même plante je l’ai très-fouvent 
apperçu divifé feulement en quatre. Toutes ces variétés 
ne doivent être regardées que comme des accidens qui 
ne détruifent pas l’ordre général des parties des plantes. 

Vertus êC qualités. 

Cette plante eft émolliente, adouciflànte t réfolutiye j 
U racine eft digeftivç. Ltmery . 

















.. •■■■. ■; : :; -V 




lii li,|| 


■ : 




pi smp 

Hp« 


■ 

KlfSH 

wé&9wÊ. 


ÉtlligPll 




Tourn. C. 1 . S. Il, G. IL r Lln. Hexandria. /. mono gy nia 3 41. G ant. F. 1. C. I. G. I. 


PLANTES D’USAGE. 

L E SCEAU DE SALOMON , à large feuille, Poligonatum latifolium maximum 
C. B. Pin. 30g. Cette Plante croît dans les bois fur le bord des hayes, dans les 
lieux ombrageux, 8c vient également dans les plaines 8c dans les montagnes; elle 
fleurit en Mai 8c en Juin, 8c la graine eft mûre en Juillet 8c Août, félon les climats. 
Sa fleur eft blanche, mais le Poligonatum rameux a les fleurs jaunes. 


T OURNEFORT. 

Polygonatum eft planta genus , flore A mono - 
petalo , campani for mi , mbulato , calycis ex¬ 
perte » SC multifldo : ex cujus fundo Jurgit pifii- 
lum B j quod deindè abit infruclum C mollem , 
plerumque globofum SC feminibusfœtum D , ut 
plurimum fubrotundis E. 

Polygonati fpecies funt. 
Polygonatum latifolium , vulgare C. B. p. 303. 
Polygonatum latifolium , vulgare, caulibulis ru - 
bentibus H. L. Bat. 

Polygonatum latifolium maximum C.B. Pin. 303. 
Polygonatum latifolium , Hellebori albi foliis , 
C. B. Pin. 303. 

Polygonatum Hellebori albi folio y caule purpura/- 
cente Raii Synopf. 148. 

Polygon. latifolium ? flore majore y odoroC.B. 303. 
Polygon. latifolium y flore duplici , odoro H. R. P . 
Polygonatum latifolium y minus, flore majore C. 
B. prod. 136'. Pin. 303. 

Polygonatum kumile , anglicumRaii fynops. 148. 
Polygonatum anguftifolium 3 non ramofum C. B. 
Pin. 303. 

Polygon. anguflifoliumy ramofumy C.B. Pin. 304. 
Polygonatum Americanum , fcandens , altijfimumy 
foliis Tamni Plum. 

Ab eo genere excludendæ funt plantæ fequentes. 
Poligonatum fpicatum fierile Corn. 32. 
Poligonatum fpicatum , fertile Corn. 34. 
Poligonatum racemofum, Corn. 37. 

Poligonatum racemofum, flore luteo, ma)us Corn.39. 
Poligonatum racemofum, flore luteoyminus Cor «.41. 

Polygonatum à lilio convallium forma fioris 
apte difiinguitur. Nomen habet à vocibus Grcecis 
•7toAt) , multum, SC ytv genus , propterea quod radi- 
ces SC caules Polygonati geniculati funt. 

L I N E U S. 

Cou v ali aria 341. Hex. 1 . mon. Calix nullus. 
Corolla, a, campanulata (prœfertim recens) mo- 
nopetala, glabra. Limbus , b , fex fidus , obtufusy 
patenti reflexus. Stamen, c y filamenta fex, fubu - 
lata y petalo inferta , corolla breviora. Antherœ, dy 
oblongæ, ereclce. Piftillum , B, germen globofum , 
Stylus y e y f/iformisftaminibus longior . Stigma } f f 
obtufun y trigonum. Pericarpium , C, D , Bacca 
globofa y trilocularis, ante maturitatem maculata. 
Semen , E , folitaria fiibrotunda. 

Observ. Bacca immatura maculata notam prœbet 
omnibus communem. 

a. Quum corolla globofo-campanulata , patens fit . 
fi Quum corolla tribulato-campanulata , patens fit, 
y Quum unica tertia pars numeri in partibus fruc - 
tiflcationis à vulgati/fimo exempta fit. 

^ Quum corolla fex partita patens , acutiffima fit . 


GAUTIER. 

Le Sceau de Salomon; Tournefortexclud 
cinq fortes de Poligonatum , du 2 e genre de la 2 e 
fe£tion de fa r e Clalfe, comme l’on voit ici à la fin 
de fon article, quoiqu’il y en ait quelques-uns de 
ceux-ci dans la clafle des campaniformes ; de mê¬ 
me dans mon fyftême ces y fortes de Poligonatum 
relient dans la même famille , mais fe divifent en 
deux fortes de claffes par les tiges. Les douze pre¬ 
miers & les fpicatum ont les tiges de la première 
clafle, c’elt-à-dire, rondes, & les racemofum font 
de la y c clafle, c’elt-à-dire à tiges anguleufes & 
rameufes. Ils fe divifent encore en deux genres par 
les feuilles. Les douze premiers Poligonatum ont 
les feuilles communes, ou du premier genre, & 
les cinq derniers les ont gladieufes. 

Racines , F , tous les Poligonatum 3 ou 
Sceau de Salomon, font de la I e famille y nodeu- 
fes, blanc de marbre, ou jaune pâle en dehors, 
tirant quelquefois fur le gris-de-lin & blanches en 
dedans, de mauvaife odeur, d’un goût douceâtre. 

Tiges , G, de la première clajje , hauteur d’en¬ 
viron un pied & demi ou deux pieds, rondes, {im¬ 
pies; l’efpéce que je repréfente ici eft légèrement 
canelée, quoique ronde, elles font lifles, ten¬ 
dres & pleines. Les tiges des trois dernieres que 
rejette Tournefort, font rameufes , anguleufes, 
lifles & pleines. 

Feuilles , H , du premier genre , communes , 
contours unis, cannelées, queuefoliieufes. Les 
cinq dernieres , que rejette Tournefort, ont les 
mêmes qualités, mais elles font gladieufes. 

Fleur , A, companiforme monopetale, le lim - 
be yb, divifé en lix. Calice y aucun. Etamines, c, 
fix, en fil, attachées au pétale. Anthere,d, oblon- 
gue & droite. Pifiille , B, le germen globulus. Le 
Jlile, e y plus long que les étamines. Le Stigma f f y 
obtus & triangulaire. 

Fruit, C, en baie, de la grandeur d’un pois, 
à trois côtes, prefque rond, un peu mou , verd, 
ou brun, ou purpurin. Ce Bacca, ou cette baie, a 
trois cloifons intérieures, D. Semence , E, enfer¬ 
mée feule dans chaque cloifon, prefque ronde, 
blanche & à peu près la grandeur d’une veflfe. 
fSertus SC qualités. 

Cette Plante contient beaucoup de phlegme , 
d’huile ôt de fel eflentiel. Sa racine eft déterfive & 
aftringente ; on s’en fert pour les fleurs blanches 
des femmes ; étant prife en décoêtion, elle purifie 
le fang ; on l’emploie extérieurement pour net¬ 
toyer & blanchir la peau , pour deflfécher la gra- 
telle des enfans, pour effacer les cicatrices, pour 
réfoudre les tumeurs. On attribue à fes baies la 
vertu de purger & d’exciter le vomiflement. Lem. 
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Tourn. C. i. S. vi. G. i. _ Linn, monadel. polyand, 676 S C 679. _ Gaut. F. 4. C. 3. Ë, 8* 


PLANTES DUSAGE. 

AA T A MAUVE ROSE. Malva rofea y folio Jubrotundo , flore pleno incarnato. C. B. p *3 G* 
B j Malva folio ficus altéra, id. Malva rofea (fie hortentis J. B. t. 2. p. py 1. 

A. B. La Mauve DES Bois. Malva (ilvefirisfolio finuato, flore purpuro-rubro. H. Cathol. 


tournefort. 

M a l v a eft plante, gênas , flore A. monopttalo , campant - 
formi, patente & wulttjido : ex cujusfundo entergtt tubus pyra- 
midatus E. flaminibtts plerumque onuflus. Ex calice vero C. fur- 
git piflilum N. infime floris parti, tuboque ad inflar clavi in- 
fixum , quod deindè abit in fruttum F. planum orbiculatum , 
quandoque acuminatum , cal)ce ut plurimùm involutum , è 
plurimis capfulis confiantem , axi I. K. ita circumberentibus, 
ut finguU ejus flrie capfulam fuam qttafi articulatione quadam 
excipient, femme fcetam L. non rar 'o reniformi. His addenda 
funt folia O. minus quidem fut a qum Aie a a , minufque y illoft 
& incana quant Altbee folia. 

LINNÆUS, 

AA. Alcea. mauve. 679. Malva Tourn. 24. Monadelphta 
polyandria. Calix C. perianthium duplex: Exterius, H. mono- 
pbylum , femifexfidttm, patentius, perfiftens. Interius C. mono- 
phylum , femiquinque-fldum, majus, perflflens. Corolla AA. 
petala quoique, bafi coalita, vertica/iter cor data y maxima, 
emarginata, patentia. Stamina M. Eilamenta numerofa in- 
ferne coalita in cylindrum pentagonttm , fuperne luxa, corolla 
' inferta. Antbera fere reniformes. Piftilutn D. Germen N. orbt- 

culatum. Stylus O. cylindraceus, brevis. Stigmata P. nume- 
rofa ( 10 ) fetacea , longitudine fl)h. Pericarpium F. Cap- 
fuie articulât a in orbiculttm , fubrotundum , depreffum difce- 
dentes, introrfum dehifceutes. Receptaculum t. K. colum- 
nare capfulas affigens. Semen L. folitaria , compreffo-reniformia, 

Observ. Species bujus generis Malvæ roiæ utulo vu/go in- 
digitantur. 

AB. Malva. SyS. Malp. 180. Abutilon Dill. elth. 1. 4. 
Monad. polyan. Calix, M. perianthunty duplex : Exterius 
tripbyllum , lanceolatum , laxum , perflflens. Interius mono- 
phylum , femiquinque fidum, majus, latius , perflflens. Corol¬ 
la A, B, Petala qtunque , bafi coalita, ver tic aliter cor data, 
emorfa, plana. Stamina Filamenta numerofa inferne coalita 
in cylindrum, fuperne laxa, corolla inferta. Antbera renifor¬ 
mes. Piltilum, Germen orbiculatum. Stylus cylindraceus , bre- 

| vis. Stigmata plurima, fetofa, longitudine flyli. Pencarpium. 
Capfula plures , articulatione conjùncta orbtculum depreffum 
referentes , difcedentes , introrfum dehifceutes. Receptaculum 
coltmnare, capfulas effingens. Seinina folitaria, rentformta. 

Observ. Malet a T. folia fere integra , non vtllofa Alcea 
T. folia multifida, non viloft. 

Species Linnad. 

Alcea. 

* Rofea. 

1. Alcea Foliis Sinuato-Angijlosis. Hort.Cliff\ 348. 

Malva Rosea folio fubrotundo. Bauh.Pin. 315. 

Malva Hortenfis.Z)o</. Pempt.6 52. 

Habitat in Oriente. {Btennis.) 

* Filtfolia. 

2. Alcea Foliis Palmatis. Hort. Cliff. 348. 

Malva Rofea, folio ficus. Bauh. Pin. 315. 

Malva Rofea fimplex peregnna. Tabern. Hifl. 31s. 

Habitat in Oriente. ( Biennis. ) 

M A L V A. 

* Foliis indiyifis. 

* S pic ata. 

t. M a l v a foliis cordatis crenatis tomtntofis, fpicisoblon- 
S 11 s finis. Amœn. Acad. 3. p. 401. 

Altæa fpicata, betonica folio villoflffimo. Sloan. Tarn. 97. 
Htfl. i.p. 2 18. t. 13 ÿ.f 1. 

Malva allurgens (imvillofa , vimintbus tenuioribus lentis, 
flonbus feffiltbus, fpicis oblongis. Brown. Jam. 282. 

Habitat, in Jamaica. 


* Tontentofa. 

1. Mal va foliis cordatis crenatis tomentofls, floribus late- 
ralibus conge/lis, caule fruticofo. Fl. Zey 1.2 53. 

Mal va foins cordatis crenatis villofis. Hort. Cliff. 347. 

Altæa Orientalis bidens , fubrotundis foliis, ertbnflsparvis 
luteis. Pluk. Amalth. 11. t. 3 5 6.f. 1. 

Habitat m India. ( Fruticans.) 

Caulis frutefcens , tomentofus. Folia fine lobis cordât a, to- 
mentofa. Calyx inferior tripbyllus. Scmiuum roftra, deciàuo 
flore , breviflimay angulos fructus retufi conflit u cuti a. 

* Coromandcliana. 

3. Malva foliis ovato oblongis acutis , floribus glomeratis, 
arillis dénis tricufpidatis. Hort. Cliff. 34 6. 

Althæa Coromandeliana, anguflis prœlongis foliis, fouine 
bicorni, Pluk. Mant. 10. 

Habitat in America. ( Annua.) 

Flores axillares glomerati. Fruclus truncattts apice hirtus . 

* G ange tic a. 

4. Malva foliis cordatis obtufls fcabris, floribus fejfilibus 
glomeratis arillis dénis muticis crenulatis. 

Mal va Indica, abutili fubrotundo folio, flore luteo fpicato. 
Plue. pbyt. 74./. 6. 

Habitat in India. ( Annua. ) 

S or or M. Coromandeliana fed rigidor. Folia cor data obtu- 
flflima, ferrata,ftrigofa. Stipulas line ares. Flores adramorum 
apices glomerati,fejfiles, lutei. Semina difeo retuf0 , mut ica y 
margine fupertore tubereuhs minutis crenulata. 

* Americana. 

5. Mal va foliis cordatis crenatis, floribus lateralibus foli- 
tarus, terminahbus fpicatis. Roy. Ludg. 339. 

Althæa Americana pumila flore luteo fpicato. Breyn. Cent. 
114. 57. 

Habitat in America. ( Annua. ) 

** Foliis angulatis. 

* Peruviana. 

6. Malva caule ereclo berbaceo, foliis lobatis fpicis feettn- 
dis axillaribus , feminibus denticulatis. 

Habitat in Peru B. JuJfieu. ( Annua. ) 

Caulis ereclus , tnpedalis, pilis rarioribtis fapius geminis. 
Folia feptem-lobata , plie ata, glabra, venofa , acute fer ata; 
petiolis longitudine folii. Sripulæ ovato-lanceolata. Pedunculus 
axillaris, nudus, longus. Spica fecunda , furfum verft, recur¬ 
vata ante florefeentiam. Corollæ par va pur pures,. Semina 10, 
fupra exafperata dentibus alternis plurimis. 

* Ltmenfls. 

7. Mal va caule erefto herbaceo , foliis lobatis , fpicis fe- 
lundis axillaribus, feminibus Icevibus. Aman. Acad 4. p. 235. 

Habitat tn Peru, Lima, ( Annua. ) 

Soror. M. Peruviana, fed flores cerulei, nec purpurei. 

* Bryonifolia. 

8. Malva foliis palmatis fcabris , caule tomentofo frucli- 
cofo y pedunculis multifloris. Roy. Ludgb. 3 5 6. 

Altæa frutefcens, bryonia folio. Bauh. Pin. 31 6 pr. 138. 

Altæa profunde ferrato f. dentato folio. Bauh. Hift. 2. p. 9 5 

Habitat tn Htfpania. ( Fruticans.) 

Planta belle echinat a per difeum foliorum. 

* Capenfis. 

9. Malva foliis fubcordatis laciniatis glabris, caule arbo- 
refeente. Hort. Cliff. 347. Hort. Upf 201. 

Mal va capenfis frutefcens, grojfuluria folio minori Glabro. 
E>ill. elth. 208. t. 169. fi 206. 

Malva capenfis frutefcens , grojfularia folio majore hirfuto 
Dill. elth. 209. t. 169. fi 207. 

Malva feabrofa caule fruticofo pilis fimplicibus , foliis lo¬ 
batis y floribus erecliufculis , petalis incumbentibus. Amœn, 
Acad. 4. p. 3 2 5. 

Malva Africana frutefcens , flore rubro. Comm. Hort. 1. 

Maiva Africana frutefcens flore parvo carneo unguiculis 
atrorubentibus. Pluk. Amalth. 14o./. 431./. 5. 
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Habitat in Ætbiopia. {Fruticant.) 

Differt fcabrofa pilis foliorum & caulis ftmplicibus net compo- 
fitis , fioribus ereclinfcults nec cerntiis, fed naturalis for or, ut 
parum référât utrum diftinguatur nec ne. 

* Caroliniana. 

10. Malva caule repente, foliij multifidis. Hort. Cliff. 347. 

Abutilon repens, aie en foliis, flore belvulo. Dill. elth. j. t. 4. 

p. 4. 

Abutilon carolinianum repens , alcea foliis, gilvo flore, 
Mart. cent. 34. t. 34. 

Habitat in Carolina. {Annua.) 

* Rotundi folia. 

11. M a lva caule proftato, foliis cordato orbiculatis obfolete 
quoique lobis , pcduncults fr attiferis déclinâtts. Hort. Cliff. 347. 

Mal va Jylveftris , folio fubrotundo. Baub. Pin. 314. 

Malva jylveftrispitmtla. Fucbs.HiJl. 508. 

Habitat in Europe ruderatis viis, plat et s. {Annua.) 

* Parvifiora. 

il. Mal va caule patttlo , foliis angulatis , fioribus axil/a- 
ribus feflilibus glomeratis, calycibus glabns patentibus. Ameen. 
Acad. 3. p. 41 6. 

Malva annua rotundi folia , fioribus omnium minimis albis 
pentapetalis verticillaton genicula ambientibus. Morts . Hift. z. 
/>. 3 ü. 

Malva tirtgitana, flore cocruleo, parva. Pluk . Pbyt. 44. /. z. 

Habitat in Barbarie. ( Annua. ) 

D/jfert. à M. rotundifolia : caule erettiufulo tripla majore , 
Foliis acutioribus apicc petiolt adfcendente. Calycibus glabris , 
inferiore line an nec lanceolato. Fioribus feflilibus. Calycibus 
maturo fruitu purpurafeentibus. Arillis jupra rugofis & ad 
latera dentatis. 

Silveflrit. 

13. Malva caule eretto herbaceo foliis fsptemlobatis acu- 
tis, pedunculis petiolisque pilo/is. 

Malva caule eretto , foliis multipartitis. Hort. Cliff. 347. 

Mal va Jylveftris, folio finuato. Baub. Ptn. 314. 

Malva Jylveftris relia. Cord. Hift. 114. 

Habitat in Mur ope campeftribus. 

Caulis & pettoli hujus villofti at fequentis petiolorum lattis 
fuperitts yillofum. 

* Mauritiana. 

14. Malva caule eretto herbaceo, foliis quinque lobatis ob~ 
tufis, pedunculis petiolt[que glabriufculis. 

Malva bederaceo folio Baub. Pin. 315. 

Mal va ma)us tertia. Dalech. Hift. 58 6. 

Malva fo/to ficus altéra. Baub. Pin .315. 

Habitat in Italie , Luflmiana, Hifpania. ( Annua. ) 

Similispractdenti. Huicfolia coftis. 5. Illt-y. Hutc calyx ex - 
ténor lanceolatus, illi ovattts. Huic corolla fanguinea magts, 
ilh carulefcens. 

* Htfpanica. 

15. Malva caule eretto, foliis ftmiorbiculatit crenatis , 
calyce exteriore diphyllo Loefl. It. 137. 

Malva rotundifolia glabra ex hifpania, flore amplo bello. 
Pluk,■ Alm. 13 8. t. 44. /. 3. 

Caules diffufi, adfcendentes > birti. Folia cordato fubrotunda 
vix lobata , crenata. Stipulas lanceolato, Dunculi folttarii , uni 
folio longiores. Calyx exterior dipbyllus , déficiente tertio in¬ 
ter tore foltolo. In ténor 5. fidus loin cordatis. S. Stnubus promt- 
ncnttbus. Corolla incarnata. 

* Verticillata. 

16. Mal va caule eretto, foliis angulatis, ftoribus axilla- 
ribus glomeratis feflilibus, calycibus feabris Vir, Cliff. 35 6. 

Mal va finenfis eretta, flojcuits albis minimis. Bcerb. Lugdb. 1. 
p. 158. 

Malva annua rotundifolia, fioribus omnium minimis albis 
pentaphyllis vertictllatim genicula ambientis. Morts. Hift. z. 
p. $zi. 

Habitat in China. {Annua.) 

* Crifpa. 

17. Mal va caule eretto, foliis angulatis crifpis, fioribus 
axillaribus glomeratis. 

Mal va foliis angulatis crifpis, fioribus axillaribus glomeratis. 
Hort. Cliff. 347. 

Malva foliis crifpis. Baub. Pin. 315. 

Malva crifpa Dod. Pempt. 6 53. 

Habitat m Syna. {Annua .), 

* Alcea. 


18. Malva caule eretto, foliis multipartitis feabritfeulis, ' 
Hort. Cltff. 347. 

Alcea vulgaris major. Baub. Pin. 31 6. 

Alcea vulgaris. Cluf. Hift. 2. />. 23. 

Habitat in Germama, Anglia, G allia. ( Perennis .) 

* Mofchata. 

19. Malva foliis radicalibus reniformibus incifis, caulinis 
quinque-partitispinnato multifidis. Hort. IJpf. zoz. 

Malva montana f. Alcea rotundifolia , laciniata. Col. eephr. 
ï.p. 148. M47. 

Alcea folio rotundo laciniato. Baub. Pin. 31 6, 

Alcea vulgaris minor. Baub. Pin. 31 6. 

Habitat in Italia, G allia. {Perennis) 

Capfula hifpida funt. 

*Ægyptia. 

10. Malva foliis palmatis dentatis, corollis calyce minori- 1 
lus. 

Alcea Mgyptia , geranii folio. Lipp. Ægypt. Miff. 1 

Habitat tn Ægypto. 

Habitus antecedentis, fed tenerior. Caules filiformes, debi- 
l'iorts , Jcabri. Folia radicaha quinqueloba, fubdentata, obtufa ,• 
fuperiora tripartita, linearia, dent ata. Flores axillares, foli- 
tarii, pedunculis longitudine petiolorum. Calyx exterior fetis 3. i 
interior latus , feminibusque fidus, acutus. Corollae carultC- 1 
cernes. J 

* Tournefortiana. 

11. Mal va foliis radicalibus quinque partitif , trilobés li- 
neartbus , pedunculis folio caulino longionbus , caule procum- 
bente. Aman. Acad. 4. p. Z83. 

Mal va maritima- gallo provincialis. Geranii folio. Tourn 
inft.tf. ‘ t 

Alcea minor maritima tenuifolia procumlens. Hem. farad ' 

9./. 9. 

Alcea tenui folia humilis maritima Gallo-provincialis, foliis 
inferlortbus ad géranium accedentibus. Pluk. Abm. 13./. 44. 

Habitat in G allô provintia , Hifpania maritimis. ( Annua. ) 

* Abutiloides. 

, X1 ‘ M alva /o/M lobatis villofis , caule?trotta. Calycibus ’ 
breviffimts, capfults globofis ftriatis : loculis polyfpermibus. 
^Abutolon altbaoïdes, flore carneo, fruttu globofo, bill. 

Habitat in Providentia, Bahama. {Perennis.) 

Planta f acte Althea, alla, diftintta à r eh qui s pericavpïts 
fibglobofis, ftriatis, loculis minime extus dtfttnttus , polyfpcr- 
mtbtts. 

GAUTIER. 

Les Mauves ont leur Calice double, périanthe ; l’exté¬ 
rieur divifé en trois , fes feuilles courtes & lancéolées, l’in¬ 
térieur monophyle évafé & divifé par fon extrémité en cinq 
dents. La Corolle dtvifée en cinq pétales, planes, réunies par 
leur bafe vers le piftile , où elles forment enfemble le Tube 1 
ou cylindre, qui eft une efpece de neétaire fur lequel font 
attachées extérieurement les Etamines, au nombre de quinze à 
vingt-cinq., Les Fils de ces étamines violets, ou d’autres cou¬ 
leurs , coles fur le tube , & les Anthères détachées, de même 
couleur que les fils, rendormes, parfemés de glandes blan¬ 
ches & fans nombre. Le Piftile qui foutienr les corolles a 
fon Germen rond & applat., duquel part le St.l divifé en dnq 
fils branchus d égalé grandeur & étendus, qui forcent du m- 
be, & s elevent un peu audelKis. Le Fruit eft orbiculaire & 
applati, fon réceptacle foutient en rond, comme feroit un 
pignon ou noiau de roue, vingt-quatre ou vingt-cinq grai¬ 
nes plattes fémi-Iunaires de couleur brune & verte, enfer¬ 
mées chacune dans leur capfule, qui aboutit au réceptacle " 

& forme autant de côtes circulaires. 

La Racine eft fpinacée & branchue, blanc fale en dehors 
blanc en dedans. 

La Tige eft ronde , légèrement grainue & unie, en dedans 
elle eft prclque creufe, contenant une moêle cotoneufe. 

Venus. 

Appliquées extérieurement, elles font émollientes; prifes 

intérieurement , elles calment la trop grande ardeur du 
fang, les inflammations internes, les irritations, les ardeurs 
d’urine , & émoullent 1 acrcté des humeurs. Celles qui ont de 
l’acidité rafraichtllènt. J 
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Planche K 


PLANTES CURIEUSES ET ÉTRANGÈRES. 

LA SENSITIVE. 

Mimofa, fmpdva 9 aculeata , folus conjuguas pinnatis : Linn . ijl 

L A Senfitive ne fe conferve que très - difficilement dans nos Serres, elle ne vient que dans les 
pays chauds, aux lieux humides & pierreux , dans l’Amérique & dans les Indes. On trouve ce¬ 
pendant en Arabie & en Egypte auffi une efpéce de Senfitive. Linneus en rapporte dans fon Species 
Plantarum de quarante-trois efpéces différentes qui n’ont peut-être pas toutes les mêmes qualités. 
Cette plante eft la plus pénétrée de l’éle&ricité de la terre ; c’ell ce qui fait qu’elle fe déféie&rife 
facilement dans les endroits ou on la touche, & c’eft ce qui a faifoit croire qu’elle étoit vivante. Il 
eft fi vrai que la Terre feule forme toute fon a&ivité, par l’éledricité que nous avons démontrée, 
que tout aufli-tôt qu’on la fépare de la terre, elle ne peut plus être éleétrifée & fe foutenir quand 
même on la mettroit dans l’eau dans le même moment. Cette Plante étoit peu connue des anciens 
Botaniftes. Tournefort ne parle que de cinq efpéces différentes de Senfitive. 


La Plante que nous donnons ici eft tirée du Jardin du 
Roi, dans le temps de fa fleur , que je diflèquai en même- 
temps que j’en faifois le tableau. 

La Fleur eft enfraife, compofée d’une touffe de flofeu- 
les d’un rouge agréable dans fa maturité. 

Les Floscules font toutes petites, & vues à la loupe, a , 
paroiflènt monopétales, pofées fur un calice périanthe, mo- 
nophile, divifé en cinq denteleures aiguës, plus longues que 
les petales. 

La Corolle a fon tube allongé & fon limbe divifé en 
cinq petits feftons. 

Les Etamines font nombreufes, elles ont leur fils capil¬ 
laires & allongés, St l’anthère de ces fils recourbée. 

Le Pistile a fon germen oblong, fon ftil filiforme plus 
court que les étamines, & le ftigma contigu & tronqué. 

La Tige eft épineufe 8t velue ; les Feuilles font palmeu- 
fes, telles qu’elles font ici repréfentées, les contours des fol¬ 
licules font velus, l’attache du palme eft petiolée & longue , 
St celle des follicules eft acaudaflee , la texture eft unie. 

Les Feuilles A. font les feuilles en état naturel, & les 
feuilles B. font celles que l’on vient de toucher : c’eft ainfî 
quelles fe baiflent & fe rétreciflènt quand on y porte le doigt 
ou qu’on les touches avec tout autre chofe. 

Le Fruit , C > eft en coflè, garni de deux rangées de 
graines. 

Suité de la troifiéme Dijfertation fur la végétation 
des Plantes , éCc. 

Ils n’ont comme les végétations, dont nous venons de 
parler, aucune organilation, & que l’on regarde vainement 
comme des ébauches & des pierres d’attente. Il faut au con¬ 
traire confidérer dans les végétations pierreufes d’une part, 
l’a&ivité de la terre, St de l’autre, les bornes de fes forces. 

Toutes ces produ&ions en général, ne prouvent rien con¬ 
tre la génération confiante des plantes organifées. Elles ne 
détruifent pas l’idée générale qu’ont eu les hommes jufqu’au- 
jourd’hui, que les femences & les graines ne peuvent fortir 
de la terre fans le fecours des plantes qui les produifent, & 
par conféquent quelles doivent avoir été crées & dépofées dans 
fon fein. Le Créateur, fans fe fervir d’une caufe fécondé, 
comme quelques-uns le prétendent fous le nom d’atomes ou 
de molécules, pour produire les êtres & établir l’ordre de 
l’univers , n’a jamais eu befoin de faire préalablement des 
particules dç matière aélives & paffives, c’eft-à-dire, de deux 
façons, ou de deux fubftances différentes en même-temps, 
pourenfuite douer l’une des deux d’une qualité St puiflance, 
qui ne peut émaner que dire&ement de fa feule volonté : ce 
feroit alors faire des outils pour former fon ouvrage. On 
veut comparer en ceci fa toute-puiflance à la foiblclle des 
hommes -, & fi on abandonne à la matière entietc le pou¬ 
voir de s arranger elle-même par l’ordre de Dieu, on tombe 
dans la meme erreur. Car il eft égal à un Etre qui peut tout, 
de ranger tout lui-même dire&ement, ou d’ordonner que touc 
s’arrange de foi-même; & il eft certain que Dieu n’a pas 
refufé de fc montrer dans fes œuvres ; nous voyons en effet, 
par-tout l’elprit de jufteflè St de prévoyance, qu’il faudroic 


que la matière eût fi cela n’étoit point. Le fexe des plantes, ou 
les parties qui fervent à leur génération & qui font pofées dans 
un leul individu , en font des preuves, parce quelles ne peu¬ 
vent pas chercher leur accouplement. Quelques efpeces de 
plantes paroiflènt exceptées de cette loi, comme le chanvre 
& le dattier ; mais ces prétendues plantes de deux fexes, ne 
font dans celles que l’on fuppofe mâles, que des plantes dont 
les fleurs font avortées. D’une autre part, les hommes, les 
animaux, les oifeaux & les poiflbns qui peuvent chercher à 
produire, font tous féparésen deux fexes, foit pour le befoin 
particulier de leurs fœtus nouveaux nés, ou pour fervir à l’u¬ 
nion & à la confection de ce régné. Rien necivilife & n’a- 
doucit plus les mœurs que l’amour des Sexes. Les infedfes 
venimeux & nufibles génèrent feuls ; toujours remplis de fiel 
& d amertume, ils fe font fou vent mourir eux-même, com¬ 
me le feorpion lotfqu’il n’a plus d’efpoir de fe fauver. Les 
autres utiles aux hommes, comme l’abeille, le ver â foie, 
s accouplent ; & ceux bons à manger, comme l’efcargot, s’ac¬ 
couplent doublement; ils font hermaphrodites & les feuls vrais 
hermaphrodites : car les hermaphrodites que l’on a fuppofés 
parmi les hommes & les animaux quadrupèdes, ne font que 
des monftres dont les parties font reliées à moitié de leur dé¬ 
veloppement. 

Si ce que l’on vient de dire desinfeétes n’eft pas général 
& s’il y en ait qui s’accouplent ou qui génèrent feuls, avec des 
qualités differentes de celles que nous venons de leur attribuer 
il y a des raifonsque nous n’avons pas encore pénétrées, qui 
en font la caufe. Il eft certain que tout eft prévu, que le ba¬ 
zarda le concours des atomes fout des chimères, &que les 
bons mots & les belles phrafes de ceux qui n’ont pas d’autre 
ranonnement a mettre au jour pour détruire cette vérité, ne 
perluaderontperfonne, pour peu qu’on veuille réfléchir. * 

QUATRIEME DISSERTATION. 

Sur la Senftive. 

Nous avons parlé dans nos précédentes diflèrtations de 1 élec¬ 
tricité des plantes & de leur végétation, par la rotation jour¬ 
nalière de la terre. La Senfitive eft de tous les végétaux celui 
qui peut le plus prouver cette vérité , on peut (ur tous les 
objets trouver matière à réfléchir; mais ceux qui ont quelque 
chofe de particulier & de diftinét dans leurs efpéces, font ceux 
fur lefquels on s’attache le plus : en effet, ce font ceux- 
là ordinairement qui font les plus propres à nous inftruire. 

Toutes les plantes en général ne perdent rien de leur vie 
ni de leur force aétive, par le fimple toucher des corps étran¬ 
gers ; mais la Senfitive perd tout aufli-tôt qu’on la touche , 
dans la partie attaquée, par la rencontre du doigt humain, 
par l’approche de tel animal que ce puilïè être, & par le tou¬ 
cher de tout corps, fa vie; la feuille touchée fe replie & fe fane, 
& ne revient que quelque temps après dans fon premier état. 
Une mouche, un papillon caufe le même effet lorfqu’ils fe 
polent fur cette plante. Un phœnomene fi fingulicr a fait ac¬ 
croire à des Phyficicns, que la plante étoit animée d’une 
ame qui lui étoit propre & diftinéb, à laquelle aboutiflbit la 
fenfation comme dans les animaux, St que ce végétal moyen 



nant -cette vie adive & fenfitive , retiroit les parties que 
l’on vouîoit toucher comme fi elle appréhendoit fa perte, ainfi 
que font les animaux craintifs fur lefquels on porte les mains. 
On tiroir de là les plus belles conféquences du monde, & de-là 
partoit une infinité de chimères. 

La plante ne Ce remue & ne fe retire du doigt ou du corps 
qui la touche, que par l’accident le plus fimple & le plus 
naturel, fi l’on admet la force adive delà terre & fon élec- 
rrifation végétale. 

il faut pour démontrer ce fait, prendre les phœnomenes 
électriques de plus loin, & nous fèrvir de leledricité con¬ 
nue & pratique, & la comparer à l’éledricité de la Terre ; 
diftinguer les diverfes électricités, & meure en oppofition 
leurs efforts différents, pour déterminer cnfuite de quelle 
façon une plante fortement éledrifée comme la Senfitive, peut 
donner des effets fi vifibles & fi diflind d’un mouvement pro¬ 
pre & déterminé. 

Toutes les expériences faites dans la Phyfique expérimen¬ 
tale ,'font des matériaux avec lefquels la théorie doit être 
établie ; la Phyfique proprement dite , à quoi aboutiflènt 
toutes les expériences , fe fert aujourd’hui avec fruit des ex¬ 
périences qui ont été préparées par une infinité d’Amateurs 
attachés feulement aux effets. 

Les expériences dont je me fers actuellement pour définir 
le mouvement de la Senfitive, font les plus fimples & les 
plus communes; celles de la déféledrifation des corps, par 
l’attouckement des corps extérieurs & non éleétrifés. 

J’ai expofé mon opinion fur l’éleétricité continuelle & jour¬ 
nalière, de la terre, comme la caufe adive de la végétation 
des plantes, fans celle éledrifées par cette adion. De forte 
que je puis, fans retourner fur mes pas, fuppofer la Senfitive 
plus éledrifée que les autres plantes,au moyen des effets quelle 
produit par le fubit flétreciflèment de fes feuilles, au fimple 
toucher des corps. Ce qui arrive non dans la plante totale; 
mais feulement dans la partie touchée. 

Un corps éledrifé ceffè de l’être lorfqu’il perd Ion élec¬ 
tricité, Voyez, pag. X. hi/l. abr. de l'élec. dans les Ex. de Fran¬ 
klin. traduction , a Paris, chez. Durand. 

i°. Une boule que l'on a éledrifée & retirée de la machine 
éledrique, « fi on la tient à la main par l’axe, non-feulement 
«elle attire une plume; mais elle la repouftè enfuite, & ne 
«l’attire plus de nouveau que la plume n’ait touché quel- 
» qu’autre corps. La plume ainfi chaflee par le globe, attire 
«tout ce quelle rencontre, on va s’y appliquer, fi elle ne 
» peut pas l’attirer vers elle; mais la flamme d une chandelle la 
« chaffe & la repouffè vers le globe. 

« i°. Si l’on fufpend un fil au-deffus du globe d eledricité, 
» en forte qu’il ne le touche point, & qu’on approche le doigt 
« du bout inférieur de ce fil, on verra le fil s’éloigner du doigt. 

Pour comparer ces phœnomenes à ceux du mouvement 
de la Senfitive , il faut confidérer cette plante comme la 
plume dans la première expérience, éledrifée par le globe. 
Elle n’eft point repoufléc de la terre, parce qu'elle y tienc 
fortement par les racines, & fctnblable à la plume, elle s’en 
éloigne dans la tenfion de fes feuilles & s’en éloigneroit 
tout-à-fait, fans fes liens invincibles. Mais par l’attouche¬ 
ment d’un corps, la partie touchée fe replie vers la terre, 
comme on voit ici dans la partie B. de la plante : elle eft 
enfuite repouffée, & cette plante eft remife dans fon état natu¬ 
rel , par leledricité. 

Par la deuxième expérience , un fil fufpcndu au-deffus 
d’un globe éledrique, comme je fuppofe la terre, eft un 
fil éledrifé. Il le feroir de même , & encore plus, s’il pouvoit 
pénétrer le globe ; mais le globe l’entraîneroit, & on ne pour- 
roic pas faire l’expérience. Il s’éloigne du doigt quand on 
veut le toucher, tout comme s’éloignent les feuilles de la 
Senfitive. 

Ces deux expériences fuffifent pour faire concevoir les 
effets éledriques de la Senfitive attachée au globle terreftre, 
qui éledrife cette plante plus que les antres, ou qui eft plus 
fujette à perdre fon éledricité ; puifque les autres plantes qui 
croiffent par la même éledfcricitc que celle qui pénétre la 
Senfitive,font plus roides & moins fujettes à perdre la force 
qui les anime. Audi la Senfitive eft-elle d’une conftitution 
extrêmement délicate & d’une texture bien fine, elle meure 
2c fe fane entièrement lorfqu’on la fépare de la terre ; ce qui 
n’arrive pas dans les autres plantes que l’on confcrve long-temps 
dans l’eau après les avoir arrachées. 


Je crois la définition des effets de la Senfitive, par le 
moyen de l’éledricité que j’admets, plus méchanique que celle 
d’une prétendue vie fenfitive qui n’eft appuyée fur rien que 
fur des idées. Et au contraire, la vraifemblance par la com- 
paraifon des caufes d’un tel phœnomene avec les expériences 
de notre éleétricité, peut appuyer la caufe générale que j’ad¬ 
mets de leledricité continuelle & journalière de la terre. 

Je vais m’écarter un peu de mon fujet, en ce qui concer¬ 
nent particulièrement & diredement la Botanique dans les effets 
de l’éledricité, pour appuyer mon fentiment fur la prompte 
déféledrifation des corps éledrifés à la rencontre des corps 
non éledrifés. 

Les expériences éledriques nous démontrent qu’un corps 
éledrifé par la boule en rotation , & ifolé comme un 
homme monté fur un gâteau de réfins, ou un corps animal 
ou métallique, fe remplit d’éledricité, & enfuite la force 
élcdrique que lui impulfent continuellement les particules du 
feu, oblige ces particules de Ce former un paiïàge pour fe 
perdre dans l’air, à travers les pores du corps éledrifé, & 
cette diflipation eft infenfible, fi le corps dont il eft quef- 
tion, n’eft hériffé d’aucune pointe aiguë , ni d’aucun con¬ 
duit qui puifle réunir une certaine quantité de parties de feu 
pour produire la lumière. 

Dans les animaux , par exemple , l’expérience de la 
Béatification , d’après M. Bofe, répétée par M. Delor, n’a 
réuflî que fur un homme bien velu, M. Delor l’ayant mis 
tout nud fur un gâteau de refîne, fes poils fervoient de canal à 
la matièreéledrique, c’eft-à-direau feu, & dansl’obfcurité 
il paroilToit environné de lumière, ce qui n’arriyoit pas I 
toute autre perfonne chauve ou raze. 

Un condudeur de fer fufpendu avec des cordons de foie, 
s’il eft affilé & aigu par le côté oppofé au globe éledrique, 
il s’y forme à l’exrrémité une aigrette de lumière fort belle 
& très-diftinde, au lieu que s’il eft qtiarré ou totalement 
applati par le bout, on ne voit point de lumière danslobf- 
curité, quoique la répulfion foit toujours établie amour du 
corps éledrifé par la fortie continuelle des parties de feu. 
Voilà le premier axiome que l’on doic tirer des effets 
éledriques. C’eft-à-dire , que les corps ifolés & éledrifés , 
donnent & perdent en même temps uneimpulfion de feu égale\ 
qui forme d l'entour de leur furface , une atmofphere éledrique * 
mais qui ne fe manifefie en corps lumineux , que quand cette 
impulfion peut être réunie en un faifeeau , par les parties de ce 
corps dirigées en pyramide ou en pointe. 

En fécond lieu, fi un corps éledrique tel que l’un de ceux 
dont nous venons de parler, eft raz ou moufle & applati 
dans toutes fes furfaces, planes ou convexes, comme feroit 
un Boulet de fer éledrifé & ifolé fur le gonleau d’une bou¬ 
teille de verre, & que l’on approche une pointe de fer ou le 
doigt, de ce corps éledrifé, toutes les parties de feu éledrique 
fe réunifient vers le point de l’attouchement ou de l’appro¬ 
che de la pointe métallique que l’on tient à la main, ou du 
doigt , & fortent impétueufemenr de cet endroit , pour 
former une lumière ou une étincelle avec bruit , par la 
précipitation des parties de feu qui fe fait dans ce moment, 
& alors le corps fe déféledrife beaucoup & perd la force 
adîve de fon atmofphere. Ne fervantplus que de condudeur 
d eledncite, il eft li vrai que l’approche d’un corps capable 
de recevoir leledricue, occafionne & ouvre fubitOment le 
paflage des parties de feu dont un corps éledrifé fura- 
bonde, lorfquil eft ifole, que non-feulement ces parties 
forment tout aufli-tot une lumière ou une étincelle, comme 
nous venons d’obferver ;, mais fi le corps que l’on appro¬ 
che de celui qui eft déjà éledrifé, eft aulfi éledrifé, & que 
deux corps éledrifés fe rencontrent, il fe forme un choc fi 
violent, qu’il eft capable de très-grands effets, comme dans 
l’expérience deLeydc ou de la commotion. C’efl là le fécond 
axiome fur quoi eft fondée toute leledricité, c’eft-à-dirc 
que les Corps ifolés & éledrifés perdent en partie leur force 
d'éledricité par /’atouebement & l'approche des corps capables 
de recevoir l'électricité & non éledrifés. 

Ceci n’eft point fi éloigné des caufes du mouvement de 
la Senfitive, & on peut par ce fragment de mon éledricité 
générale, concevoir aifément que la Senfitive peut être dé- 
féledrifée par l’attouchement dans la partie où l’on porte le 
doigt ou tout autre corps. 
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PLANTES CURIEUSES ET ÉTRANGÈRES. 

LE CAFE. 

r Jafmhium Arabicutn. Jujf. acl. 1713 , pag. 388. Coffea Arabica, Lintn h 
Famille des Aparines. Adanf. 

O N appelle cette Plante & fon fruit, dans diverfes Contrées du Levant Ôc de l’Afrique , Cojfë> 
Cojjiy Cahuè , Cahouch , Cahuch , Caouach. Les Turcs le nomment Cahuéy & les Arabes , 
Caouch. Ces noms viennent d’un verbe qui fignifie, avoir peu. d'appétit ; parce qu’en effet les grands 
preneurs de Café en Levant ne mangent pas beaucoup. Les Turcs le prennent fans fucre ; & c’eft 
une grande politeffe chez eux dans les Cafés quand un particulier fort du fucre de fa poche & en 
met dans fa talfe, ôc dans celle des perfonnes qu’il diftingue ôc qui font à côté de lui. Ces fales de 
Café où l’on s’alfemble dans le Levant font l’unique amufement des Mahometans : ils appellent la 
liqueur préparée du Café, ou ce que nous difons le Café, Caouhéy ôc les perfonnes aifées en pren* 
nent fix ou huit talfes par jour ordinairement. On peut nommer le Café le vin Turc : car cette infu- 
fion, félon eux, eft une liqueur qui rejouit, qui reveille fans faire perdre la raifon ; leur Loi défend 
aucontraire celle que nous tirons de la preflion des raifins ôc de l’ufage que nous en faifons fous 
le nom de vin , après fa fermentation. Les Marchands de Café mixtionnent en Turquie le Café 
comme nous faifons chez nous le vin : ils font brûler avec le Café du feigle ôc quelquefois des 
févérotes ; mais fi on les prend fur le fait ils font faifis, ôc leurs Cafés répandus dans le ruifleau , 
payent des fortes amendes, ôc on leur fait fermer leur boutique , Ôc quelquefois la baftonnade au 
bout de ces exécutions de Police Turque. 


La Flettr du Café vient dans les aiflelles des feuilles en 
touffe, ou deux ou trois enfemble -, elle a un Calice de quatre 
à cinq dents, la Corolle a fon tube allonge, elle fc divife en 
quatre ou cinq feuillets dans fon. limbe : on y trouve cinq 
Etamines , quelquefois quatre feulemenr ; le Piflile a fon ger- 
men globuleux, le ftile elt fimple, & le ftigma aivifé en deux ; 
la Semence eft diviféc en deux ; nous n’en donnons pas le def- 
fein, parce que tout le monde connoîc le grain du Café. 

La Racine eft branchue. 

Les Tiges font rondes & rameufes. 

Les Feuili.es font communes, en feuilles de Laurier, & 
pofées deux à deux en croix fur la tige. 

QUATRIEME DISSERTATION. 

Sur le Café. 

Depuis que le Café eft connu en Europe, il y a eu plu- 
fteurs diflertations fur cette plante & l’ufage de fon fruit. 
M. Lemery eft celui qui en a le mieux écrit , & je vais 
emprunter de lui la plus grande partie de ce que j’en dirai. 

L’Europe a l’obligation de la culture de cet arbre aux 
Hollandois, qui de Moka l’ont porté à Batavia, & de Ba¬ 
tavia au Jardin d’Amfterdam , & la France en eft redevable 
au zélé de M. Redon, Lieutenant-Général de l’Artillerie, 
& amateur de la botanique, qui fe priva en faveur du Jardin 
Royal, d’un jeune pied de cet arbre qu’il avoit fait venir 
d’Hollande. M. Lemery cite en autre, M, Paneras, Bour- 
gucmeftre-Rcgent de la Ville d’Amfterdam, qui fit tranfpor- 
ter à Marly, un arbre qui fut préfenté a Louis XIV , & de-là 
envoyé au Jardin du Roi, qui du temps de M. Lemery a 

Î torté des fleurs & des fruits. Il y en a actuellement un d’après 
equel j’ai fait les defleins de la plante ci-jointe, où j’ai mis 
une partie du tronc & la branche renverféc félon fon port, 
pour faire voir fes tiges alternatives. 

On donne le nom à cet arbre, par rapport à fa fleur , de 
jafminum & de laurt folio , àcaufcdeles feuilles femblablcs 
à celles du laurier. 

> Il eft de la hauteur de cinq pieds environ, & de la grofleur 
d’un pouce un quart à peu-près dans fon pied, tel qu’on le 
voit ici ; il eft couvert d’une écorce blanche, fes branches 
font oppofées deux à deux , & de maniéré qu’elles fe croifent 
ainfi entre elles alternativement ; elles font fouples & ar¬ 
rondies, nodeufes par intervalles, couvertes aufli bien que le 
tronc dune écorce blanchâtre, fort fine, qui fe gerfe en fe 
deflechant: leur bois eft un peu dur & douceâtre au goût. 
Les branches inferieures font ordinairement fimplcs, & s’é¬ 
tendent plus horizontalement que les fupérieures qui termi¬ 


nent le tronc, lefquelles font divifées en d’autres plus me¬ 
nues, qui portent des fleurs aux ailTelles des feuilles, & gardent 
le même ordre que celles du tronc. Elles font également char¬ 
gées de feuilles toujours vertes , telles qu elles font ici defli- 
nées; ces feuilles font plus luifantes & plus fouples que celles 
du laurier, & plus aiguës, & d’un beau vcrd,un peu plus pâles 
en deflous, &plus jaunâtre dans les feuilles nailfantes. Le goût 
des feuilles 11’eft point aromatique, & tient de celui d’herbe. 
Les plus grandes feuilles du Café ont deux pouces de largeur 
dans leur milieu, fur cinq pouces de long , & leurs queues 
font fort courtes. Les fleurs naiflènt de l’aiflelle des feuilles 
en touffe, jufqu’au nombre de cinq, foutenues chacune par un 
pédicule court, elles fonc blanches, comme on les voit à la 
planche ci-jointe, à peu-près de la figure d’un Jafmin d’Ef- 
pagne, excepté que la corolle a fon tube plus court, & les pé¬ 
tales ou découpures plus étroits. Les étamines font au nombre 
de cinq, les fils courts, les anthères aufli long que les petales 
& blancs, ayant leur extrémité jaune. Le pifttle a fon germen 
globuleux, fon ftil long, raide, cylindrique & fourchu. Le 
calice eft verd, divifé en quatre dents, dont deux font cour¬ 
tes & deux longues, pofées alternativement. Ses fleurs paf- 
fent extrêmement vite, du foir au matin elles tombent. Le 
fruit que nous n’avons point vû quand nous avons defliné la 
plante & fes fleurs, eft décrit par M. Lemery, de la figu¬ 
re d’une cerife, fe terminant en forme d’ombilic, il eft d’a¬ 
bord d’un verd clair, puis rougeâtre, & d’un beau rouge 
quand il commence à mûrir, & enfuite dans fa parfaite matu¬ 
rité, d’un rouge obfcut. Sa chair eftglaireufe, d'un goût dé- 
fagréable, qui fe change en celui de nos pruneaux, noire & 
dure lorfqu’elle eft dclTéchée, la grofleur de ce fruit fe réduit 
alors à celui d’une baye de laurier. Cette chair fert d’envelop¬ 
pe commune à deux coques minces, ovales, étroitement unies, 
applaties par l’endroit où elles fe joignent. De couleur d’un 
blanc jaunâtre , & qui contiennent chacune une femence cal- 
leufe, voûtée d’un côté & applatie de l’autre, & creufée fur 
le côté plat, d’un fillon aflèz profond. Le goût des graines ou 
femence du Café venues fur l’arbre du Jardin du Roi, ne 
différoit en rien de celui des graines venues d’Arabie : l’une des 
femences venant à avorter, l’autre prend la place, s’arrondit 
prefque, & devient beaucoup plus groflè. 

On appelle Café en coque , le fruit tout entier, & Café 
mondé , les femences dépouillées de leur coque. 

M. Commelin , Profefleur en Botanique à Amfterdam, 
nommoit le Café Jafminum , par rapport à la fleur &c au fruit 
de cet arbre. Les anciens Auteurs avoient donné des faufles 
deferiptions du Café, fous le nom de B un*- Sc de Bunca , qu’ils 
croyoit cire du genre des fèves. 





L’arbre du Café Groît dansfonpays natal, fur les mon¬ 
tagnes , il s’élève confidérablement, & même à Batavia, il 
parvient jufqu’à la hauteur de quarante pieds, quoique le 
diamètre de fa bafe , ou de fon pied , n’excéde pas quatre à 
cinq pouces. On le cultive avec foin dans ces pays, & on y 
voit toute l’année des fleurs & des fruits dans toutes les faifons. 
Ce qui fournit chaque année trois récoltes abondantes. Les 
vieux pieds portent moins que les jeunes, & ils commencent à 
fruéhfier de bonne heure, de forte qu’une graine de Café fa¬ 
mée dans fa faifon, germe en peu de tetlips, & la troifiéme 
ou quatrième année enfuite commence à porter fon fruit. 

Si la femence du Cafier, dit M. Lemery, n’eftpas rnife 
en terre toute recente, comme plufieurs autres lemences des 
plantes, on ne doit pas efpérer de la voir germer. Les fe¬ 
mence qu’en a recueillies M. Commelin, fur les pieds cultivés 
dans le Jardin d’Amfterdam, & jettées prefqu’aufli-tôt en 
terre, ont produit d’autres arbres; celles tirées des fruits que 
cet habile Profefleur envoya, ont eu peu de fuccès, quoique 
plantées au Jardin du Roi tout aufli-tôt qu’elles ont été reçues : 
au lieu que celles de l’arbre cultivé du temps de M. Lemery, 
au Jardin Royal, ayant été feméestout aufli-tôt après avoir été 
ceuillies, ont prefque toutes levé fix femaines après. 

M. de Juflieu, dans la defeription qu’il a donnée du Café, 
telle qu’elle eft adoptée par l’Auteur du Commerce d'Amft. par 
Marfeille , après lavoir foigneufement vérifiée , dit, que dans 
le temps de la récolte, on expofe les grains au foleil pour leur 
faite perdre un goût d’herbe qui les. rendrait défagréables... 
Le Café, pour être femé, doit avoir fes pélicnles ou fesco¬ 
ques , & n’avoir point été expofé au foleil : on le met tremper 
dans l’eau pendant vingt-quatre heures, pour aider le déve¬ 
loppement du germe, & on le feme à deux doigts de profon¬ 
deur, dans une terre bien ameublie; un pouce de diftance 
d’une graine à l’autre fuflitpour le faire lever & poufler juf¬ 
qu’à huit ou dix pouces de hauteur. On le tranfplante à cet 
âge, dans un terrein qui aura été bien arrofé, & dans un 
temps humide, à deux toifes de diftance. Dans nos Ifles, la 
femence n’a pas befoin d’être mife dans l’eau, ni d’avoir fon 
parchemin, elle leve fans effort, au bout de huit jours pour le 
plus tard. 

Ce fait juftifie les liabitans du pays où fe cultive le Café , 
de la malice qu’on leur a imputée de tremper dans l’eau bouil¬ 
lante , ou de faire fecher au four celui qu’ils débitent aux 
Etrangers , dans la crainte que venant à élever comme eux 
cette plante, ils ne perdiflènt leur commerce. 

Cette plante ne peut fe conferver en Europe que dans les 
ferres où l’on peut entretenir une chaleur douce, à la maniéré 
d’Hollande , & en les arrofant à propos. 

Les Turcs naturellement parelfeux, négligent le foin de 
multiplier cette plante dans les pays de leur domination, au¬ 
tre que celui d’Yemen où elle vient d’elle-même. Ce qui fait 
que l’ufage de fa graine nous étoit prefque inconnu avant le fi- 
xicme fiécle. 

On attribue la découverte de fon ufage en Arabie vers le 
dixiéme fiécle, à un fupérieur d’un Monaftère, qui, voulant 
éveiller fes Moines & les garantir du fommeil qui les faififoit 
la nuit, dans le Chœur au moment des Offices, leur en fai- 
foic boire l’infufion, fur la relation qui lui avoir été faite des 
eftets que ce fruit caufoit aux chèvres qui en a voient mangé ; 
d’autres attribuent cette découverte à un Mufti, qui, pour 
faire de plus longues prières & poufler les veilles plus loin 
que les Dervis les plus dévots, ale premier, fait ufage de 
l’infufion du Café. . , r t 

Nous avons déjà parlé de ceci & de 1 ufage qu en font les 
Turcs. ... 

On fe contentera de faire obferver que des trois maniérés 
d’en prendre l’infufion ; fçavoir, ou du Café mondé & dans 
fon état naturel, ou du Café rôti, ou feulement de l’infufion 
des enveloppes, ou mondeures , du Café qu’on appelle allez 
improprement la fleur du Café: celle dont nous nous fervons, 
qui eft la meilleure & la fécondé façon de s’en fervir, eft 
préférable à la première dont fe fervent encore quelques 
Arabes ; mais la derniere façon d’ufer du fruit du Café , 
c’eft-à-dire, de ne mettre en infufion que les pélicules de fon 
fruit, eft appellée Café à la Sultane : les mondeures du Café 
ne fe font point brûler, on les employé telles quelles font, 
ce qui fait un Café de la couleur du thé, & fort agréable ; 
mais où il faut abfolument du fucre, fans quoi il eft impoflible 
de le boire avec agrément. 


Entre le Café gros & blanchâtre qui nous vient de Moka en 
droiture par la mer Rouge, & le petit verdâtre qui eft tranf- 
porté au Caire par les caravanes de la Mecque, le même qui 
nous vient par la voie de Marfeille, celui-ci eft le plus recher¬ 
ché & le meilleur, & le moins fujet à fe gâter. 

L’ufage du Café a été introduit d’abord, après fa décou¬ 
verte, en Perfe & en Ethiopie, & vers le fixiéme fiécle à 
Marfeille, par le commerce de cette Ville avec les Turcs; 
les Anglois & les Hollandois ont eu aufli l’ufagc de cette 
infufion dans ce temps-là ; mais il a été long-temps particu¬ 
lier à certaines perfonnes qui avoient refté en Turquie & pris 
cette habitude : il n’eft devenu commun que par 1 ctabliflè- 
ment des Marchands de Café, & ce qui s’eft fait par les 
Turcs mêmes, & félon leurs façons de le diftribuer dans des 
boutiques ouvertes. 

Les premiers Marchands de Café ont été des cfdavesTurcs, 
fur les galeres de Marfeille, qui avoir des fourneaux portatifs, 
avec des cafetières pleines, & des rafles dans un panier, pour 
en verfer dans les rues aux Etrangers & à ceux qui aimoient 
cette boiflbn. Ces Marchands fe font enfuite établis dans des 
boutiques fur le Port de Marfeille, avec la permiflîon de leurs 
maîtres, & de-là eft venu l’ufage commun du Café, par les 
Mariniers & les Négocians lévantins de cette Ville , qui al- 
loient fumer leur pipe & prendre leur câfé dans ces boutiques, 
où l’on fe mit dans l’ufage de jouer aux cartes, & à divers 
autres jeux, comme cela le pratique encore à Marfeille. 

Les garçons de ces efclaves & leurs aides , font enfuite 
devenus Marchands à leur tour, & les Cafés établis à Marfeille 
ont occafioné ceux qui fe font formés dans la Capitale & 
dans les Provinces. Le premier Marchand qui parut à Paris 
étoit Arménien, il étoit logé à l’entrée de la rue Saint An¬ 
toine , il avoir fervi à Marfeille dans l’une des boutiques à 
Café, dont nous venons de parler; ce qui a fait enfuite le 
Corps des Maîtres & Marchands Limonadiers de Paris, dont 
on ne peut plus fe palier aujourd’hui. On prétend que cet 
Arménien avoit un aflocié, qu’il s’appelloit Pafcaly & fon af- 
focié Mceliban. L’avantage des Cafés dans Paris a été de dé¬ 
tourner les aflèmblées qui fe formoient dans les Cabarets, 
& à Marfeille au contraire, cet ufage a formé beaucoup de 
libertins & a aidé à la corruption des mœurs. 

Sur le commerce du Café. 

Le Café de Moka eft le meilleur que l’on connoi (Te La 
Compagnie des Indes en a eu le privilège exclufif par l’Edit 
du mois d’Août 1664. Certe Compagnie nous en fournit de 
l’Ifle de Bourbon ; mais celui qui vient par la voie de Mar¬ 
feille , comme nous avons déjà obfervé, vaut mieux ; en 
voici la raifon ( ainfi qu’a obfervé l’Auteur du Commerce de 
l'Amérique par Marfeille.) Le Café conferve après la récolte, 
une qualité d’herbe, caulée par l’âcreté de l’huile furabondan- 
te qui lui refte. Ces vaiflèaux de la Compagnie étant long¬ 
temps en mer, le Café y reçoit une fermentation trop forte, 
qui altère fon goût naturel ; mais celui qui eft porté au Caire 
fur des chameaux, traverfe les déferts de l’Arabie expofé aux 
rayons du foleil, ce qui détruit en partie la fermentation, 
féche & abforbe le fuperflu de fon huile. 

L’entrée du Café de Marfeille en France, a été prohibée 
pour favonfer le débit de celui de la Compagnie. Le com¬ 
merce du Café, cependant, a été libre pendant quelque temps, 
par la tolérance de la Compagnie des Indes qui en avoir le pri¬ 
vilège, 8 c qui ne trouvoit pas fans doute beaucoup de profit 
dans fon débit. L ufage étant devenu plus commun, les droits 

de la Ferme des Aydes furent diminués, en conféquence le 

privilège exclufif du Café rétabli & accordé à François Da- 
mance, par l’Edit de Janvier 16pz. Le prix en fut fixé à qùa- 
tre francs la livre poids de marc. Il ne coûtoit auparavant 
que vingt-fept fols, c’eft ce qui obligea plufieurs perfonnes à 
s’en priver, de forte que le Fermier jugea à propos d’en faire 
réduire le prix à deux livres dix fols. Il y a eu depuis plufieurs 
autres Déclarations & Arrêts, concernant la vente du Café 
& les endroits & formalités auxquelles il a été afifujeti à l’en¬ 
trée du Royaume. 

La fuite à la Planche ci-après . 
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PLANTES CURIEUSES ET ETRANGERES. 

LA PERVENCHE DE JAVA. 

Vinca Rojca , Jolus oblongo-ovatis integerrimis . Linn. 4. 

C Ette Pante fe trouve aufli dans l’Ifle de Madagafcar : elle croît dans les lieux humides, dans 
les bois. Ses Feuilles font toujours vertes. Il y en a des efpéces différentes , la plupart font ram¬ 
pantes & farmenteufes. Celle que nous repréfentons fleurit dans les Serres en Août, elle craint le 
froid. M. FuJJiè Amblet l’apporta de l’Ifle de France en 175 a. 


Les Fleurs font pofées fur l’aiflèlle des feuilles. Le Calice 
eft court & pénanthe, découpé julque vers fon milieu 
en quatre dents aigues & hérillées , 8c un peu recourbées 
en dehors : il eft pci fi tant. La Corolle eft faite en entonnoir, 
fon Tube eft allongé & fait en lanterne pentagone fur fa 
partie fupérieure . Ion orifice eft auiîi pentagone, ou a cinq 
côtés d*ou partent cinq pétales planes en feuilles de rofe, à 
l’extrémité defquelles eft un potnte d’aiguille, elles ont leur 
queue affilée. Les Etamines font au nombre de cinq. Elles 
ont les Anthères de la forme d’un grain d’avoine, mem- 
braneufes, fillonnées en long & portant des marges fari- 
neufes; attachées par un Fil ttès-court ; à la cavité du haut 
du tube & au deflus il paroît plufieurs autres Etamines que 
j’ai trouvé au nombre de dix ou douze fort fines, de la mê¬ 
me forme des précédentes, qui forment l’orificent du tube. Le 
pijlile a fon germen oblong divilé en deux, le Stile eft droit, 
ferme & rond, il fuit le tube jufqu’aux étamines au milieu 
delquelles il porte un Stigma en forme de pomme, frangée 
en deffous, & entourée de points luttants : le Stile tombe ai» 
fément en ouvrant la fleur, le Germen dans la fleur elt accom¬ 
pagné de deux dents blanches, fermes & dures, & fort ai¬ 
gues, qui le ferrent dans fes diyifions latérales. 

Le Fruit a deux filiques, dans lefquelles fe trouvent des 
femences oblongues, prefque cylindriques , fillonnées ordi¬ 
nairement d’un côté. 

La Tige eft ronde, farmanreufe & rameufe, âpre au tou¬ 
cher, ligneufe, & ayant une moële ferme dans les tiges tendres, 

Les Feuilles font communes, unies, ayant au delfous des 
nervures épaillès & blanches : les contours unis & l'attache 
petiolée. Les Racines font barbues & ligneufes. 

Nota. Dans les l’iaates J’ufage à la Pervenche , on donnera les Figures de 
ceite diffcùion. 

Suite de la cinquième DiJJcrtation , fur le Café. 

Le débit du Café & fa grande confommation, fit imaginer 
de le tranfporter en Amérique, les rejetons du Café du jardin 
du Roi, furent portés à la Martinique par M. Defclieux, 
Lieutenant de Roi, & donnèrent du fruit au bout de trois ans : 

1 mais les Caféyers étoienr déjà communs en Cayenne. M. de la 
1 Moihe-Aigran, & M. Mourgues avoient tiré en 1712, des 
graines de Surinam, qui fournirent bien tôt du plan à tous les 
habitans de l’Ifle, & la matière d’un grand commerce. Et au 
contraire.ee ne fut qu’en 1728 que M. Defclieux fit fon effai à la 
Martinique. 

Les eflais de M. Lemery, que nous avons rapporté, faits 
avant ce temps-là, & ceux de plufieurs autres Botaniftcs , 
a voient retardé la tranfplantation du Café dans l’Amérique, 
parce que l’on ne confidéroit pas la nature du climat, où ces 
eflais fe fatfoient. Ces mèmès cflais donnoient lieu à penfer que 
le Café ne pouvoit croître qu’en Arabie ou à Baravia. Mais on 
a obfervé depuis, que dans les climats convenables les graines 
d’un an même lèvent toujours dans un terre bien préparée, mais 
plus vieilles, elles périllent & ne donnent jamais leur germe. 

On a fait plufieurs expériences en France pour faire reuflir 
la végétation des Caféyers j mais la moindre gelee les fait 
périr en tel endroit qu’ils puiflènt être expofés, on ne peut les 
conferver que dans les ferres. 

Les Cafés d’Amérique fe débitent au Levant par les Mar- 
feillois, eu plus grande quantité que ceux ci nen tirent du 
Moka : cependant les Turcs fçavent bien que le Moka eft 
ï meilleur, mais comme il eft d’un tiers plus cher, le peuple con¬ 
fondue par préférence celui de l’Amérique. C’eft ainfi que l’on 
enleve le commerce des Nations Etrangères, par la culture des 
terres que l’on pofféde. 


là: 


Les Médecins on beaucoup diflcrtc fur le Café, & en ont 
dit du mal ou du bien , félon leur penchant ou leur avci lion 
pour cette liqueur. En général, ils font cependant convenus 
qu’il aide à la digeltion 8c corrige les aigreurs. D’où il faut 
conclure que fi on étoit plus fobre on n’auioit pas befoin de 
Café, & le Café fe vendroit alors chez les Apoihicanes pour ’ 
corriger les indigeftions & les excès du boire 8 c du manger. 

Il feroit fâcheux que le bled fut fi difficile à croître dans les 
differens climats*, mais il n’y a aucun mal que ce (oit le Café ' 
qui ne vienne que dans les ferres en France 8 c en Hollande. 

SIXIEME DISSERTATION. 

Sur le nom d’Anthere . 

Le mot d’Anthere , que Linnxus nomme Antbera, peut 
venir de ce mot A»Si fia». Antbereon , ou endroit barbu 
nom grec du menton , il eft dérivé du verbe Anthéin \ 
fleurir ; & je ne fçais pourquoi les Botaniftcs le donnent 
au chapiteau des Etamines plutôt qu’à ce qu’ils appellent 
filamentum , qui eft le fil ou la partie des é amines que 
les anciens regardoient comme la barbe des fleurs. Car 
Etamine ou (lumen , fil ou filamentum, veut dire la même 
chofe à-peu près ; barbe ou fil des fleurs * ce font trois 
mots appliqués à une feule partie de la fleur, qui font 
comme lynonimes, &qui, cependant, défignent trois cho 
les bien différentes. i°. Par fiamen , on entend le fil entier de 
la fleur avec fon chapiteau. 2 0 . Par filamentum , 01111e comprend 
que le fil feul & proprement dit de la fleur 3°. par Antbera , on 
entend le chapiteau ou le fommet du fil. Mais comme il 
eft dangereux de changer les mots une fois reçus, laiifons 
les comme ils fe trouvent dans la Botanique , & au lieu 
d’embrouiller par des nouveaux termes , ne cherchons qu’à 
éclaircir, au contraire, l’étude de cette fcience. 

L'ambere que je regarde comme le tefticule des plantes 
eft intérieur, ainfi que dans les fleurs prétendues femelles * 
qui génèrent fans étamines, ou extérieur, comme dans les 
fleurs prétendues hermaphrodites, comme celles où l’on 
voit le piftile & les étamines en en même-temps. Pour prou¬ 
ver cette hipothèfe, ou cette vérité , n’importe , il me fuffit 
de parcourir feulement quelque plantes qui favorifent mon 
fentiment. Le Fucus marinus , par exemple, qui croît dans 
la mer , & dont les feuilles fervoient anciennement à la 
teinture du pourpre, eft ramifié en arbrilleau élevé ; mais 
quelques unes de ces plantes font couchées fous la forme 
d’une lame ou d’une veffie. Les fucus qui rampent 8 c qui 
n’ont pas d’étamines , ont des graines dans des capfules for¬ 
mées Dans plufieurs autres efpéces, les étamines ou les fi¬ 
lets, font attachés aux capfules, ou autour des capfules fans 
anthère. Leurs graines font cependant fécondes, & ccs plan¬ 
tes fc multiplient comme les autres. 

Les Fougères, Fil/ces , ont les éramines féparées des 
ovaires , félon M. Adanfon, fur des pieds differents dans 
le Palma-Filix , ou contenues dans une même enveloppe 
avec les ovaires dans le Lemma 8c le Ptlularia. Les ovaires 
font félon cet Auteur, le Piftile ou la graine. Ainfi , les 
graines font enfermées avec les anthères dans la même 
capfule. M. de Jujfieu a découvert le premier les fleurs de 
ces deux dernieres plantes, & a obfervé que leurs éta¬ 
mines font des anthères fans filets, turbinées, chagrinées 
à leur furface , & qui s’ouvrent au fommet par un fillon 
tranfverfal , &c. Mais on eft indécis fi ce qu’on appelle 
graines dans la plupart de ces plantes l’eft réellement 
ou fi ce que l’on prend pour des Anthères, eft réellement 
la graine. La Fougere du Canada qui porte à l'origine de 






chaque divifion de fes feuilles, des bayes fans pétales & 
fans étamines, qui produifent des nouvelles plantes, prouve 
auili mon optnion fur les anthères intérieurs que je foup- 
çonne, ou glandes femmales internes de la plante, ce qui 
aide à détruire l’idée du fyftême Sexuel ; puifque la génération 
le fait ici fans le lecours des deux fexcs. Je dis d’une autre 
part, que ceci prouve encore que fi la fleur généré fans anthè¬ 
re m étamines extérieures, il faut que ces glandes foient né- 
cdlairement cachées dans la plante autour de l’utérus : car 
il cil impollible qu’un corps fe forme 8 c croillè fans une 
liqueur prépatéc, luit dans les plantes ou dans les animaux: 
de dans les uns 8 c les autres individus de ces régnés , les 
glandes font univerfellement adnnles pour les fondions de 
chaque vifeere, ce qui ell incontellable. Il faut que les tubes 
de la plante 8 c les glandes qu’ils renferment, &c où ils abou- 
tiflent, foient differentes entre elles, pour former la fleur 
8 c pour donner la feuille ; même pour produire chaque 
par ie de la fleur ; & par conléquent le fruit qui en réfulte 
qui contient les germes , lefquels renferment en petit , 
toute la plante entière, nouvellement générée, qui ne fait 
enluite que fe développer dans la terre. Car, de dire que ces 
germes font contenus les uns dans les autres à l'infini , 
comme dans le fyftême des Ovipares , ce (eroit tomber 
dans une petitelle lans égale, qui a été démontrée ridicule 
en plufieurs endroits. 

Pour détourner cetrc idée des infiniment petits, il ne faut 
que confidéter la nature des élémens qui loin inaltérables , 8 c 
qui, dans leurs plus petites parties, ne louffent plus aucune 
divifion , (ans quoi ils fe confondraient les uns dans les au¬ 
tres. Ainfi , le germe nouvellement formé dans la plante , 
n’a pas en lui d’autres germes ; mais il a tous les principes 
eflèntiels d’une jeune plante. Il a d’abord ce qui forme fa ra¬ 
cine 8 c la première tige 8 c fes premières feuilles, qui (ont 
fouvent différentes de celles qui fe forment enfuite, par les 
glandes formées & préparées dans la tige 8 c dans la racine. 

Il faut néccflairement que le geime tienne à la graine, 
comme le poulet (e tient dans l’œuf attaché (ur le jaune. 
On apperçoit ( ombilic du germe qui fe nourrit dans l’aman¬ 
de quand elle ell femée, comme le cordon ombilical nour¬ 
rit le pouler fur le jaune de l’œuf auquel il cft attaché pen¬ 
dant l’incubanon. 

Il eft cependant vrai que le Coq a introduit le poulet 
dans la poule *, & que la poule n’a fourni que le jaune de 
fes grappes, la glaire & la coquille ; ce qui arrive entre 
deux individus de deux fexcs diftérens. La force 8 c le mou¬ 
vement ouvrant dans cet aéte animal, le palfage, 8 c taillant 
operer l’introdnélion, le coq pour former le poulet à des 
anrheres ou des étamines , qui font fes teflicules 8 c fes 
véficules (éminales 8 c la poule n’en a point; elle a bien une 
grappe de jaune d’œufs fecs & fans germe, que le coït for¬ 
ce à le détacher & à defeendre dans l’utérus des œufs, ou eft 
la glaire & la chaleur. Mais la plante qui porte tour à la fois l’o¬ 
vaire 8 c le tefticulc, comme on le voit par les autheres qui 
entourent fon germen , n’a befoin d’aucun mouvement ni 
d’aucune introduélion. Ses anthères ou fes tefticules prépa¬ 
rent la femence qui fe porte ou qui eft rapportée par l’ac¬ 
tion de la plante en général, au réceptacle où font attachées 
les graines; ce qui fe fait par des conduits vifibles dans les 
groflès fleurs, où I on voit le* étamines tenir lieu de la co¬ 
rolle , du nedaire ou du pillile ; ces fils fe perdre 8 c fe fon- 
dte tous enfemble avec ceux des parues qui vont s’unir avec 
le réceptale qui fou ient les graines. 

D’où je conclus que fi les anthères & les étamines man¬ 
quent à une fleur féconde, ce n’eft qu’en apparence & ex¬ 
térieurement, 1 8c qu’ils doivent être dans le corps de la plante 
auprès du pillile ou du réceptale. 

Si on ctoir ces raifons trop foibles pour établir les 
anthères intérieurs de la génération des plantes , 8 c que 
la réflexion ne puiffè fuppléer au défaut de la portée des 
fens; i°. je demande comment peuvent germer les plantes qui 
n’ont que des Fleurs femelles, 8 c qui n’ont point d etainines, 
comme dans celles que nous venons de citer ? i°. Je demande 
I comment dans les plantes où les étamines font d’une part 
& les piftiles de l’autre, & féparés entre deux plantes dif¬ 
férentes qui n’ont point de communication , la généra¬ 
tion peut-elle fe faire î 3 0 . Je demande en dernier lieu , com¬ 
ment dans les plantes ordinaires qui n’ont que des fleurs 

* Sytlême que j’ai donné au public dans le Mercure de 1745. avec fes preuve». 


hermaphrodites, l’anthere peut-elle former fes embrions , 
lancer fes embrions , 8 c les embrions être introduits dans 
l’intérieur du piftile, & dans chaque graine > 

Sur la première demande il n’y a rien à répondre. 

Sur la fécondé , on me dira que les poullieres des éta¬ 
mines , lors de leur perfeétion, qui font les embrions même 
ou la femence végétale , car on n’eft pas encore d’accord 
là dellus, volent 8 c arrofent les fleurs femelles , qui s’ouvrent 
alors dans leur piftile pour recevoir les embrions ou la fc- 
mencc. On n’a pas autre choie à dire, fi on ne veut pas 
tomber dans la fimpathte 8 c l’antipathie des anciens. 

Sur la troifiéme queftion , on me dira que le matin à la 
roféc, la fleur ouvre délicieufement fon piftile , & que l’àn- 
there fe courbe & 1’embraffe pour y dépofer fon embrion. 

Je n’a oute rien à la première queftion , elle détruit par fa 
fimple expofirion, tout ce qui peut concerner le fyftême Sexuel. 

Je dis à la fécondé, qu’il faut d’abord prouver comment 
les embrions peuvent (e former au bouc des étamines, ce 
qui ne fera pas difficile de faire ; mais il faut cependant, 
avancer plufieurs fuppofitions. En premier lieu, qu’il y a des 
glandes ultérieures au pied des étamines pour la formation 8 c 
l’accroiffèment de l’embrion ou de la lemence végétale. Sup- 
pofition pareille à la nôtre, qui voulons que les glandes du 
pied du réceptacle forment le germe dans la graine. De 
cela nous fommes parfaitement égaux , les Sexualités & 
moi; & nous n’avons pas plus d’avantage l’un que l’autre. 
Il s’agit actuellement de Içavoir comment la pouffiere , fi elle 
cft le corps même des embrions , ou la femence végétale, 
peut fe détacher & conlerver fon mouvement de circulation 
fi c’elt un embrion, 8 c qu il ait commencé de végéter , ou 
conlerver la vie végétale li c’ell une femence. 

Cette femence qui a une vie en elle-même, & qui cft 
portée dans les airs pour vivifier les œufs de la plante, eft 
allez particulière : car fi tôt quelle quitte la plante, elle doit 
cellcr d’être aétive. Un germe attaché à un réceptacle tire 
bien mieux de la plante même fa vie, fans être obligé d’at¬ 
tendre d’ailleurs la perfc&ion. 

L’Embrion , qui elt le plus généralement adopté , dans les 
Botanilles qui fui vent le lyftême Sexuel, que la Semence , a 
bien plus de difficulté à elluyer : il faut qu’il foit reçu dans 
la fleur, qu il entre dans le germen du piftile, & de plus, 
dans chaque graine contenue dans le germen. Le méchantfine 
de cela eft incompréhenfible , & il faut plufieurs miracles 
pour l’opérer, faire naître l’embrion fur une étamine, pour 
être détaché de fon lieu natal, & aller prendre une nou¬ 
velle vie fur un autre corps, dans la même plante ou dans 
une plante différente de celle qui lui a donné !c jour, 

Je ne veux pas aller plus loin, je taille au Letfteur la li¬ 
berté d’ajouter à mes raflons des réflexions qui peuvent m’ê¬ 
tre échapées, 8 c qui font encore plus triomphantes, contre 
l’idée du fyftême Sexuel. Il ne fera donc plus queftion que de 
parcourir quelques expériences contraires à ce fyftême. 

J’ai cité dans le Mercure de Février 1767, une expérience 
que le hazard a occafionné fur le chanvre. On peut la ré¬ 
péter, 8 c on doit être alluré que le chanvre n’a pas befoin 
de la plante prétendue mâle pour générer. 

C amer anus du, dans fon Eptfiola de fexu plant arum , 8°. 
Tubinga, 1694, avoir éprouve que les graines du Mûrier 
de la Mercuriale & du Mays, ne mu.flïoient pas lorfuu’on 
avoir enlève foigneufement toutes les étamines, mais que 
cette expérience ne lui avoir pas réufli fur le chanvre. 

Le Mûrier eft dans la claire des Monacia de Linnæus, 
qui eft la meme que celle du Ricin , â la différence que 
quelquefois il delcend dans celle des Diacia ,• c'cft à dire 
que le Mûrier a fur la même plante des fleurs femelles & des 
fleurs mâles, ce qui le met dans la claffc du Ricin ; & q uc j. 

J |uefois des fleurs mâles feulement, & des fleurs femelles 
ur deux plantes différentes. Il eft certain que fi, dans un 
Mûrier de la claffc du Ricin , on détruit les étamines des 
fleurs mâles, qui font fans doute les glandes ou les tefti¬ 
cules des fleurs femelles, féparées fur la même plante, 8 c dont 
on doit foupçonner la communication intérieure, la graine 
reliera ftérile. Et je crois que le Mûrier qui n’a que des fleurs 
femelles où les fleurs mâles manquent, ne doit pas générer. 
Liiinreus ne donne aucune defeription de la fleur du Mûrier 
dins la clallè des Dioecia , pat ce que dans ce Mûrier, ce ne 
font que des fleurs imparfaites 8 c Hérites. 

La fuite à la Planche fuivante. 
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PLANTES D’USAGE. 

L A JUSQUIAME NOIRE ou Hannebane , première Planche. *Hyofcyamus vulgaris 
SC niger. Bauh. Pin. 16 fl. * Hyofcyamus niger. Foliis amplexicaulibus Jlnuads , floribus fji~ 
libus. Linn. 1. Habitat in Furopce ruderatispinguibus. {Biennis. ) 

La Jus qui AME blanche, 2 e Planche. * Hyofcyamus albus foliis petiolatis fnuatis , obtufs , 
floribus fubfèffdibus. Lin. fl. Variai corollæ fauce atro purpurea , SC viridi. Habitat in Europâ aujlrali. 
( Annua. ) 

Cette Plante vient en Europe au pied des vieilles murailles, dans les chemins & aux endroits 
gras. Il y a une Jufquiame noire qui pouffe des tiges à la hauteur d’un pied & demi, groffes & 
rameufes, couvertes de beaucoup de laine ; mais fes feuilles & fes fleurs font comme celles que nous 
repréfentons. Quelques Botaniftes prétendent que c’eft la même Jufquiame : que celle-ci eft celle de 
la première année ; elle a fes fleurs feiïiles & baffes, & au fommet de la Plante, & la fécondé an¬ 
née à laquelle elle périt, elle pouffe fes tiges plus longues, & forme des bâtons fleuris. Comme nous 
repréfenterons avec l’autre efpece de Jufquiame dans la 2 2 Planche de la préfente Table, la Jufquia¬ 
me blanche eft annuelle ; elle croît en Languedoc, vers Orange, en Provence & le long du Rofne. 
Il y en a des touffes confidérables fur les bords de ce fleuve. La Jufquiame, en latin Hyofcyamus 
ainfi appellée de deux mots grecs v<o«, porcus , & jcuoq<o$, faba , comme qui diroit Fève de co¬ 
chon. On a donné ce nom à la Jufquiame, parce que fon fruit a quelque reffemblance à une Fève, 
& que félon Ælian-, quand les fangliers en ont mangé, ils font attaqués de mouvemens convulfifs fi 
violens qu’ils en mourroient en peu de tems, s’ils n’alloient fe baigner & boire dans quelque ruif- 
feau. Tournefort dit à peu près la même chofe dans fon étymologie. Cette Plante fe feme en Autom¬ 
ne, & fleurit en Eté vers le mois de Juin. La dijfeclion de la Fleur ejl à la deuxième Planche. 


TOURNEFORT. 

Hyoscyamüs ejl planta genus, flore A. monopet Ao, infun- 
dibuliformi & tnultifido : ex cujus calice, C. furgit pifttllum 
D. infima floris parti B. admjlar clavi infixum, quod dttnde 
abit in frutlum F. in ipfo calice reconditum E, olU fimilem, oper- 
cttlo H. K. infirutum & in duo loculamenta G. G. divifum fepto 
intemedio I. eut adharefeunt plunmafemtna L. {Voyez pour 
les lettres la planche de la Jufquiame blanche.) 

Hyofciami fpecies funt. 

Hyoscyamüs vulgaris vel niger C B. Pin. 169.* Hyofcya¬ 
mus vulgarts J. B. j. 617.*Hyofcyamus niger. Dod.pempt. 450. 
Jufquiamç ou Hannebane. 

Hyoscyamüs albus major , vel tertius Diofcoridis & quar- 
tus Plinii C. B. Pin. 169. * Hyofcyamus albus. J. B. j. 627. 
*Dod. pempt. 451. Jufquiame blanche. 

Hyoscyamüs albus, minor, C. B. Pin. 169. *J.B. $.618. 

* Hyofcyamus albus, vulgaris. Cluf. Hift. lxxxiv. 

Hyoscyamüs creticus , luteus minor C. B. Pin. 169. 

* Hyofcyamus albus creticus. Cluf. Hifl » lxxxiv. * Hyofcyamus 
meus. P. Alp. Exot. 99. 

Hyoscyamüs creticus, luteus, major. C. B. Ptn. 169. 
prodr. 91. * Hyofcyamus creticus, luteus, minor J. B. 3. 618. 

Hyoscyamüs rubello flore C. B. Pin. 169. * Hyofcya- 
mus peculiaris ,pre purpurafeente J. B. 3. 628. & Hyofcya¬ 
mus Syriacus J. B. 3. 628. * Cam. Icon. xxj. 

Hyoscyamüs albusÆgyptius P. alp. exot. 191.* Hyofcya- 
tnus albus Vefling. in P. Alp. 5 9. 

Hyoscyamüs pulîllus, aureus, Americanus antirrbini fo¬ 
liis glabris Pluk .• phytog. Tab. 37 -h- S- 

Hyoscyamüs peregnnus, luteus, minor , annuus H. JR. 
Nonfp. 

Hyofcyamus dicitur à vocibus Græcis it , fus, & , 

Faba, quafi dicere Fabam fuillam. 

L I N N Æ U S. 

178. Hyoscyamüs petandria monogynia. Calix E. O. 
perianthiuni monophillum , cylindraceum, inferne ventricofum , 
ore quinque-fido, acuto perftftens. Corolla , A. Petalum infuii- 
dibuhforme. Tubus cylindraceus , brevis. Limbus ereclo patens, 
femiquinque fidus .- laciniis obtufis , mica reliquis latiore. Stam. 
Filament a quinque , fubulata , inclinata. Anthera fubrotunda. 
Piftilum D. Germen a , fubrotundum. Stilus , b , filiformts , 
longitudine ftaminum. Stigma ,c, capitatum. Pericarpium, F, 
capfula ovato obtufa , Itnea utrinque infculpta, bilocularis, 


duabus capfulis arfle approximatis , tdla opercu!o horifontali¬ 
ter dehif tente. Receptacula dmidiato ovata , dijfepimento «fi¬ 
xa. Semen mmerofa inaqualia. 

Hyofciami fpecies funt. 

t. Hyoscyamüs ( *Niger) foliis amplexicaulibus flnuatis, 
floribus fejfilibus. Hort. Cliff. 56. Fl. Suec. 184, 199. Mat. 
med. 86. Roy. Lugdb. 412. Daltb. Parif. 70. Hall. Helv. 512. 

Hyofcyamus vulgaris & niger. Bauh. Pin. 1 69. 

Habitat in Europe ruderatis pinguibus. ( Biennis. ) 

1. Hyoscyamüs ( * re&iculatus ) foliis caulinis petiolatis 
cordatis , flnuatis, acutis ; floralibus integerrimis, corrollis 
ventricofis. 

Hyofcyamus foliis caulinis lanceolatis fubdentatis, radie ali- 
bus fmuato-dentatis. Gron. Orient. 51. 

Hyofcyamus canliculis fpinofijftmis , Ægyptiacus. Bauh. 
Pin. 1 69. 

Hyofcyamus Ægyptius. Raj. Hift. 713. 

Hyofcyamus rubello flore. Bauh. Pin. 169. 

Hyofcyamus peregrinus. CluJ. Pin. 502. 

Hyofcyamus peculiaris. Cam. Hort. 77. t. 22.’ 

Habitat in Creta, Stria, Ægypto. ( annua. ) 

Similis H. Nigro , fed Folia catilina ovata , repanda, fu- 
pra magis glabra ; Floralia ovata fejfilia, integra. Flores pe- 
dunculo brtviffimo. Corolla campanul.ua rubra, vents obfcuris 
pulchre reticulata. 

3. Hyoscyamüs f* albus ) foliis petiolatis flnuatis , obtu- 
Jis , floribus fubfejfilibus. Hort. Clifl. 5 6. Roy. Lugdb. 422. 
Sauv. Monfp. 275. 

Hyofcyamus albus major. Bauh. Pin. 169. 

Hyofcyamus albus minor. Bauh. Pin. 169. 

Hyofcyamus albus vulgaris. Cluf. Hift. 1. p. x 1 S.y 

Habitat in Europa aujlrali. ( Annua. ) 

Variât corolla faute atro purpurea & viridi. 

4. Hyoscyamüs ( * aureus ) foliis petiolatis erofo dentatis 
acutis, floribus pedunculatis, fructibus pendulis Hort. Cliff. 56. 
Roy. Lugdb. 422. 

Hyofcyamus creticus, luteus major. Bauh. Pin. 1G9.prod.9x . 

Hyofcyamus albus creticus. Cluf Hift. 2. p. 84. 

Hyofcyamus creticus luteus minor. Bauh. Pin. 1G9, 

Hyofcyamus aureus. Alp. exot. 99. t. 98. 

Habitat in Creta, Oriente. ( Biennis.) 

Caulis biennis , ptlofus pedalis. Petioli valde piloft. Folia 
labata , denticulata : pedunculi latérales petiolorum ereiïi fub 
flore, omnino deflexi fub fruclu. Corolla flavijfuna, aurea , fau¬ 
ce atropurpurea ftrtata , Limbo femiquinquejido : lobo exteriore 
majore : ftnu tnferiore ultra limbunt jiclo, ut tn teucriis ad qued 
Stamtna & Piftillum longijfmum declinata. 










Hyoscyamus (* pufillus ) foliis lanceolaiis dentatis , 
floribus inferiovibus Irinis , calicibus fpinofis. Hort. Uj>[. 44. 

Hyofcyamus /o/hj lanceolatis. Hort. Clij}. 56. Æoy. Lugdb. 
422. 

Hyofcyamus pufillus aurais Americanus, antirrhini foliis gla- 
bris. Pluk. Alm. 188. t. yj.f. 5. 

Habitat in Perfia.(annua.) 

Hyoscyamus (phifalodes) foliis ovat'ts integerrimis cali- 
cibtts inflatis fubglobofis. Hort. \Jfp, 44. *. 

Habitat in Sibiria. ( Perennis. ) 

GAUTIER. 

La Jusquiame noire a fcs fleurs feflî'les : celle que 
nous donnons ici eft dans letat de fes premières fleurs, & 
nous donnerons dans la Jufquiame blanche, la tige avec les 
fleurs & le fruit diiïequée de cette première Jufquiame. 

La Fleur a fon Calice perianthe, monophile, cylindrique, 
évafé fur fa baze , couronne de cinq dentelures aiguës , 
gluant & lanugineux, perfiftant. La Corolle eft faite en enton¬ 
noir, elle a fon Tube cylindrique & court, le Limbe divifé 
en cinq feftons arrondis & évafés, & un peu recourbes en 
dehors. Les Etamines au nombre de cinq , font en 
fil allongé , les Anthères , faites en grain de bled, viole- 
tes avec une ligne blanche , font attachées près de leur bazes 
au ftil. Elles font produites par la corolle. Le Piftil a fon 
Cermen rond, le Stil allongé, violet & blanc quelquefois 
à fa naiflance, plus long que les étamines-, le Stigma eft en 
muffle de veau & couleur de chair. 

Le Fruit eft entièrement détaché du calice qui l’enferme 
& l’entoure, il eft fait en pomme couronnée, ayant la figure 
d’une marmite grecque, avec fon couvercle godronné, le¬ 
quel enferme un Réceptacle, ou placenta pyramidal, attaché 
au germen par trois produ&ions membraneufes qui divi- 
fent la cavité de ce vifeere, auquel placenta tiennent une 
infinité de petites femences d’un noir foncé. La fleur de la 
Jufquiame blanche & fon fruit, ne diffèrent de celle ci que 
par la couleur. 


La Tige eft ronde, lanugineufe, tendre & pleine. 

Les Feuilles font découpées, les contours velus, lanugi- 
neufes, un peu gluantes, & leur attaches queues follieufes. 

La Racine eft fpinacée, branchue, de couleur jaune-brun, 
blanche en dedans, ayant un centre ligneux , d’une odeur 
moins défagréable que la feuille, d’un goût fade, un peu 
médicinal. La racine de la Jufquiame blanche eft plus pâle & 
tire fur le jaune ou blanc fale. 

La Jufquiame blanche différé de celle que nous venons 
de décrire, en ce qu’elle eft moins rameufe & couverte de 
plus de laine blanche, en ce que fes feuilles font plus petites 
& plus molles j & fes fleurs font plus claires , & leur femence 
blanchâtre. 

La Planche de celle-ci fe trouve dans la fécondé quarantaine, 
ri ayant pas pu la peindre avec les premières. 

Qualités . 

Cette plante eft narcotique, ftupéfiante, aflôupiflànte, & 
fouvent mortelle aux animaux qui en mangent, l’une & 
l’autre efpéce contiennent beaucoup d’huile & de fel ef- 
fentiel. 

Vertus. 

On s’en fert extérieurement dans les emplâtres, dans des 
onguens, dans des huiles, dans des fomentations ; elle ap- 
paifc le trop grand mouvement des humeurs j on doit pré- 
ferer la Jufquiame blanche à la noire vulgaire, pour l’u- 
fage intérieur , à caufe quelle ne produit aucun délire. 
Lemery. 

L’herbe pilée & pétrie avec de la farine, eft bonne con¬ 
tre les inflammations des yeux & d’autres parties du corps. 
La racine mife en décoélion dans le vinaigre, foulage les dou¬ 
leurs de Dent. Diofcoride. 

L’herbe hachée menu avec du miel, & appliquée fur la 
morfure de chien, eft très-falutaire. Pline. Broiée entre deux 
pierres, & appliquée froide fur les mammelles, fait percer les 
abcès de ces parties. 
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Tourn. C. ix. S. il G. il 


Lin n, Hex andria Monogynia 31p; 


Gant. F. 7. C. 8. G. 12. 


PLANTES DUSAGE. 

A T E NARCISSE BLANC à cercle pourpre. NarciJJus albus , circulo pur- 
H j pureo C. B. Pin. 48. 

B La Jonquille simple. NarciJJus juncifolius> luteus , minor C. B. Pin. 51. 

C Le Narcisse des bois. NarciJJus Jîlveftris > palüdus , calice luteo C. B . Pin. y 2. 
D Le Narcisse blanc double à cercle pourpre. NarciJJus flore flngulari albo , pie - 
no J. j B. 2. 6oz. 

Dissection de la Fleur four l’intelligence des termes de Botanique. 

À la préfente Planche outre l’Anatomie de la fleur que donne Tournefort, expliquée dans fon 
article ci-après, je donne deux coupes du Narcifle. A la première coupe, a démontre la partie du 
PiSTiLE, que Linnæus nomme Germen 1, où l’on voit une coupe de la cloifon & les graines fraîches 
I en fituation. La partie du piftile 2, eft le Jlil\ 3, eftla partie que cet Auteur nomme Stigma : ce qui 
' compofe enfemble le fexe féminin de la plante, ou l’Uterus. Les Etamines ou la partie mâle, nom¬ 
mées Stamen , contiennent ce qu’il appelle filament 4, & ce qu’il nomme anthere y. Le Calice de 
cette fleur eVifpathe félon Linnæus, c’eft-à-dire en fpatule , on le voit à la fleur D & C indiqué par 
6. Tous ces noms augmentent les difficultés de l’étude de la Botanique, mais en les expliquant dans 
une langue familière & ufltée comme le François, l’Italien , l’Allemand , &c. on applanit ces diffi¬ 
cultés de mots qui rébutent quelquefois les Amateurs. La corolle ou le chapeau de la fleur, 7, 
( fig. a ) eft ce que l’on nomme communément feuille, & la feule partie que connoît le vulgaire, c’eft 
aufli la partie colorée qui en fait l’agrément ; elle eft divifée par Linnæus en petale , 7, & en neha'ue , 
8 , ces deux parties n’en font qu’une feule dans leur principe, & fe féparenr enfuite peu après leur 
naiffance, ou dans la partie élevée de la corolle, comme dans la fleur que nous difléquons ici. Le 
ne&aire fert à recevoir le miel des fleurs. Il eft en tuyau, ou en efpéce de langue & a quelquefois la 
forme de gueule comme le Narcifle, on en verra les diverfes formes dans le cours de cette collec¬ 
tion. Les fleurs monopétales font celles qui ne font point divifées à leur naiffance, & forment un 
tube ou une cloche qui s’évafe fur le haut & fe divife fouvent en feuilles dans plufieurs fleurs. Linænus 
appelle dans les fleurs monopétales le bas du corolle tube p, le haut lymbe 10, & dans les fleurs à 
plufieurs pétales le bas des pétales unguis , & le haut braclea , l’ongle & la lame, d’autres fleurs dif- 
féquées nous démontrent ces parties. 

Observ. Figure b eft une fleur monftrueufe qui commençoit à quitter fa qualité de Ample & fes 
facultés génératrices, pour devenir double : elle m’eft tombée par hafard dans les mains , & j’ai re¬ 
marqué que le ne&aire, & les étamines en même-temps quittoient leur forme ordinaire pour devenir 
pétales & augmenter les feuilles, ou lames de la fleur ; ce qui démontre les caufes de la ftérilité des 
fleurs doubles, qui font pour lors toutes monftrueufes, & ce qui fait voir en même-temps qu’on 
pourroit bien retrancher une infinité d’efpéces de fleur dans un même genre, qui ne different que 
par cet endroit ou par la couleur des pétales , ce qui n’eft que variété & non pas différence d’ef- 
péce. c eft la partie du ne&aire de cettç fleur qui commençoit à fe former en pétale, </eft l’étamine 
qui fe métamorphofoit de même. 

TOURNEFORT. h 0 corolla ajfîxa, neclario breviora. Aritherœ , 

NarcissüS ejl planta genus ^ flore A , B, C , J), y, oblongiu/cula. Piftilum germen, 1 ^fubrotun- 

liliaceo , monopetalo , campanijormi F G , in dam, obtuje triquetrum , fub receptaculo. Stilus , 

Jex partes fecLo* meditullium ejus corona inflar 2 , filijormis , flaminibus longior. Stigma, 3 , 

cingentes.Calix autem quiplerumqueprodit è va- trïfîdum , concavum , obtufum. Pericarpium , 

ginâ membranaceâ 6 , abit deindè irijruclum K capjula fubrotunda , obtuje trigona K, trilocu- 

oblongum vel Jubrotundo , trigonum, trifariam laris L y trivalvis M. Semen plura , globofa , 

dehijcentem L , in tria locumenta M divijum , appendiculata N. Receptaculum columnare . 

JèminibuJqueJœtum fubrotundis N. P A TT T T F R 


LINNÆUS. 

Narcissus. 31p. Calix, 5 , fpatha oblonga, obtufa y 
comprend , latere piano rumpens , marcefcens. 


GAUTIER. 

La Narcisse. Elle a la racine bulbeufe, noi¬ 
râtre en dehors, blanche en dedans, vifqueufe, 
amere. Tige d’environ un pied de haut, canelée, 


Corolla neclarium monophilum , 8, cylindraceo ébranchée. Celle du Narcifle de Conftantinople 
injundibuli-jorme , Juperne coloratum , ore patu- eft anguleufe, ébranchée, unie , grofîe. Feuille 
lo> plicato , crifpo. Petala J'ex , 7, ovata , acu ■ gladieufe, contours unis, caudaffée, texture unie. 
minata > plana , tubo neclarii externe Jupra bafin 

• r . / /-î i * ° n donnera dans la table deuxieme les diverfes efpeces de 

injerta. btzmenjlamentajex y 4 ,/ubulata, tu- Narcifl - e que décrh Tourne fort. 










/ 











T ourn. C. 11. S, 11. G . 11._ Linn. pentand na mononynîa. 144. Gant, F. 8. C, 1. E. 3. 

PLANTES D'USAGE- 

L A Primevebe des BOJS. [Fig. i.B.] Primula veris odorat a , flore luteo # fimplici. J. B. 
3 » 495- *V erbafculum pratenfe odoratum. C. B. Pin. 241. * Primula , veris , officinalts. Lin. 1. 
La PRIMEVERE DE JARDIN , à parefol. [ Fig. 2,. ] Primula veris hortenfis , flore rubro um- 
belato, Tourn. 

La PRIMEVERE PROLIFERE, à fleur fimple. [Fig. 3. A. ] Primula veris proliféra , flore 
purpureo. Tourn. 

La PRIMEVERE à fleur bafle & double. [ Fig. 4. ] Primula vitaliana , floribus fejfllibus. 

Lin. 6, 

La Primevere des bois efl celle qui fert à la Médecine ; elle naît au commencement du 
Printems, ce qui lui a fait donner le nom de Primevere. Les anciens Médecins l’appelloient 
Hcrba patalyfls. Elle croît dans les champs, dans les bois, proche des ruilleaux. Elle vient 
en Savoie , en France, dans les Pirennées ; & la derniere efpece ci - delliis fe trouve en 
Italie dans les prés. Cette Fleur eit commune, mais fort variée & fort agréable. 


TOURNEFORT. 

Primula ver.i$ e(l Planta genus, Flore A,B, me * 
nopetalo , hypotrateri formi ù multifdo ; ex cujus calyce 
D E , ( qui tubulatus efl ) furgit pifiilum F injima 
floris parti ad inflar clan tnfxum , quod deinde abit 
in fruBum feu teflarn G, oblongam, in ipjo calice D, 
|j vel E , ferme reconditam , apice H deiifcentem , & 
feminibus feetam 1 L J'ubrotundis , placenta K ajjixis. 
Primulae veris fpecies funt. 

Primula veris odorat a, fore luteo , fimplici. I. B. 
3. 495. * Verbafculum pratenfe odoratum C. B. Pin. 141. 

* Primula veris flavo flore , elatior. Cluf. hifi. 301. 

Primula veris pallido flore , elatior. Cluf. hifl. 
301. * Verbafculum pratenje vel fylvaticum , inodorum 
C. B. Pin. 141. * Primula veris caulifera ,pallido flo¬ 
re inodoro , autvix odoro. J. B. 3. 496. 

Primula veris inodora, flore calycis experte. * Pa- 
1 ralyfes flore flavo , fimplici , inodoro , abfque calicibus 
! Park.par. 145. 

j Primula veris flore geminato , inodoro.* Paralyjîs 
|| flore geminato , inodora Park. par. 245 
I Primula veris inodora, calycibus difftBis* Paraly- 
| fis inodora , calycibus diJfeBis Park. par. 243. 
il Primula veris floris loco in fummo foliofa. * Para- 
jj lyfis flore fatuo Park. par. 245. 

Primula veris montana, incana, lutea , C. B .pin. 

241. *Paralytica rotundifolia, montana. Col. part 1.136. 
Primula veris rubro flore. Cluf. Hifl. 300. * Fer- 

lafculum umbellatum, alpinum, minus C. B. pin, 242. 

* Primula veris minor , purpura]cens 1 . B. 3. 498. 

Primula veris albo flore Cluf. Hifl. 300. * Ferbaf- 
culum alpinum , umbellatum , majus C. B. pin. 242. 

Primula veris hortenfis ; umbellata, caule & flore 
foliofa , major, coccinea , H. L. Bat. 
j Primula veris hortenfis, umbellata, caule & flore 
\ foliofa , minor , lutea. H. L. Bat. 
j Primula veris hortenfis, flore luteo umbellato. 

\ Primula veris hortenfis flore albo umbellato. 

Primula veris hortenfis , flore rubro umbellato. 

I Primula veris hortenfis, flore ferrugineo umbellato 
| * Verbafculum alpinum , umbellatum , majus , flore fer¬ 
rugineo odorato. H. R. par. 

Primula veris mukiAoia,fylveflris.Tabern. icon. 319. 
*FerbafculumJ'ylveflre , magno plenoque flore.C. B. pin. 

242. * Primula veris floribus plenis ex fingularilus pe- 
diculis. J. B. 3. 497. 

j Primula veris multiflora, Tabern. icon. 318. * Pri¬ 


mula verts angheana, flore pleno Eyfl. * Verbafculum 
hortenje, multiplex C. B. pin. 141. * Primula veris cau¬ 
lifera , flore luteo , pleno , odorato J. B. 3. 496. 

Primula veris caulifera, proliféra , odorata. J. B. 
3.496. * F erbafculum proliferumC. B. pin. 242. * Pri¬ 
mula veris proliféra. Tabern. icon. 312. 

Primula veris proliféra, flore majore. * Terbafculum 
proliferum , flore majore H. R. par. 

Primula veris proliféra , flore albo.* Ferbafculum 
proliferum , flore albo H. R. par. 

Primula veris proliféra, fore purpureo.* Verbafcu- 
lum proliferum, flore purpureo H. R. par. 

Primula veris prolifera,j 2 ore ferrugineo H. R. monf. 

Primula veris floribus ex fingularibus pedictdis, 
pallidis, majoribus ,fimplici bus J. B. 3.49". * Primu¬ 
la veris pallido flore , humihs. Cluf. Hifi. 302. * F er¬ 
bafculum fylvejlrc ,majus, fingulari flore C. B. pin. 241. 

Primula veris flore albo Park.par. 241 .*Primula 
veris alia , flore albo - /. B 3. 467. 

Primula veris flore viridi , fimplici Park. par. 142. 

Primula. veris, flore viridi duplici Park. par 2 + 2. 

Primula veris flore viridante ù albo , fimplici Park. 
par. 144. 

Primula veris hefketi, flore multiplici, feparatim 
divifo Park.par. 244. 

Primula veris floribus ofcurè virentibus , fimbria- 
tis. J. B. 3- 49S. * Primula fylvarum , floribus obfcure 
virentibus ,fimbriatis. Lob. icon. 569.* Ferbafculum J'yl- 
veflre minus, fingulari flore C. B. pin. 242, 

Conflantinopolitana. 

Primula veris flore dîlutè purpureo. * Carchichee 
Tutcorum , five Primula veris conflantinopolitana. Corn. 
S5.* Ferbajculum conflantinopohtanum H. R. par. 

Primula veris flore majore ,purpureo. *Ferbafculum 
conflantinopolitanum , flore purpureo. H. R. par. 

Primula veris ,flore minore , purpureo. *Ferbafcu¬ 
lum Turcicum five carchichec Turcarum , flore purpu¬ 
reo , minore. H. Edinb. 

Primula veris , floreminiato. * Ferbafculum conf- 
tantinopolitanum , flore miniato . H. R. par. 

Prïmula veris flore ferrugineo, punBis albis no- 
tato. * Ferbafculum conflantinopolitanum ,flore ferrugi¬ 
neo , punBis albis notato. H. R. par. 

Primula veris flore albo.* Ferbafculum conflanti¬ 
nopolitanum, flore albo. H- R par. 

Primula veris , flore dilutc cameo. * Ferbafculum 
conftantinopolitanum , flore dilute carneo. H. R. par, 






Primula veris , flore luteo.* Verbafculum conjlan - 
tinopolitanum , flore luteo , H. R. 

Primula veris , flore fkvefcent e.* Verbafculunconf- 
tandnopolitanum, flore fulphureo. H. R. par. 

Primula veris , flore obfolecc palhdo. * Verbafcu- 
lum confiantinopolitanum , flore obfoleù pallido. H. 
R. par. 

Primula veris flore'obfoleti coloris*Verbafculumtur- 
cicum five carchichec Turcarum , flore obfoleto. H. Edinb. 

Primula veris dicitur à primo vere , quoi fcilicet 
plurimœ ejus generis fpecies tune florere foleant. Di- 
gnofeuntur autem flore & Jemine carentes , foliis rugo- 
Jis & veluti aj'peris, tenuibus ad Lactucam non-mhîl ac- 
cendentibus. 

L I N N Æ U S. 

144. Primula * primula veris. Tourn. 47. Malp. 139. 
147* P ont. i. 2. Auri cula Urji , Oreille d’Ours. 
Tourn. +6. 

Calyx D.E. involuchrum polyphyllum , muldflorum ; mi¬ 
nimum. Perianthium monophyllum , tubulatutn ,pentago- 
num , quinquedentatum , acutum , ereclum , perfiflens. 
Corolla A. B .petalum unicum. Tubus cylindraceus , lon- 
gitudine calycis , terminatus collo parvo , hemifpliarico ; 
Limbus patens , femiquinque - fidus laciniis obverfè 
cordads , emarginatis , obtufis Stamina. c. filamenta 
quinque , breviflima , intra collum corolla , Anthera 
acuminata , erecla , conniventes , indu fa. 

Piflilum. germen globofum. Stylus fili-formis , lon- 
gitudine calycis. Stygma globofum. Pericarpium. cap- 
fui a ter es , longitudine ferme perianthii , te cia unilo- 
cularis , dehifeens , apice decemdentato. Semen I. L. 
numeroftfubrotunda. Receptaculum K. ovato-oblongum t 
libertim. 

Primula; veris fpecies funt. 

I.Primula (*veris) foliis dentaisrugofls. Hort. Cliff. 
51. Fl.fuec. 161. 171. Roy. rugdb. 415. Dalib.parif. 
61. limbo corollarum concavo. Mat. med. 64. 

Piimulavcm- (officinalis) odorata, flore luteo Jimplici. 
Bauh. hifl. r,.p. 495. 

Verbafculum pratenfe odoratum. Bauh. pin. 241. 

Primula ( elador... ) limbo corollarum piano. 

Verbafculum pratenfe vel fylvaticum inodorum. 
Bauh. pin. 241. 

Primula .veris, pallido flore , elador. Cluf. hifl. 1. 
p. 301. 

Primula ( acaulis ) acaulis... .feapo nullo. 

Primula veris, pallido flore , humilis. Cluf. hifl. 1. 
p. 302. 

Verbafculum fylveflre majus , Jingulari flore. Bauh. 
pin. i+i. 

Habitat in Europa pratis. ( perennes. } 

yarietates licet confiantes El. Ac. non fpecie diflinguo , 
uti nec Maurum ab Europao. 

1. Primula (*farinofa ) foliis crenads glabrisfilorum 
limbo piano. Hort. Cliff. 5c. Fl. ac.J'vec. 161. 172. 

Primula foliis crenads glabris , Fir. Cliff. 11. Roy. 
tudgh. 415, 

Primula foliis ereclis fafligiads. Fl. lapp. 79. 

Primula veris , rubro flore. Cluf. dann. 340. 

Verbafculum umbellatum alpinum minus. Bauh. 
pin. 242. 

Habitat in Alpinis frigidisque Europa pratis uli- 
ginojîs, ( perennes ) 

3. Primula ( * auricula) foliis ferrads glabris. Fir. 
Cliff. 12. Hort. Upf. 3 6. Roy.lugdh. 413. 

Primula foliis ferrads carnofis glabris. Hort.\Cliff. 

j°. 

Sanicula alpina lutea. Bauh. pin. 242. 

Saaicula alpina pur pure a. Bauh. pin. 242. 


Sanicula alpina , foliis rotundis. Bauh. pin. 242. 

Sanicula alpina , flore variegato. Bauh. pin. 242. 

Sanicula alpina angufiifolia. Bauh. pin. 243. 

Sanicula alpina , foliis quaji farina adj'perfis. Bauh. 
pin. 243. 

Habitat in Alpibus helveticis , ftyriacis. {perennes.) 

4. Primula (*integrifolia) foliis inicgerritnis , glabris 
oblongis , calycibus tubulofis , obtufis. 

Primula foliis glabris carno fis , integerrimis. Hall. 
Helv. 4S5. 

Sanicula alpina rubefeens , folio non ferrato. Bauh. 
pin. 243. 

Auricula urfi. IV. Cluf. hifl. r . p. 303. t. 304. 

Habitat in Alpibus helveticis , Styriacis , pyrenniais. 
( perennes. ) 

5. Primula (*minima) foliis cuneiformibusdentadsmi- 
mis , corolla longe minoribus. 

Sanicula alpina minima carnea. Bauh. pin. 243. 

Auricula urfi FUI. minima. Cluf. hifl. 1. p. 30 

Habitat in Sneberg, Tauro , Judenberg. inque altifflmo 
monte propi J'alinas, Auflrice J'uperioris, quâ tenditur in 
Styriam. ( perennes. ) 

6. Primula (*viraliana)/o/«.î linearibus integerrimis , 
floribus fejfilibus. 

Primula flore fubfeffili , foliis linearibus. Amcen. acad. 
1. p. 16®. 

Auricula urfi alpina , gramineo folio, jafmini lutei 
flore. Teurnef. infl. 122. 

Vitaliana Sefl. epifl. 69. t. 10. f. 1.* 

Sanicula alpina , angufti()imo folio , flore cameo. 
Pluk. alm. 332. t. 10%. f. 6 

Sedum alpinum exiguis foliis. Bauh. pin. 284. 

Sedum alpinum F. gregorii regienfis 1. Column.ec- 
phr. 1. p. 6 3. t. 6f f. 1. Raj. hifl. 1044. 

Habitat in Alpibus P y rennais & Italicis. ( perennes. ) 

Calices longitudine tubi corolla , ultra medium quin¬ 
quefidi ; corolla. limbus qtùnquefidus ,lobis ovato oblon- 
gis. 

Si femina tantum duo capfulam replenda , videtur 
vitaliana genus proprium confiituere , quod inquiren- 
dum. 

7. Primula (^cortufoïdes) foliispedolads , cordads , 
fublobads , crenads. 

Habitat in Siberiâ. D. Gmelin. 

Herba foliis J'equends , floribus antecedends, 

GAUTIER. 

La Primevere porte fa fleur feule fur fonpied,ou 
plufieurs fleurs fur le même pied, comme celles que 
nous reprefentons ici. IC Oreille düOurs eft de la mê¬ 
me efpece : Linnæus les met dans la même clafle & 
dans le même genre. Tournefort les diftingue en deux 
ferions differentes. La Prime ere , félon cet Auteur 
ici, différé par les pétales de l’Oreille d’ours, la première 
étant hypocraterïformis , ou en coupe , & la fécondé en 
entonnoir , ou infundibuliformis : ce qui fait une peti¬ 
te variété. Mais à l’egard des étamines & du relie de 
la fleur, ces deuxefpeces de Primevere peuvent être 
rangées dans la même claffe & dans le même genre. 

Les Fleurs des Primevères naiffent feules de leurs 
racines , ou plufieurs au bout d’une tige qui forment 
une efpece de bouquet, comme l’on voit ici, Figure 
1,2 & 3. celles qui partent de leurs racines font de 
l’efpece de celles que nous reprefentons ( Fig. 4 ) 5 celles- 
ci paroilfent doubles En effet elles ont une double 
corolle. La plus elevee fort du tube de celle qui lui 
fert de bafe. Elles font enfemble une efpece de dou¬ 
ble parafol. 

Le refle pour la Planche fuivante. 






















Tourn. C. r. S. iv. G. /. 


Linn. Enneandrla monogynia. 401. 


Gaut. F. 9 . C. S. E. 6 & y. 






PLANTES D’USAGE. 

L A R-ubar.be ( Planche i rc ) Lapathum filveflris , magnum , vulgare. J. B. 2. y 84. * Ri b es 
arabum 3 foins petaftidis. Bauk. Pin. 4yj * Rheum ribes lin. y. Cette Rubarbe vient natu¬ 
rellement en Perfe , au Mont-Carmel ôc au Mont Liban. 

Le Rapontic {Planche 2 e ) Lapatum majus five Rhabarbarum monachorum. J. B. 2. y8y.* 
Rhaponticum folio lapathi majoris Glabro.Bauh.Pin. 116.* Reum Raponticum Linn. 1. Cette Plante 
ici vient de l’Afie Mineure. On la confond fouvent avec la Rubarbe des Moines. 

La Rubarbe & le Rapontic font a&uellementcommuns. On les cultives dans plufîeurs jardins, 
êc nous pouvons les mettre avec les plantes d’ufage. On fe fert de leurs racines au défaut de 
celles qui nous font portées du lieu de leur naiftance, lefquclles ont toujours bien plus de 
vertus. Elles nous viennent féches de Perfe & de la Chine où elles fe cultivent. Lorlqu’on 
retire cette racine de la terre, on lui ôte fa première écorce, 8c une petite membrane mince 
& jaunâtre qui eft deffous ; puis 011 la perce d’outre en outre , ôc on l’enfile dans une 
corde de jonc pour la fufpendre ÔC la faire fécher à l’air. Il arrive quelquefois que quand 
elles font trop épaiffes , elles féchent en déhors ôc pourriflent en dedans. C’eft pourquoi dans les 
pièces deRubarbes un peu groffes , on eft fouvent trompé , ôc l’on trouve l’intérieur gâté quand on 
vient à les rompre, quoiqu’elles aient eu la plus belle apparenence ; on en peut guère fauver alors 
qu’un travers de doigt d’épaiftéur fur la partie extérieure de la racine. Les racines féches ôc prépa¬ 
rées de Rubarbe doivent etre noueufes, moyennement dures ôc pefantes. Elles doivent avoir la 
furface unie ôc jaune ; en dedans , ôc lorfqu’on les cafté , elles doivent être plus brunes ôc de 
couleur de noix-mufcâde ^ ôc étant infufées, elles doivent rendre une teinture jaune ôc fafranéc. 
Les Chinois ont trois efpèces de Rubarbe : une dont la racine eft longue & de couleur 
rougeâtre ; l’autre, dont les«norceaux font fucculens ôc d’un jaune verdâtre; Ôc la troifîème , 
qui eft très-réfîneufe ôc rougeâtre. Les unes ôc les autres croiflént dans cette partie de la Tartarie , 
qui eft peu éloignée des murailles , ou limites de la Chine. On apporte en France trois fortes de 
Rubarbe : l’une du Levant, par la voie de Marfeille qui eft celle de Perfe , ÔC la meilleure ; 
l’autre de Mofcovie, qui reflemble afléz à celle-ci ; 6c la troifîème de la Chine, par les 
Vaiflèaux de la Compagnie des Indes. 

Dans le tems de difette de Rubarbe, on s’eft fervi du Rapontic. M. Lémery croit que 
cette Rubarbe ici, que nous pourrions cultiver, eft de même une vraie Rubarbe , que nous 
ne fçavons pas cueillir dans fa faifon , ni apprêter , comme les Tartares ôc les Chinois. Les 
Marchands farlattent la Rubarbe en faifant fondre dans de la cire jaune de la poudre de 
Rubarbe , dont ils font un maftic pour boucher les carieures ôc vermoulures des vieilles racines 
de Rubarbe ; ainfî qu’ils fçavent multiplier le Mufc. Le Rapontic croît dans les lieux humides * 
dans les marais, aulil fur les montagnes, dans les lieux frais où féjournent les troupeaux. 

Le nom de Rhabarbarum dérive de celui d’une Riviere de Mofcovie , anciennement appellée 
Rha , ôc nommée préfentement Wolga , 6c de Barbarum , Barbares ; parce que cette Plante 
croît fur les bords de cette Rivière où habitoit les premiers Mofcovites , ainfi nommés par 
d’autres Nations alors plus policées : mais il eft plus probable que la racine appellée Rha par les 
Mofcovites, abandaiite alors , comme Telle eft aujourd’hui encore fur les bords du Wolgà, 
avoir donné le nom de Rha à la Rivière dont il s’agit» 

TOURNEFORT. 

Rhabarbarum eft plante, genus, flore A . (Planche il) 
monopetalo campaniformi & multifido : ex cujus fundo 
piftillum furgit y quod deinde craftecit,femine fatum E trian- 
gulari , capfula triangulari pariter per maturitatem ita 
afixo , ut ab ipfâ divelli nequeat. 

Rhabarbari fpeciem unicam novi. 

Rhabarbarum forte Diofcoridis & antlqicorutfi.* Rha¬ 
ponticum P. Alp. exot. i8y. 

Rhabarbarum dicitur quafi radix apub barbaros nafeens : 
occurrit enim apud fluyium Rha , quem Wolga appellant 
in Mofcoviâ . 

L I N N Æ U S. 

401. Rheum. Calyx nullus : nift fpathas vagas par¬ 
tiales velis. Corolla A monopetala , bafi angufta , im- 
pervia, limbo fexfida , laciniis obtufts , alternis mino- 
ribus. Stamina , F filamanta novem , capilafia , corolle , 
inferta , ejufdemque longitudine. Anthere didyme , ob- 
longe, obtufe. Piftilum. E , Germen breve 3 triquetrum 3 Styli 


Vix ulli , Stigmata tria reflexà , ptumofa. Pericarpium 
nullum. Semen unicum , magnum , triquetrum 3 acutum mar- 
ginibus membtanis cinclis. 

Obs. Genus hocce licet ad Rumicemproxime accédât ab 
eo tamen dicUncliJftmum efte , ex diciis pateu 

Rhei fpecies funt. 

1. RheüM (* Raponticum) foliisglabris,petiolis fub- 
fulcatis. 

Rheum foliis glabris. Hort. ufp, y8 Mai. mei. 1 y8. 

Rheum. Hort. cliff. iff. 

Rhaponticum Alp. rapont. /. t. 1. 

Rhaponticum folio lapathi majoris glabro. Bauh. Pin ♦ 
116. 

Habitat in Thracia , Scythia, Monte aureo. ( perennes .) 
Petioli fubtus falcati quod non in fequenti fpecie. 

1. Rheum ( * undulatum ) foliis fubvillofts undulatis 
petiolis equalibus. Amœu acad. 3. p. 212. t. 4. 

Rheum foliis fubvillofts Hort. ufp. y8. Matmed.iyj. 






Rhabarbarum folio oblongo crifpo undulato , fiabellis 
Jparfis. Geojfr. Mat. 2. pag. 125. 

Rhabarbarum finenfe 3 folio crifpo flagcllis rarioribus 
& minoribus. Amm. herb 206. 

Rhabarbarum folio longiori hirfuio crifpo, forum thyrfo 
longiori & tenuiori Amm. Ruth. p. 

Acetofa Montana , folio cubitali oblongiore crifpo flo- 
ribus in fubviridi luteolis. Mejfcrchmidii Amm. Ruth. 
226. 

Habitat in China, Sibiria. {perennes ). 

3. Rheum ( * palmattim )foliis palmatis acuminatis. 

Habitat in China ad murum. a. Dav. Gortero. ( Pe¬ 
rennes ). 

Gemma vernans non rubefcens , fed flavefcens . Folia 
fcabriufcula. Folioriim lacin'u oblong <e acutiufcuU. 

4. Rheum (* compa&um ) jolïds fublobatis obtufiffmis 
glabcrrimis argute denticulatis glabris. 

Rheum foliis cordatis glabris marginibus fnuatis , 
fpicis divifis nutantibus. Mill. dicl. t. 218. 

Habitat in Tataria in China , (perennes ). 

Folia magis quam reliqua 3 coriacea s. Compacta : Lobis 
rotundatis 3 obfoletioribus 3 crenatis margine cartilagineo 
acutis denticulis 3 utrinque glaberrimïs, vents Robufioribus. 
PanicuU rami nutantes. 

5. Rheum ( * Ribes) foliis granulatis petiolis 3 aqua- 
libus Gron. Orient. 130. 

Lapathum orientale , afpero & verrucofo folio 3 Ribes 
arabibus diclum DilL elht. ipi. t. ipS . F. 192. 

Lapathum orientale tomentofum Rotundifolium 3 Ribes 
araburn diclum Breyn. E. N. C. cent. 7. p. 7. 

Lapathum, orientale afperam , folio fubrotundo fruclu 
magno purpureo. Pococh. Orient. 18p. t. 84. 

Ribes araburn Rauw it. 266. 282. 

Ribes araburn, foliis petafitidis. Bauh. Pin. 4//. 

Habitat in Perfia , Libano , Carmelo (perennes ). 

Flores ejus fpeciei non vidi. Faciès fuadet hujus ge- 
neris elfe. 

GAUTIER. 

Le Rapontxc a Tes fleurs en grapes & fort abon¬ 
dantes , comme la Rubarbe. Ces fleurs fe reflemblent 
aflèz : celles du Rapontic font plus grofles , & c’eft 
celles que j’ai diiïequées dont je donne ici le deflein. 

La Fleur A B a fon Calice D fort mince & mem¬ 
braneux , divifc en quatre dents aigues. Sa Corolle À eft 
monopétale , le Lymbe eft divifc en fix , & les feuillets 
font alternativement plus longs & plus courts. Les 
Etamines F font au nombre de huit ou de neuf, les 
Filets très-courts & les Anthères longues & fpatulai- 
rcs. Le Pif ile E eft enfoncé & fans ftil, le Stygma 


eft compofé de trois plumes recourbées. Dans la Fig. 
du Rapontic , il eft vu en grand à la Loupe , de même 
que la fleur &.le calice. 

Le Fruit E eft une graine triangulaire qui fe forme 
du piftile , 8c qui a des membranes fur fes angles, qui 
la cerclent verticalement. 

Feuilles. Les feuilles de la Rubarbe font en feuilles 
de choux frifé , à grade côte , & creufes, en chapeau 
Catalan , fur-tout dans leur premier temps -, elles de¬ 
viennent enfuite moins frifiées & plus plates -, leur 
attache eft cannelée & les contours frifés. Les Feuilles > 
au contraire , du Rapontic font cardiales , à grande 
queue cannelées & rouges ; elles font à contours unis , 
un peu ondelés & à grofle côte rougeâtre. 

Les Tiges des deux Rubarbes font cannelées, ébran- 
chées, portant des feuilles plus petites que celles qui 
fortent de la racine. 

La Racine B de la Rubarbe 8c celle du Rapontic font 
femblables ; c’eft de celle du Rapontic qu’on emprunte 
le nom de Rapontique ; ces fortes de racines forment 
une ou deux raves nodeufes, jaunes en dehors dans leur 
naiiïince , & brunes enfuite , & en dedans jaune & pâle, 
8c enfuite rouge-brun. La fubftance de la racine eft 
charnue, & un peu fpongieufe, d’un goût un peu amer, 
de l’odeur que nous connoiflons à la Rubarbe, & vif- 
queufe. 


La Rubarbe contient deux fortes de fubftance ; une 
faline & huileufe, qui eft purgative ; l’autre terreftre, 
qui eft aftringente. 


Elle eft propre pour le cours-de-ventre, pour nettoyer 
& fortifier l’eftomach, pour exciter l’appétit, & con¬ 
tre les vers -, elle purge doucement l’humeur bil- 
lieufe, en reflerrant : la partie qui femble pourrie & 
gâtée, dans le cœur de la Rubarbe , & qui eft ordinai¬ 
rement fpongieufe, de couleur roulTe-brune, n’eft pas 
tout-à-fait à rejerter ; je l’ai reconnue , dit M. Lémery, 
par expérience, plus aftringente que la bonne Rubarbe , 
& plus propre pour le flux - de - fang & la diarrhée. 

La Racine du Rapontic en poudre, & frottée fur 
la peau, facilite la guèrifon de la galle aux Hommes, 
& celle du farcin aux chevaux J. Bauh. 

La Rubarbe non-feulement purge la bile , mais encore 
la pituite. Elle nettoie le foie , 8 c fortifie l’eftomac. Elle 
purifie 8 c clarifie le fang. Diofcoride. 
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PLANTES D’U SAGE. 

L E TABAC, Nicotiana , appelle par les Indiens Petum , & en quelques 
endroits de l’Amérique Picielt 8c Petebecenuc; en Efpagne Tabaco, d’une 
Ifle de ce nom, où il croît en abondance. En France on l’a appelle Nico¬ 
tiana , ou Herbe à la Reine , du nom de Jean Nicot, de Nîmes en Langue- 
I doc, Député du Roi de France en Portugal, qui préfenta de la graine de 
I cette Plante à la Reine Mere, Catherine de Médicis, 8c lui en démontra les 


vertus & l’ufage. Les Sçavans ont latinifé ce nom 8c appellent le Tabac 
Nicotiana , quelques-uns Herba fanïïa , 8c d’autres Buglojfnm antarïïicum . 
Aujourd’hui cette Plante eft commune, elle fait l’ornement des Jardins 8c le 
délice de prefque tous les hommes des quatre parties du monde ; on fume 
fa feuille , on la met en poudre de plufieurs façons pour la fleurer, 8c fèrvir 
à picoter les nerfs olfadlifs, ce qui réveille les efprits animaux. On la mâche 
pour exciter les glandes falivaires 8c fécher les humeurs, 8c les Flamands 8c 
d’autres Nations en font des petits rouleaux , avec lefquels ils s’interdifent 
toute forte d’odeur. Dalechamp, de Caen en Normandie, en fait un grand 
éloge. Le Tabac naît dans les Indes aux lieux humides 8c à l’ombre. Dans 
les pays froids on le feme en Août ou en Septembre, pour germer aux pre¬ 
mières chaleurs, parce que fa petite femence fè plaît dans ces pays à refier 
long-tems en terre avant de germer. Dans les pays chauds il fleurit en Juin 
8c Juillet, 8c la femence efl bonne en Septembre. Il fleurit en Automne dans 
les pays du nord, 8c la femence fe recueille plus tard. Nicolas Monard re¬ 
commande de fécher fes feuilles à l’ombre, pour en faire ufage. 


TOURNEFORT. 

Classe 2. Des herbes à fleur d’une feule feuille 
régulière, femblable à un entonnoir ou à un 
godet. 

Section i. Des herbes à fleur en entonnoir, & 
dont le piftile devient le fruit. 

Genus 11. Nicotiana ejl planta genusy flore A, B t 
monopetalo 3 infundibuli-formi SC multifido : ex 
cujus calyce C furgit pijlillum D infimce floris 
parti adinflar clavi infixum , quod deinde abit 
in fructum E membranaceum , oblongum , vel 
fübrotundum } Jepto intermedio G in duo locu/a- 
menta FF divi/üm , plurimis feminibus fœtum 
1 y placenta H ajfixis. 


4. Nicotiana minor, C. B. Pin. 170, Priapeia 
quibufdam, Nicotiana minor J. B. 3. 630, 
Dubius Hyofcyamus luteolusy folanifolius Lob. 
icon. 269. 

5. Nicotiana arborefcens, fpinojijjimayflore exal- 
bido Plum. 

DALECHAMPIÜS. H. P. i8p5. 
Temperamentum. 

Calidam ejfe SCJiccam Plantam hanc in fecundo 
gradu idem Nicolaus Monardus tradit, ideà cale- 
facere , refolvere > abflergere , SC aliquantùm ab - 
jlringere , ut ex Jequentibus facultatibus colligere 
licet. 

Vires. 


Nicotianæ fpecies funt. 

1. Nicotiana major, latifolia C. B. Pin. 1 69. 
Nicotiana major five Tabacum majus J. B. 3. 
629. Hyofcyamus Peruvianus Dod. pempt. 
4 j 2. Nicotiane , ou Tabac à large feuille. 

2. Nicotiana major, anguflifolia C. B. Pin. 
170. Nicotiana flve Tabacum folio anguftiore 
J. B. 3. 630. Hyofcyami Peruviani altéra 
icon. Dod. pempt. 4*2. Nicotiane, ou Tabac 
à feuille étroite. 

3. Nicotiana major , lato SC rotundo folio H. 
L. Bat. Pycielt feu Tabacum Hernand. 173. 


Folia ejus > inquit , calefacla SC impofita cep ha- 
laa SC hemicrania prafenti funt remedio , fi mor- 
bus à caufa frigida > aut à flatibus ortus fuerit . 
Dentium dolores à caufa frigida non modo finit 
dente prius deterfo aliquo linteo ejus fucco délibu - 
to y SC pilula ex ejus folio confecla denti indita } 
fed etiam ne putredo ferpat prohibet , &c. 

On ne donne ici que deux mots des vertus 
que lui attribue Dalechamp. Il fait du Tabac 
un remède univerfel, que l’on peut voir dans 
l’Auteur même ; mais il a fort mal repréfenté la 
Plante. 









Planche IL 


PLANTES CURIEUSES ET ÉTRANGÈRES. 

LE JALAP DU MEXIQUE. 

Jaldpâ , Tourn. llÿ SC $0. Mirabilis , longi flora , Linn. 

O NI appelle auffi cette Plante dans l’Amérique Gialapa. Gelapc & Celopa. Cette Plante efl une 
efpéce de Belle-de-nuit. La tige croît à la hauteur de quatre ou cinq pieds ; Tes feuilles ap¬ 
prochent de la figure de celles des autres Belles-de-nuit, mais elles font plus petites. Cette efpéce 
ici croît fans culture au Mexique , dans les montagnes froides ; elle vient auffi aux Ifles de Madere. 
On coupe la racine du Jalap en rouelles épaiffes [fig 2.) qui deviennent, compa&es, parfemées de 
veines réfineufes , difficiles à rompre avec les mains, mais faciles à caffer avec le pilon. Ces rouel¬ 
les font de couleur grife , d’un goût un peu âcre. 


La Fleur du Jalap eft monopétale, feffde & en touf¬ 
fe. Le Calice eft monophile & couronné de cinq dents al¬ 
longées ; il eft velu & gluant : à fon centre eft le piftile 
ovalaire duquel part la Corolle qui a le Pétale extrême¬ 
ment allongé, gluant & velu ; il forme une efpéce de tu¬ 
be fort mince , un peu évafé fur le haut, ayant le Limbe 
femblable à un fécond calice , divifé en cinq dents aigues 
& verdâtres. De l’orifice du tube part le Neétaire , qui for¬ 
me la fleur en Jafmin compofce de cinq feuillets. Les Eta¬ 
mines partent du piftile & non de la corolle j ils font au 
nombre de cinq j leurs filamens font déliés & extrêmement 
allongés & vont jufqu’au bout du tube, & font alterna¬ 
tivement un peu plus courts ; ils portent un Anthere reni- 
forme & divifée fur les deux faces, qui font applanies & 
oppofées, elles font de couleur jaune doré. Le Pijlile a 
fon germen globuleux, le ftil eft allongé & plus long que 
les étamines. Le Stigma eft en rofe & violet. 

Ce qu’il y a de très-remarquable dans cette Plante, c’eft 
quelle a une Coque qui forme le germen ou la bafe du 
piftile, laquelle foutient, comme l’on vient de dire, la co¬ 
rolle , les étamines & le ftil qui porte fon ftigma. Cette 
coque eft très-dure , entièrement creufe & détachée tota¬ 
lement du péricarpe, lequel eft fait en noix, & ne tient 
que par une attache courte au fond de la coque ; il y a fur 
fa partie fupérieure un fil court, aigu qui ne touche nul¬ 
lement au haut de la coque: de forte que le ftigma, le 
ftil, les étamines & toutes les parties de la génération de 
cette fleur n’ont rien de commun extérieurement avec la 
graine , & ces parties ne doivent fervir, comme à toutes 
les autres plantes, que de glandes & de filtres féminaux 
pour la préparation des liqueurs qui forment le germe dans 
l’uterus. La Differtation fuivante fervira à faire connoître 
que ce qu’on appelle partie mâle & femelle félon Tourne- 
fort, comme l’on a vû dans la Table précédente , n’eft pas 
fi ablolument fondé & établi, qu’il foit impoflîble de dé¬ 
finir autrement la génération des plantes & de ne leur 
donner qu’un feul fexe, dans lequel fe formeroit, au moyen 
des organes, l’embrion. Car le double fexe me paroît une 
chofe bien inutile & bien aventurée. 

La Racine eft rapontique. Celle que nous repréfen- 
tons ici eft feche , & comme elle fe trouve chez les Apo¬ 
thicaires , elle eft de couleur brune, & en dedans d’un 
blanc grifatre , ayant plus d’odeur & de force que celle de 
la Belle-de-nuit que l’on cultive en France dans les jardins. 

La Tige eft farmenteufe, velue & gluante. 

La Feuillb eft cardiale, pétiolée dans les parties in¬ 
férieures de la tige, & acaudaffée dans le haut des tiges 
& contre les fleurs : fes contours font velus de meme que 
toute la texture. Les jeunes feuilles font gluantes. 

Vertus. 

Elle purge fort bien par le ventre toutes les humeurs, 
mais principalement les férofités ; on s’en fert pour l’hy- 
dropifie , pour la goutre, pour les rhumathifmes, pour 
les obftruétions. La dofe eft depuis dix grains jufqu’à une 
dragme. Lemery. 


PREMIERE DISSERTATION. 

Sur la Génération des Plantes. 

La variété des parties de la fruétification dans les Plan¬ 
tes a dérangé l’ordre des Syftêmes, & a forcé d’y jetter 
quelque confufion. Si les étamines, qui font les parties 
mâles de la plante, félon nos Botaniftes , s’étoient fui vis, 

Sc euffent conftamment paru dans routes les fleurs, comme 
dans les douze premières claflfes de Linnæus, les amateurs 
feraient à leur aife ; mais fitôt que l’on paffe la treziéme 
clafle, on ne fçait quel eft l’ordre qu’il faut fuivre. Lin¬ 
næus dit bien, Didynamia 14 e . Clafle, c’eft-à-dire , deux 
étamines longues ; & Tetradynamia 1 j L '. Claffe, quatre éta¬ 
mines longues : mais il s’arrête ici pour quitter le nombre 
des étamines, & va chercher leur attache , leur configu¬ 
ration & leur divifion d’avec le piftile dans des Fleurs 
différentes. 

Il appelle Monadelphia , 16 e . Claffe, les étamines réunies 
en un corps. Diadelphia , 17 e . C., les étamines réunies en 
deux corps ; Polyadelphia , 18 e . C., en plufieurs corps ; Syn- 
genejia, 19^.C., les anthères attachées au cylindre, & Gy- 
nandria , 20'. C., les Etamines pofées fur le Piftile. Linnæus 
croit enfuite que l’ordre fyftématique n’eft point inter¬ 
rompu en confidérant la privation réciproque de ces par¬ 
ties , en deux Fleurs différentes fur la même Plante, ou 
pofées fur des Plantes différentes. Il nomme Monœcia, 
21 e . C., les Plantes hermaphrodites comme le Richin , le 
concombre , &c, où les Fleurs font de deux efpéces, l’une 
mâle & l’autre femelle. Diœcia, 2i‘. C., les Plantes, où 
les Fleurs mâles & femelles font féparées entre deux in¬ 
dividus , comme le Chanvre , le Genevrier, &c. 

P o lygarni a , îq'. C. , dans cette Claffe les plantes 
ont des Fleurs de diverfe génération ; elle eft foufdivi- 
fée , comme Linnæus a déjà fait en d’autres, 1". En Poly- | 
gamia Monacia ; dans laquelle divifion on trouve des 
Plantes qui font à Fleurs hermaphrodites femelles & à 
Fleurs hermaphrodites mâles tout enfemble. Dans les Fleurs 
hermaphrodites femelles on trouve les étamines, le fruit 
& les graines j & dans les hermaphrodites mâles, le fruit 
avorte j quoiqu’il y air les étamines & un piftile complet. 
Telles font le Banannier, l’Elébore blanc , le Sorgum , 
l’Ægilops, le Micoucoulier, le Panicafterlla & la Croîfette. 
Mais la Pariétaire, qui eft dans la même Claffe, détruit 
tout le Syftcme des Etamines, parce quelle a des Fleurs 
hermaphrodites qui portent la graine, & des Fleurs femelles 
qui n’ont point d’étamines & qui portent auflî la graine. 
Voyez Généra Plantarum Linmi 929. 

Cette Plante n’eft pas la feule qui prouve que le dé- j 
faut d’étamine n’empêche pas la génération ; l’Arroche 
eft de même. Le Convolvulo-Tithymalus de Boerhavej 
que Linnæus met dans la même Claffe , eft une plante 
dont les fleurs mêlées dans le même calice, qu’il appelle 
Intra Involucrum , font tout enfemble, d’une part mâles à 
étamines fans fruit, & de l’autre à piftile & femence fans éta¬ 
mines. L’After, fur le même calice , a des fleurs féparées, 
qui forment enfemble un Difque & une Couronne. Celles 




du Difque font hermaphrodites, 8c ont des étamines 8c 
un piftile , qui a fon ftile 8c fon ftigma, 8c celles de la 
Couronne fout femelles fans aucune étamine 3 les unes 
8c les autres ont la même graine. 

2 °. La il Diviiion de la Clafle des Tolygamia dans Lin¬ 
næus eft nommée Polygamia Ditzcia , c’eft-à-dire, mâles & 
femelles féparées entre deux individus, & deplufieurs géné¬ 
rations différentes en meme temps. Dans l’Anthofpermum , 
la fleur de la plante mâle a les étamines fans fruit ; la 
plante qui eft androgine a les fleurs mâles comme la pré¬ 
cédente , 8c la fleur femelle porte la graine. En outre 3 
celles qui ont la fleur femelle feulement portent leurs 
graines aufli fans étamine. Le Frêne dans cette même di- 
vifion eft avec des fleurs hermaphrodites qui ont les éta¬ 
mines , le fruit 8c la femence : il eft aufli avec des fleurs 
femelles qui n’ont point d’éramines , 8c qui portent leurs 
graines ; ce qui prouve encore l’inutilité des étamines pour 
la génération des plantes. Le Rodia des Apothicaires eft 
dans le même genre. 

3 °. La III. Divifion de la 23 e . Clafle eft nommée Poly¬ 
gamia Triœcia , c’eft à-dire , Plantes de plufteurs généra¬ 
tions , & qui ont les trois fexes tout à la fois. L’Empetrum 
de Tournefort eft l’exemple dont fe fert Linnæus. Les fleurs 
hermaphrodites de cette plante ont des étamines , des 
piftiles & des fruits ; la fleur mâle n’a que des étamines, 
j 8c ne porte point de fruit ; & la fleur femelle porte du 
fruit comme l'hermaphrodite , & n’a point des étamines. 

La 24 e . Clafle de Linnæus eft le Cryptogamia , qui 
contient les plantes dont les fleurs ou la graine nous font 
I imperceptibles , comme le Figuier , les Fougères , les 
Moufles, les Algues & les Champignons. 

Le Figuier porte,félon cet Auteur, les flofculesmâles fur 
l’extrémité de la figue, mais en très-petit nombre; 8c les flof¬ 
cules femelles rempliffent la figue , qui eft te calice 8c por¬ 
tent leurs graines cachées dans le centre de leur piftile , 
elles font fans corolle ni étamine. Les flofcules mâles man- 
\ quent quelquefois à certaines efpéces de figue, mais les 
! graines des femelles font toujours propres à la génération 
de la plante. Les Fougères n’ont aucune fleur ni étamine, 
mais une feule capfule qui leur tient lieu de piftile, 8c gé¬ 
nèrent fans le fecours des fexes. 

Les Algues ont des fleurs mâles & femelles. Les fleurs 
mâles ont, félon les efpéces, quelquefois des calices feu¬ 
lement , 8c quelquefois des corolles, & bien fouvent ni ca¬ 
lice ni corolle ; 8c toujours des étamines, qui ne montrent 
dans quelques fortes d’Algues que l’Anthere, globuleufe , 
oeuvée, &c. Les fleurs femelles n’ont point d’étamines, 8c 
fouvent ni calice ni corolle , mais une graine feulement ; 
de forte que l’on peut prendre la graine des unes de ces 
fleurs pour les étamines , 8c les étamines des autres pour la 
graine. Les Champignons 8c les Byflus ne font aucunement 
définis. 

Les Lithophlres non plus ne font point définis dans 
' cetre Clafle , ils contiennent les Millepora , Tubipora, 
Madrepora , Cellepora , &c. Mais ces prétendues plantes 
n'ont rien à nous préfenter de ce qui concerne la géné¬ 
ration. 

L’Appendix , ou 15 e . Clafle de Linnæus eft un aflem- 
blage de diverfes efpéces de plantes d'aucune Clafle. Le 
Chamœrops a des fleurs hermaphrodites 8c des fleurs mâ¬ 
les. Le Phoenix a des fleurs mâles & des fleurs femelles. Le 
Corypha n’a que des fleurs ordinaires. Le Coccus a des 
fleurs hermaphrodites Sc des fleurs femelles ; 8c ainfi des 
autres qui finiflent le Généra Vlantarum de Linnæus. 

Linnæus eft l’un des grands Botaniftes du fiécle ; on peut 
croire que prefque toutes les plantes connues de notre 
temps ont paflé par fes mains ; il a voulu faire un Syftême 
| univerfel par les étamines, qui eft très-curieux 8c très - in- 
téreflant. J’aimerois autant , malgré cela , le Syftême de 
Tournefort, qui, étant pris Amplement dans la forme de 
la corolle & dans fon défaut, nous mene jufqu’à la der- 
niere Clafle de ce Syftême , fans tout ce cahos de parti¬ 
cules , la plupart microfcopiqucs. Du moins dans Tourne- 


forc à l’afpeét d’une fleur fans la découper on connoît de 
quelle Clafle eft la Plante qui la porte. Il n’a que ce défaut, 
qui lui eft commun avec Linnæus , qu’après le fruit la 
plante refte inconnue, fi on n’a pas étudié les autres parties. 

L’expofition que je viens de faire des dernieres Clafles 
du Syftême de Linnæus ne font rapportées ici que pour ce 
qui concerne la génération des plantes qu’il eft néceflàire 
de connoître. 

Les plantes génèrent feules , ce qui eft certain : même 
celles où les fleurs à étamines font féparées des fleurs à Am¬ 
ple piftile , & pofées dans des plantes différentes , comme 
le Chanvre , le Houblon , &c. Car une feule graine de 
Chanvre ou de Houblon femées dans un vafe fur une fe¬ 
nêtre éloignée de toute autre plante, bien fumée & bien 
foignée, fait une plante ou mâle ou femelle. La femelle 
prétendue, généré feule & porte graine , propre à femer, 
comme fi le prétendu mâle avoir été à côté de cette plante 
pour la fructifier. Cette poufliere qui voltige des étamines 
pour féconder les plantes femelles eft douteufe par confé- 
quent, 8c il faut convenir que ce que l’on a cru fleur mâle eft 
une fleur avortée, & fleur femelle ou hermaphrodite eft une 
fleur naturelle, mâle 8c génératrice , qui n’a befoin que 
d’elle-même pour produire, & que les veficules féminales, 
ou l’uterus, où fe forme leur Embrion , font organifées, fé¬ 
lon le genre du végétal, de pétale 8c d’étamines 8c de tout 
ce qui lui eft propre pour perfectionner fa femence ; 8c au 
défaut d’étamine extérieure , il a les glandes intérieures 
qui lui font propres pour la génération des graines. 

On a cru que les étamines étoient la partie mâle de la 
Fleur , parce qu’elles font ordinairement hériffées , 8c 
ont une efpece de chapiteau , qu’on appelle anthère ; mais 
on eft revenu de cette idée : on a fait enfuite de leur anthère 
des tefticules, 8c des fils qui les foutiennent des canaux 
déférents. 11 faudrait demander à ces Naturaliftes où font 
alors les véficules feminales de la Plante, fi le piftile eft 
l’uterus. La poufliere de ces étamines a été aufli prife pour 
les Embrions dans ceux qui adoptent les Vermicules ; 8c 
pour la Semence végétale , dans ceux qui adoptent le 
fyftême des œufs : mais, par les réflexions que l’on vient 
de faire, l’on s’eft appérçu que plufieurs Fleurs généraient 
fans étamines j 8c d’ailleurs, quand même toutes les Fleurs 
fécondes auraient des étamines, ce qui n’eft pas, on doit 
obferver que les prétendues parties mâles des Plantes n’ont 
point de pénil pour faire l’introduétion néceflàire dans le 
germen , comme il faudrait que cela fût j ainfi que cela fe 
pratique dans les animaux. 

Les Fleurs font bien différentes des poiffons , qui, dans 
leur frai, jettent leur femence fur les œufs qui font fortis 
de la femelle 3 la poflibilité de cette jonction , entre les 
œufs 8c la femence, eft non-feulement démontrée , mais 
elle a été obfervée par une infinité de Naturaliftes. Au 
contraire les Graines ou Fœtus des végétaux font enfermés 
8c inacceflibles aux pouflieres ou femence prétendue des 
étamines. Dans le Figuier d’Inde, par exemple , le Piftile 
que Linnæus appelle le Calice, eft clos totalement fans 
aucun ftigma ni ftil , & fon orifice eft bouché par un 
fécond Calice ou réceptacle, fur lequel, comme fur une 
cloifon inacceflible , partent les étamines avec leurs an¬ 
thères 8c les pétales 3 ces étamines & ces pétales tom¬ 
bent, 8c la Figue clofe porte cependant toujours fes grai¬ 
nes fécondes dans les petits conceptacles mielleux, qui les 
renferment en particulier, fans que jamais on puiffe foup- 
çonner qu’il y ait eu la moindre communication entre le 
Piftile & la poufliere des Etamines. 

Combien d’autres Fleurs ne voit-on pas dont le ftigma, 
qui eft le prétendu orifice de l’uterus, eft entièrement éle¬ 
vé & inflexible, & les étamines baffes & hors de fa por¬ 
tée ; 8c d’autres Planres, dont les étamines font attachées 
au cylindre , fans flexion , à l’entour duquel cylindre , fe 
tiennent les anteres qui n’approchent jamais du ftigma. 

La fuite de cette Differtation à la Table fuivante. 
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PLANTES D’U SAGE. 

'ASPHODELE d’Italie ; Afphodelus fpiralis, lut eus , Jtalicus , flore 
magno H, R, Par. Cette plante fleurit à la fin du printemps, en Mai & 


TOURNEF OR T. 

AsphodelUS s flplatitægenus , flore liliaôeo mo- 
nopetalo A , B , in fex partes feclo , ex cujus 
meditullio furgit piflillum C, quod deindè abit 
in fruclum J), ferè globofum , carnofiim SC tri- 
gonum , dpi ce dehi/centem E , in tria locula- 
menta divifum F, feminibufque fætum G trian- 
gularibus. 

Afphodeli fpecies funt. 

I Afphodelus albus, ramofus , maf. C. B. Pin. 2 Si 
* Afphodelus albus, ramofus , minor, feu ramofus 
alter H. R. Par. 

Afphodelus albus , non ramofus C. B. Pin. 28. 
Afphodelus , purpurafcens , foliis maculatis G 
B. Pin. 28. 

Afphodelus foliis comprefjls , afperis , caule patulo. 
Afphodelus luteus SCflore SC radice, C. B. Pin. 28. 
Afphodelus qfrica/ius , anguflifolius , luteus , mi¬ 
nor. 

Afphodelus fpirdlis , luteus , italicus , flore ma * 
gno H. R. Par. 

Afphodelus albus , minimus C. B. Pin. 2p. 
Afphodelus foliis fiflulofis C. B. Pin. 2p. 
Afphodelus differt à Phalangio florumformât 

L I N E U S, 

3 3 y AsphodelUS. Hexandria. J. monogyniâ. Ca- 
lix. Nullus. Corolia A, B, monopetala > fex 
pdrtita: laciniis lanceolatis , plants , patentibus. 
Ne£tarium valvulis fex y mi ni mis , connivend- 
bus in globum , bafipetali infertis . Stamen. Fi~ 
lamenta fex , a, b, fubulata , valvulis neclarii 
inferta, arcuata alterna, b, breviora. Antherœ , 
c, oblonges j incumbentes> affurgentes. Piftilum, 
D, Germen fubrotundum, intra neclarium. Sty¬ 
lus t d, fubulatus f fitu flaminum. Stigma trun- 
catum. Pericarpium ,F, Capfulaglobofa, car- 
nofa , tri lob a 3 trilocularis. Semen. G, Plura 
triangularia } hinc gibbd. 

Observ. Ftlamenta in aliis declinata , in aliis 
extrofum arcuta funt. 

GAUTIER. 

Les Afphodeles font de deux clafles dîffdren* 
tes ; les uns font comme celui qui eft repréfen- 
té dans la planche ci jointe, à tige fimple , & les 
autres à tige rameufe. Plufieurs Auteurs joignent 
avec ceux-ci l’Afphodele bulbeux, ou ÏOrnito- 

I galum fpicatum , qui eft l’Afphodele femelle qui 
croît en Allemagne dans les montagnes & dans les 
bois i ce qui fait des plantes différentes fous le 


taêmenom dans les Auteurs anciens. Lesfyftêmeè 
des plantes fondés fut la forme des fleurs obligent 
les Botaniftes modernes de mettre dans la même 
clafle celles à tige fimple & à tige rameufe ; ce 
qui nuit à l’étude de la connoiflance des plantes 
à caufe de leur port & de leur afpecl différent. Une 
plante fur une feule tige différé certainement de 
celle qui eft rameufe, & qui a un cara&ere bien 
oppofé, c’eft ce que l’on évite en confidérant 
les plantes parleurs tiges, leurs racines & leurs 
feuilles. 

La raciüe , H, de cette plante eft dans la 
douzièmefamille , c’eft-à-dire, compofée de plu¬ 
fieurs navets fufpendus à une tête commune ; ces 
navets font d’un jaune foncé & de couleur blan¬ 
che en dedans ; leur fubftance eft charnue, d’un 
goût un peu amer & acre. 

La tige, I, eft dans la deuxième claffe , Ample, 
ronde, l’extérieur follié, l’intérieur tendre & plein. 

La feuille, K, eft du onzième genre, aeuffée, 
fes contours Amples, caudace'e, texture unie, à 
dos aigu. 

La fleur , A, B, eft liliacée monopetale, divb 
fée en Ax parties ; les Etamines , a, b, au nombre 
de Ax, leurs àntheres,c, oblongues , le piflille, 
D, rond entre les nedaires, 1 eflil, d 3 très-fln, 
Atué entre les étamines & tronçoné. 

Le fruit , E, F, rond, divifé fupérieurement 
en trois 6c comme compofé de trois côtes, qui fe 
féparent à fa maturité , fa femence eft triangulaire 
6c noire , de la grandeur d’une lentille. 

Lieux et Usage. 

Cette plante vient dans les endroits pierreux ; 
elle croît en abondance dans les collines du Lan¬ 
guedoc peu diftante de la mer. En Italie on fait 
tremper 6c bouillir la racine de l’Afphodele dans 
l’eau pour en enlever l’âcreté , on en tire la pul- 
e par un crible, qu’on mêle avec de la farine de 
led ou d’orge ôc un peu de fel, 6c la pâte bien 
paitrie 6c cuite au four, fait le pain d’Afphode- 
le, dont les payfans Italiens fe fervent dans la 
cherté du pain. 

Vertus et Qualités; 

r Matthiole. La racine bue avec du vin du poids 
d’un gros guérit les douleurs de côté , fait ceffer 
les renvois ôc la toux, ôcc. Lemery. Leurs racines 
font déterfives, incifives, apéritives , propres 1 
pour exciter l’urine , les mois aux femmes; elles 
font contrevenin, ôc fervent à nettoier les vieux 
ulcérés, elles font auffl réfolutives. 
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PLANTES D’USAGE, 

A T A Valériane Grecquê, ( première Planche. ) Polemonittm vulgarec , ceruleum TcurrK 
g j B. La Valériane Grecque, à fleur blanche. Pomelium vulgare, albun, Tourn. 

C. La grande Valériane, ( fécondé Planche. ) Vuleriana major , odorat â radice J. B . 3» 
part. 2. 209. D. La Valériane des prés, ou la petite Valériane; Valeriana palufiris minor , 
C. B. Pin. 164. 

Nota. La fécondé Planche de la préfente Table te ra dans la deuxième quarantaine, aînfî que la fuite de la Table, & la Fleur dîflequéei 
Les Valérianes font ainfi nommées de Valere , c’eft-à-dire avoir de grandes vertus. On y donne auffi le nom de 
Phu, mot tiré du Grec, qui lignifie odeur forte, à caufe de celle de fa racine. La grande Valériane croit dans les fonds 
& terres grafles, autour du Lyonnois, & fleuri en Mai jufques en Août. La Valériane fauvage a fes feuilles comme la 
Valériane Grecque, & les fleurs de même que la précédente : elle croit dans les lieux marécageux & humides. La petite 
Valériane vient aux montagnes dans les endroits humides, elles fleuriffent toutes dans la même faifon. 


TOURNEFORT. 

Valeriana ejl planta genus flore A , B , mono- 
petalo , infundibuliformi, multifido , £r calyci C, D, infidélité , 
qui deinde abit in femen ut plurimùm oblongum , ferè planutn, 
E F, pappis inflruBum , G. H. 

Valerianæ fpecies funt. 

Valeriana maxima ^ Pyrenaica, cacaliafolio D D Fagoni 
Nard de montagne de leon, Lugd. Gall. 805. 

Valeriana alpina, foliis integris, radice repente , inodora 
Raü Hifl • 38p. * 

Valeriana paluftris, media , parùm laciniata, C. B. Pin. 

164. Valeriana palujlris * inodora , parùm laciniata, C. B . 
prodr 85 , 

Valeriana alpina ,prima C. B. Pin. 164, prodr. 85 , Va- 
lcriana alpina, J. B. $.part. 2. 208. 

Valeriana alpina, altéra C. B. Pin. 164. Valeriana fll- 
veflris , alpina , latifolia Cluf. Hifl. Ivj. 

Valeriana alpina, ferofularia folio C. B. Pin. 164. prodr. 
87. Valeriana alpina folio fer ofularia J. B. 3. part. 2. 208. 

Valeriana montana , fubrotundo folio C. B. Pin 155. 
Valeriana montana , Lugd. 1127. 

Valeriana alpina, nardo celticæfimilis, C. B. Pin 155. 
Valeriana minima, nardi-folia J. B. 3. part 206. Vale¬ 
riana fllveflris, alpina,ij, faxatilis Cluf. Hifl Ivj. 

Valeriana cretica, Jilipendulœ radice ; Nardus cretica : 
fllipenduUé radice, C. B. Pin. 165 .Nardo tuberofo di Can- 
dia pon. Bald. ital. 125. 

Valeriana celtica Nardus celtica Diofcoridis , C. B. Pin. 

165. Nardus celtica, J. B. 3. part, 2. 205. Nardus alpina, 
Cluf. Hifl Ivij. 

Valeriana rubra. C. B. Pin. 16$. Dod. pempt. 351. Va¬ 
leriana rubra , latifolia, J. B. 3. part. 2. 211. 

Valeriana marina, anguflifoliafive minor, rubra. Mor. umb, 

Valeriana rubra, anguflifolia, C.B. Pin, 16 5. J. B. 2. 
part. 2. 21 x, 

Valeriana marina, latifolia five major, alla, Mor. umb. 

Valeriana marina, anguflifoliafive minor, alba. Mor. umb. 

Valeriana hortenfis, Phû folio olufatri Diofcoridis C. B. 
Pin 164. Valeriana major ,odoratâ radice J. B. 3. part. 2. 
209. Valeriana hortenfis, Dod.pempt. 349.grandeValeriane. 

Valeriana filveftris, major, C. B. Pin. 164. Valeriana 
Jilveflris , magna, aquatica, J. B. 3. part, 2.210.Valeriana 
filveftris, Dod. pempt. 349. 

Valeriana filveftris, major, altéra,folioLucido, H. R. Par. 

Valeriana paluftris, major, C. B. Pin. 164. Valeriana 
paluflris, major, profunde laciniata, C. B. prodr 85 . 

Valeriana paluftris , minor, C. B. Pin. 164. Valeriana 
minor,pratenfis vel aquatica, J. B. 3. part. 2. 211. Vale¬ 
riana minima, Dod. pempt. 350. 

Valeriana aquatica, minor,flore minore, Raij, Hifl. 389: 

Valeriana alpina , minor , C. B. Pin. 1 5 $. Nardus mon¬ 
tana, radice olivari ejufd. Pin. 155. Nardus montana, ra¬ 
dice oblonga, ejufd. P. i 5 j. 

Valeriana foliis calcitrapæ, G. B. 164, Valeriana annua, 
altéra, Cluf.Hift. liiij. 


Valeriana lufitanîca, latifolia, annua , laciniatài 

Valeriana à Valerio quodam feupotius à voce latina valeo ; 
quod viribus eximiis Valere exiflimetur. 

Valeriana fpecies quo tempore floribus & femine carent ,' 
radice odotata ,foliis glabris J ad nodos caulium geminis vulgà 
dignofeuntur. 

L I N N Æ U S. 

37 Valeriana * Valériane Tournef. $2.Vaill. À,G, 
1722. *Valerianella, Mach e.Toürnef.*aill.Valerianoides vaill. 

Calix Vix ullus. Margo germen coronans. Corolla ; peta- 
lum unicum. Tubus à latere inferiori, hinc gibbus , mel conti- 
nens. Limbus quinquefidus , laciniis obtufîs. Stamina tria vel 
pauciora, fubulata, ereÜa , longitudine corolla. Antheræfu- 
brotündce. Piftîllum. Germen infra receptaculum. Stylus Jili- 
formis longitudine flaminum. Stigma crajflufculum. Pericar- 
pium. Capfula non dehifeens, decidua, conorata. Semen.fo- 
litaria, oblonga. 

Obs. mira in hocc'e genere partiumfruBificatiàhis inconfl 
tantia quoad numerum &* figuram in diverfis fpeciebus obfer- 
vatur, E. gr. Calycis margo in quibufdam vix notabilis, in 
aliis quinquefidus, Corollce tubus in aliis oblongus, in aliis cal - 
care ntellifero inflruBus, in aliis breviffumus. Limbus in 
aliis cequalis , in aliis bilabiatus , labio fuperiori bifido. Sta^ 
raina in aliis tria, in diformibus duo, in aliis unicum ; in 
aliis fexu diftinBa. Piflilli Stigma in aliis trifîdum , in aliis 
emarginatum ; in aliis Globofum. Pericarpium in aliis fere 
nullum, in aliis capfula crafifa, in aliis biloculare. Sem. in 
quibufdam pappo coronata,in aliis capfula teBajfigura varia. 

Valerianæ fpices funt. 

1. Valeriana (* Rubra )floribus monandris caudatis, 
folia lanceolatis integerrimis, Hort. Cliff. 15. Hort. upf. 14. 

Roy. Lug. 235. Dalib. Par if. 12. 

Valeriana rubra Bauh. Pin. 1 5 $. jj 

Valeriana marina latifolia major rubra , Morif. Hifl, 3. jj 
p. 102.^7. t. 14./15. | 

Valeriana rubra anguflifolia. Bauh. Pin. 155. prodr. 

88. j. Bauh. Hifl. 3, p. 211. 

Habitat in Gallice , Helvetice , Italice , Ôrientis ruderatis. J 
( Perennes. ) 

2. Valeriana ( * Calcitrapa jfloribus monandris, foliis : 

pinnatifidis Hort. Upf 14. 

Valeriana foliis pinnato laciniatis floribus monandris. 3 

Virid. Cliff. 4. Hort. Cliff 1 5 . Roy. Ludgb. 235, Sauv. jj 

Monfp. 275. 

Valeriana foliis calcitrapæ, Bauh. Pin. 164. Morif. j 
Hifl. 3. p. loi. f. 7. 1. 14 .fl 7- 

VahrhnaÇAveRùsifoliistenuilJimedivifls.Bauh. Pin. 165. j 

Valeriana annua, f.cefliva. Cluf Hifl. 2.p. 54. 

Habitat in Lufitania , oriente. ( Annuas.) 

3. Valeriana ( * Cornucopiæ ) floribus diandris rin- | 

gentibus, foliis] ovatis fejjïlibus. Hort, Cliff. 15. Hort. Upf. ; 

Roy.Lugdk. 235. 

Valeriana peregrina purpurea albave. Bauh. Pin. 164. SI 

prodr. 87. 

Valeriana indica,C/K/i Hifl. 2.p. 54. 



Pfeudo-Valeriana, cornucopioides annua purpurea. Morif. 
Hift. 3 - P • i° 4 -f 7 * l6 -J- * 7 - 

Habitat in Americce, Mauritanie , Sicilice, Hifpanix arvis. 
( Annuas. ) 

4* Valeriana ( *Dioica .)floribus triandis dioicis ,fo- 
liis pinnatisintegerrimis. 

Valeriana dioica. It. al. 46. Fl. Svec. 31. 35. Dalib. 
Parif. 11. 

Valeriana foliis caulinis pinnatis , fexu diftintta. Hort. 
Cüff. 16. 

Valeriana foliis caulinis pinnatis , polygama. Vir. Cliff. 
7. Roy. Lugdb. 235. 

Valeriana paluftris minor. Bauh. Pin. 164..' 

Valeriana paluftris, inodoraparumlaciniata. Bauh.Pin. 8 < 5 . 
Valeriana alpina minor. Bauh. Pin. 165. prodr. 87. 
Valeriana pratenfis minor. Morif. Umb. t. 10. d. e. 
Habitat in Europe Orientis campis uliginofls. ( Perennes.) 

5. Valeriana (* Officinalis. ) floribus triandris, foliis 
omnibus pinnatis. Mat. Med. 2 1. Hort. Clijf. 15. F. Svec. 3 o. 
34-Rojy. Lugdb. 234. Dalib. Parif. 11. 

Valeriana paluftris major. Bauh. Pin. 164. prodr. 8< 5 . 
Valeriana filveftris major. Bauh. Pin. 1 64. Fl. Lapp. 13. 
Valeriana filveftris. Dod. Pempt. 349. 

Habitat in Europœ nemoribus paludofls. ( Perennes . ) 

6. Valeriana ( *Phu. ) fioribus triandris , foliis caulinis 
pinnatis; radicalibus indivifs. Hort. Upf. 13. Mat. Med. 22. 

Valeriana foliis infimis integris 3 proximis laciniatis: cau¬ 
linis pinnatis. Hort. Clijf. 15. Roy. Lugdb. 234. 

Valeriana hortenfis. Bauh. Pin. 164. 

Habitat in Alfatia. ( Perennes. j . 

Caule non fulcato & foliolis exterioribus majoribus a V. 
offtcinali & jam dijfert. 

7. Valeriana (*Tripteris .) floribus triandris, foliis 
dentatis .• radicalibus cordatis ; caulibus ternatis ovato oblongis. 

Valeriana floribus triandris , foliis radicalibus cordatis, 
aliis laciniatis. Sauv. Monfp. 276. 

Valeriana alpina prima. Bauh. Pin. 1 67. prodr. 86.r.86. 
Valeriana alpina mirera. Bauh. Pin. 165. 

Valeriana alpina minor , planta palmaris. PIuk. Alm. 
380. r. 231./. 7. 

Valeriana minima , planta uncialis. Pluk. Alm. 380. 
t. 231./. 8. 

Habitat in Alpibus , Helvetice. ( Perennes. ) 

Irvolucra propria funt diphilla, fetacea. 

8. Valeriana (* Montana.) floribus triandris,foliis 
ovato-oblongisfub dent atis, caule jimplici. 

Valeriana foliis omnibus integris, ex ovato-acuminatis 
leviter dentatis. Hall. Helv. 664. It. 8. 

Valeriana montana, fubrotundo folio. Bauh. Pin. 16 5. 
Valeriana alpina, fcrophularice folio. Bauh. Pin. 164. 
prodr. 87. * 

Nardo celticæ flmilis inodora. Bauh. Pin 165. 

Habitat in Alpibus Helveticis, Rhœticis,Pyrenœis.(Perennes.) 

9. Valeriana ( * Celtica )floribus triandris, foliis ova- 
to-oblongis obtufls integerrimis. Mat. Med. 2 3. 

Valeriana foliis ovatis obtufls minime dentatis. Hall. 
Helv. 664. 

Nardus ex apulia. Bauh. Pin i< 5 j. 

Nardus celtica Diofcoridis. Bauh. Pin. i6f. 

Nardus celtica altéra. Bauh. Pin. 1 66. 

Nardus celtica. Bauh. Hift. 3 . p. 205. 

Spica celtica * faftigio flofculorum ordine diferens , Caml 
Epit. 14. 

Habitat in Alpibus, Helvetice, Valeflce. ( Perennes. ) 

10. Valeriana ( *Tuberofa) floribus triandris , foliis 
lanceolatis integerrimis : caulinis Bajji pinnatis. 

Nardus montana., radice olivari, Bauh. Pin. 16$. 
Nardus montana, radice oblonga ,Bauh. Pin. I< 7 5. 
Nardus montana, longius radicata, Cam. Epit. 16. 
Habitat in Dalmatia , Sicilia , Galloprovincia. (Perennes.) 

11. Valeriana ( * Saxatilis. )floribus triandris, foliis 
fubdentatis : radicalibus ovatis, caulinis lineari lanceolatis. 

Valeriana alpina, nardo celtica. Bauh. Pin. 165. 


Valeriana filveftris , alpina 2. Saxatilis Cluf. Hift. 1. 
p. 3 6. bona. 

Valeriana alpina , nardo celticce flmilis, inodora. Pluk. 
Alm. 380. t. 232./. 2. 

Nardo celticæ flmilis inodora. Bauh. Pin. 1 65. prodr. 
88. Burf. VIII. 122. 

Habitat in Alpibus, Sirice , Auftrice, Baldi , Montalbani 
Italice. ( Perennes. ) 

12. Valeriana (* Pyrenaica. )floribus triandris, foliis 
caulinis cordatis ferratis petiolatis : fummis ternatis. Hort. 
Clijf. 17. Roy. Lugdb. 235. Monnier. Obfl 237. 

Valeriana maxima Pyrenaica , cacalice folio „ Tournef. 
inft. 131. 

Valeriana canadenfis. Riv. Mon. 6. 

Valeriana orientalis , alliance folio , flore albo , Buxh. 
cent. 2. p. ip. t. 11. 

Habitat in Pyrenceis. ( Perennes. ) 

13. Valeriana ( * Scandens.)j floribus triandris, foliis 
ternatis, caule fcandente, Lcefl. It. 235, 

Habitat in Cumana. 

14. Valeriana ( * Chinenfis. ) floribus triandris, foliis 
omnibus cordatis repando-lobatis. 

Habitat in China. OJbeck. 

Caules herbacei, ere&i , plufquam pedales , ramis floriferis 
oppofltis ; Folia oppoflta., petiolata, gLabra , cor data accuta 
lobis lateralibus utrinque binis obtufls. Rami & caules termi¬ 
nai umbellulis involucello cinftis. Semina nuda. 

15. Valeriana ( * Echinata. ) floribus triandris regu- 
laribus , foliis dentatis , fruftibus linearibus tridentatis : ex- 
ümo majore recurvo. 

Valeriana foliis dentato-ferratis j pedunculis conicis, fe- 
minibus tridentatis , Sauv. Monfp. 130. 

Valerianella echinata, Bauh. Pin. 165. 

Valerianella cornucopioides echinata. Colum. Ecphr. 1. 
p. t. 204. t. 20 ( 5 . 

Habitat in Italice, & Monfpelii umbrofls. Sauvages.(Annuas.) 
Caulis dichotomus. Folia lanceolata ,fejjilia , obtufa , den- 
tata Flores e dichotomia , folitarii,feJJiles. FruElus linearis , 
apice tridentatus : dente , exteriore majore recurvo. Corolla 
infundibuliformis , regularis , quinqueflda, alba. Stigma tri- 
fldum. Summiflores in fpicas dichotomas, coadunatas, obtufas , 
brateis & pedunculis incrajfatas digefti ; tanquamex V. locufla. 
matre & V. cornucopioide pâtre prognata effet. 

16. Valeriana (* Locufla. )floribus triandris , caule 
dichomoto , foliis linearibus , Fl. Svec. 32. 3 6. Hort. Upf. 14. 
Dalib. Parif. 12. 

Valeriana caule dichotomo , foliis lanceolatis integris. 
Vir. Cliff. 5. 

Valeriana ( Olitorî». ) caule dichotomo , foliis lanceolatis 
integris, fr u Elu jimplici. Hort. Clijf. 1 6. Roy. Lugdb. 23 5. 
Valeriana campeftris inodora major , Bauh. Pin. 165. 
Habitat in Æuropce. ( Annuas. ) 

Valeriana ( Veficaria. ) caule dichotomo , foliis lanceo¬ 
latis ferratis , calycibus inflatis. Hort. Clijf. 16. Roy. Lugdb. 
235. 

Valeriana cretica ,fru 5 lu veflcario.Tournef.Cor. 6 Bœrh. 
Lugdb. i.p. 7S.t. 75. 

Habitat in Cretce. ( Annuas. ) 

Valeriana (coronata. ) caule dichotomo, foliis lanceolatis 
dentatis, fruftu fexdentato. Hort. Cliff. 16. Roy. Lugdb 237. 
Valeriana femine ftellato, Bauh. Pin. 165. 

Valerianella altéra tenuifolia femine fcabiofce ftellato. 
Column. Ecphr. 1. p. 207. t. 209. 

Habitat in Lufitanix. ( Annuas. ) 

Valeriana ( Dentata. ) caule dichomoto, foliis oblongis 
fub fer atis ,feminis corona tridentata. Hall. Helv. 666. Dalib* 
Parif. 12. 

Locufla major. Riv. mon. 6. 

Habitat in Æuropce Auftralioris. ( Annuas. ) 

Valeriana ( Radiata.) caule dichotomo , capitulas termina- 
libus in volucrô cinElis. Grou. Virg’ 1 o. 

Valeriana marilandica , foliis oblongis obtufls. Raj. Suppl. 
3 .p. 244. ( Habitat in Marilandice Arvis. ( Annuas. )j 
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PLANTES D’USAGE. 

L E grand LIS-NARCISSE d’Automne , Fig. 1. * Lillo-NarcLJfus luteus 9 autumnalis y major, 
Tourn. * Colchicum luteum, 1. majus C.B. Pin. (fft. * Amaryllis lutea 1. Lin. 

Le Lis-Narcisse ou Colchique jaune fleurit en Automne, il pouffe auparavant cinq ou fix 
feuilles oblongues, larges d’un pouce, plus ou moins, d’un verd obfcur & luifant, cette Plante croît 
aux pays chauds dans les prés élevés, fes feuilles varient en figure , elles font quelquefois plus lon¬ 
gues ôc moins larges, ôc fouvent fort larges & courtes. 

Nota. Le Lis Narcisse & le Perce-neige font dans la même Planche* 


TOURNEFORT. 

Lilio-Narcissus eft plant* genus, flore A. B. liliaceo, ex 
petalis fex C. compofito , liUt amulo. Hujus autem calix D. 
fextt embryo abit in fruclum E. Narcijfi fruttus forma. His 
notés addenda e/l radix bulbofa t unie au , qua differt àLilio, À 
Narciffio vero flore polipctalo. 

Lilio-Narciffus fpecies funt» 

Lilio-Narcissus Jacobæus, latifolius , indicus , rubro 
flore. Mor. Hort.Oxon. Part. 2. $66.* Narciffus tndicus lati¬ 
folius, rubro flore J. B. 1. 609. * Narciffus latifolius, tndicus 
rubro flore Cluf. Hift. 157. 

Lilio-Narcissus lndicus , faturato colore purpurafeens. 
Mor. Hift. Oxon. Part. z. $67, * Narciffus indicus, liliaceus, 
futur 0 colore purpurafeens- F en. ïlor. 119. 

Lilio-Narcissus Indiens, maximus , fpharicus , floribus 
plurimis, rubris, liliaceis Mor. Hift. Oxon. 1 J art. 1. Nar¬ 

ciffus Indicus. flore liliaceo fpharicus F en. Flor. 119. 

Lilio-Narcissus Indicus, flore albo , extertus rubente. 

* Narciffus à D. Gareto, flore albo, exteriori parte rubicundus, 
Suvert. z8. 

Lilio-Narcissus Japonïcus, rutiloflore Mor. Hifl. Oxon. 
Part. z. 267.* Narciffus Japtnicüs, rutilo flore, Corn. 158. 

Lit io-Narciscus Indicus, pumilus, polyanthos. Mor. Ht/t. 
Oxon. Part. z. 568. * Narciffus Indicus pumilus, polianthos. 
Corn. 154. 

Lilio-Narcissus Africanus, pumilus, polianthos. *Ltltum 
Africanum humtle , longifflmis foliis , polianthos , faturato colore 
purpurafeens H. L. Bat. app. & Par. Bat. 

Lilio-Narcissus polianthos flore incarnatofundo ex luteo 
albefeente Sloane Cat. plant. Jam. 115.* Ltlium amcricanum , 
puniceo flore Belladona dittum. H. L. Bat. & part. Bat. * Lys 
rouge du Tertre 110. 

Li lio-Narcissus Zeylanicus, latifolius , flore mveo, exter¬ 
ne linea purpureâ flriato H. Amjlcl. in fol.72,. 

Lilio-Narcissus, foliolaullîmo ,floribus mvets tnodons 

* Narciffus Amboinenfis, folio latiffimo , rotundo,floribus nireis, 
inodoris. H. Amf. in fol. 77. 

Lilio-Narcissus Americanus, flore intus aureo , (Xtus 
cocctneo, foliis lilü convalium Plum. 

Lilio-Narcissus feu Narciffus liliflorus C arolinianus , 
flore albo , fingulari cum rubedine diluto Pluk .. phytog. tab. 4Z. 
fig. 3. 

Lilio-Narcissus Indicus , pumilus, monanthos , albus 
Mor. Hift. Oxon.part.x. 3 66. Narciffus Virgineuspark-par.%6. 

Lilio-Narcissus Indicus, narciffus liliflorus aureus Jlriis 
argenteis pittus, floribus amplis cernuis, gemellis , caulemagno 

cep* fiftulofo. H. R. H. Plu\. phitog. tab. 246. fig. z. 

Lilio-Narcissus luteus vernus. * Colchicum luteumvcr- 
nttm C. B. Pin. 69. *Colchicum vernum flavo flore J. B. 1.66t. 

* Narciffus vernus, flore luteo. Suvert. 

Lilio-Narcissus luteus autumnalis, major. Colchicum 

luteum , I. majus C. B. Pin. 69. ^Colchicum flore luteo quorundum 
J. B. z. 66 1. * Narciffus autumnalis , major Cluf. Hift. 1 6a. 

Lilio-Narcissus luteus multiplex autumnalis. * Narciffus 
autumnalis,flore luteo multiplex Eyft. 

Lilio-Narcissus luteus, autumnalis, minor. * Narcif¬ 
fus ferotinus. Cluf. Hift. 161.* Narciffus autumnalis , minor. 
J. B. z. 66t. 

Lilio-Narcissus autumnalis, melino flore. * Colchicum 
me/tno flore C. B. Pin. 69. * Narciffus Perficus , croci flore col- 
thiciafjmis. J. B. z. 661.* Narciffus Perficus Cluf. Hift. 16}. 
Lilio-Narcissus Bœticus, luteus , minor odoratifflmus. 


Lilio-Narciffus, quaft planta, ad Lilium, &adNarciffum 
accedens. 

LINNÆÜS, 

3zi. Amaryllis, calix, D. Spatha oblonga , obtufa , 
compreffa , emarginata , latere piano rumpens , marcefeens. 
Corolla, C .petala fex, lanceolata. Stamen , a. filament a fex-, 
fubulata. Antber* oblong *, incumbentes aflurgentes. Piltilnm b. 
Getmen fubrotundum , fulcatum , infra Receptaculum. Stilus c. 
filtformis , longitudine ferme & fttu ftaminum. Stigma d. trifi- 
dum, tenue. Pericarpium E. capfulaJubovata , trilocularis, tr 't- 
yalvis. Semen plura. 

Obf. Inflexio petalorum , ftaminum & piftili in hoc genere 
admodum diverfa eft. 

Amaryllis fpecies funt. 

1. Amaryllis Spatha (* Capenfis) uniflora remotiffima, 
corolla tquali , ftaminibuspiftiloque relhs. Amœn. acad.6. afr. 11. 

Sifyrinchium Indicum. Cornut. Canad. 168. Morts, Hift. 2. 
p .421 ,f. 4- /. 3 i R ui lh, Elyf. 2. p. 2 }<>./. 17. 

Habitat ad Cap. JS.Spei {Pannes.) 

z. Amaryllis Spatha (* Lutea) uniflora , corolla aquali 
ftaminibus declinatis. Hort. Cliff. 155. Roy. Lugd. 5 6. 

Narciflusautumnalis major. Cluf. Hift. i.p. 164. 

Colchicum luteum 1. majus. Bauh. Pin. 69. 

Habitat in Hifpania, Italia, Thracia. ( Perennes.) 

j. Amaryllis Spatha ( * Atamafco ) uniflora , corolla 
cequali, Stilo déclinât c. Hort. Cliff. 155. Groti. Virg . $6. Roy. 
Lugdb. }6. 

Lilio-Narciflus Virginienfis. Catesb. Car. 3. />. 12. t. 12. 

Lilio-Narciflùs vernus auguftifolius flore purpurafeente. B an. 
à. 994- 

Lilio-Narciflùs liliflorus C arolinianus, flore albo fingulari 
cum rubedine diluto Pluk,. alm. 220.1,43./. 3. 

Lilio-Narciflùs Indicus pumilus monanthos albus Morif. Hift 
l.p. 166. f. 4. t. 24./. 4. 

Habitat in Virginia. ( Perennes. ) 

4. Amaryllis Spatha (*Formofiflîma) uniflora, corolla 
inaquali petalis tribus genitalibufque declinatis. Hort. Cliff. i,c, 
Hort. Upf. 7y Alt. Stokh. 1742. p. 92,. t. 6. Roy. Lugdb. 36. 

Lilio-Narciflus Jacobæus, flore ftnguineo nutante. Dtll. Eltb. 
195./. 1 6t. f. 1 96. 

Narciflus Jacobæus major Rudb. elif t.p. S9.fi. 10. 

Habitat in Amer c a Méridionali, inno t uis Europais 1593. 
( Perennes. ) 

Squama totidem quot filament a , è receptaculo ort*, fila- 
mtntorum bafi atiïe adfident s an (ic in reliquis ? 

5. Amaryllis Spatha (*Regina) multiflora , corollis 

campanulatis *quaf bus undulatis, genitalibus declinatis Mill 
Dia. t. 24. ' 

Lilium Americanum, puniceo flore, Bclla-donnaditf# Hem 
par. 194. 

Habitat in Caribais. 

Differt ab A. Bclla-donna marginibus petalorum undulatis , 
nec ac ungues recurvatis. 

6. Amaryllis Spatha (*Belladona) multiflora , corol¬ 
lis campanulatis aqualtbus ungue reflexis, genitalibus declinatis. 
Hort. Cliff. 133. Roy, Lugdb. 3 6. mill.diél.t. 23. 

Lilio-Narciflus polyanthos, flore incarnato : fumlo ex luteo 
albefeente. Sloan. Jam. 115. Hift. i.p. 244. feb. thef. i.p.iy 
t. 17.fi 1. 

Lilium Rubrum.iI/fr/4». Surin. 22. t. 22. 

Habitat in Caribais, Barbados, Surinam*. ( Perennes.) 



7. Amaryllis Spatha , (* Sarnienfis) multiflora, corct- 
lis revoluttsgenitalibus erettisHort. Upfj<j. 

Amaryllis fpatha , multiflora corollis aqualibtis patentifflmis 
i revolutts , gcmt.ilibus longiffmis. Hort.ChJf. 13. Roy. Lugdb. 3 6. 

Narcillus Japonicus, rutilo flore, Corn. Canad. 157. r. 158. 
Rudh. elyf. i.p. i$.f. 14. Ebret. feleü. t. 9,/. 3 .Ktxmp. Aman. 
87 i-Sch. Muf i.t. 17./. 3. 

Lilium Sarnienfe. Ditgl. monogr. 1. 1.2. 

Habitat in Japonia , nunc in Sarnia infula Angl'ut. 
( Perennes. ) 

8. Amaryllis Spatha (*Zeylanica ) multiflora, corollis 
campanulatis aqualibus, genitalibus déclinant , fcapo ter et i an- 
ciptti Roy. Lugdb. 3 6. 

Lilio Narcillus Zeilanicus, latifolius , flore niveo , externe 
linea pur pure a ftriato. Comm. Hort. 1. p. 73. t. 37. Amib. 
Elyf- 1. p. 181. f.9. 

fulipa Javana. Rurnph. Amb. gp. 30 .t. 105. 

Lilio - Narciflùs Atricanus , fcilU foins , flore niveo 
linea purpurea flriato. Ebret. pitt. f.i. Tre. cbret. 1. 13. 

Habitat inZeylona [Rerennes.) 

9. Amaryllis Spatha (*Longifolia) multiflora, (0 roi¬ 
ns campanulatis aqualibus , genitalibus declinatis fcapo compref- 
flo longitudine umbella Roy. Lugdb. 36. Ebret. picl.t. 13. 

Lilium Africanum humile , longiflimis foliis, polyanthos fatu - 
rato colore purpurafcens Htrm. par ad. 105. I. 195. 

Habitat in Ætbiopia. ( Perennes. ) 

10. Amaryllis Spatha, ( * Orientalis ) multiflora , co - 
rolhs inaqualibus , foliis linguiformibus Buttn. cunon. 215. 

Amaryllis fpatha multiflora , foliis ovato-oblongis obtufts 
Roy. Lugdb. 37. 

LUio-Narciflùs Indicus maximusfpbericus , floribusplurimis 
rubnsliliaceis. Morif. Hifl. 2. p. 568./. 4. 1.10. f. 3 5. 

Narcillus Indicus Orientalis. fvett, lior, z i . f. i « 

Brunfvigia Heift. 

Habitat in India. [Perennes.) 

11. Amaryllis Spatiia [*Ciliaris] multiflora, foliis ci - 
liatis. 

Habitat in Ætbiopia. 

Folia plana , linearis pollicis latitudine , bipalmaria lon¬ 
gitudine , adeoque figura Amaryllidis , non vero Hamantbi , /èi 
margine undique ciliata, ciliis albis net ferrugineis >• adeoque 
longe recedit ab hantant ho ciliari, neutra tamen nobis floruit. 


GAUTIER. 

Le Lis Narcisse, F. 7. C. 1. E, 12. a fa fleur feule 
fur fon pied , ou plufieurs fleurs fur le même pied, félon les 
efpeces détaillées dans le fyftême ci-devant de Linnæus. 

La Fleur a fon Calice fpathe , il eft en poche, fon 
origine ferre étroitement le piflile & fa partie lupérieurc, 
après l’épanouiflèment de la fleur, eft flétrie & fendue. La 
Corolle eft divifée en fix pétales, qui paroiflènt cependant 
être adhérents à leur naiflànce, & former un tube. Les pétales 
font lancéolées comme l’on voit ici, & en feuille de lis ; elles 
portent chacune leurs Etamines , qui fortent de leurs attaches 
au piftile i lefquelles font par conféquent au nombre de fix, 
trois longues & trois courtes. Elles ont leur Fil allonge, les 
Anthères de ces Etamines font en forme de fabot pointu-, le 
fil entre dans l’ouverture du fabot , comme les artères & 
les veines émulgentes dans la cavité des reins, & fert à les 
fournir & en extraire les liqueurs filtrées pour la génération. 
Lep'tftil a fon germen en olive plate , fon ftil eft en fil allongé 
& le ftigrna eft en petit mufle triparti. 

Le Fruit eft en poire platte , divifé intérieurement en 
trois cellules. Le Receptale eft au centre des divifions & porte 
des graines en abondance, l’une fur l’autre , auxquelles il 
fournit la liqueur féminale. 

Les Feuilles font gladieufes , en lame creufe, contours 
unis, texture unie. 

La Tige eft anguleufe, ébranchée, pleine & tendre, liflè & 
unie. 

La Racine eft bulbeufe , elle rcflèmble allez à celle du 
colchique, couverte d’une membrane brune, elle eft blanche 
en dedans, & compofée de plufieurs enveloppes charnues, 
plus détachées que celles de l’oignon, d’une odeur forte & 
défagréable. 

Qualités. 

Cette plante contient beaucoup d’huile, de phlegmc& 
du fel eflèntiel, 

Vertus, 

Sa Fleur & fa racine font émollientes, digeftives ; rc- ' 
folutives. . 
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PLANTES D'USAGE. 

L E PERCE-NEIGE. (Fig. 2.) Narcijfo Leucoium vulgare Tourn. 387. * Leucoium. bulbofum j 
vulgare , C. B. Pin. $* Leucojum vernum fpatin uniflora. Linri. I. 

Cette Plante ne pouffe que deux feuilles courtes qui embraffent étroitement la tige ; fon ca¬ 
lice eft roide & hériffé ; il perce la neige à mefure que la fleur s’accroît, c’eft cè qui a fait donner 
le nom à cette Plante de Perce-neige ; l’ouverture que fait le calice dans la neige, qui s’ouvre & s’é-. 
carte , forme le paffage de la fleur qui eft malgré cela recourbée, & fes pétales renverfés, comme 
on voit ici à la Figure 2. ce qui facilite fa fortie au-deffus de la neige; Le pied de la Fleur s’élève 
pour cet effet à la hauteur d’un pied & quelquefois plus, félon l’épaiffeur de la neige; Elle croît dans 
les lieux humides & fur les revers des montagnes, fouvent à l’ombre; 


TOURNEFORT* 

Narcisso-Leucoium eft planta genus, flore A. B. liliaceâ , 
ex petalis fex , nunc aqualtbus , nutic inaqualtbus compofito , 
& veluti campaniformi , pendulo. Hujus autem Calix C, abit 
deindc infruétum F , fubrotundum , in tria loculamenta divifum 
E, feminibufque fatum D, etiam Jubrotundts. His notis adden¬ 
da eft radix bullofa. G. 

Narciffo-Leucoii fpecies funt. 

Narcisso-Leucoium vulgare. Leucoium bulbofum , vul- 
gare C. B. Pin 5 5. * Leucoium bulbofum hexapbyllon, cum unico 
flore, rariùs bino J. B. 2. 590. * Leucoium bulbofum hexaphyl- 
Ion Dod. penipt. 230. 

Narcisso-Leucoium flore patulo. * Leucoium bulbofum 
flore patulo C. B. Pin. 5 j. * Leucoium bulbofum, bexaphjrllum , 
majus Heift. 

Narcisso-Leucoium pratenfe, multiflorum , * Leucoium 
bulbofum, majus , ftve multiflorum, quod aliqui acrocorion 
Pltnii ftatuunt C. B. Pin. 55. * Leucoium bulbofum polyanthe- 
mum, tardius florens , floribus minoribus J. B. 2. 592.* Leu¬ 
coium bulbofum poljantbemum Dod.pempt. 230. 

Narcisso leucoium pratenfe, multiflorum. Flore pleno. 
* Leucoium bulbofum, ferotinum , majus, multiflorum , floribus 
plenis H. L. Bat. 

Narcisso-Leucoium trifolium, majus. * Leucoium bul¬ 
bofum trifolium majus C. B. Pin. 5 6. * Leucoium bulbofum , 
pracox Biaantinum. J. B. 2. 591. * Leucoium bulbofum triphyl- 
lurn majus , Biz.antinum Eyft. 

Narcisso-Leucoium trifolium, minus. * Leucoium bul¬ 
bofum, trifolium, minus. C. B. Pin. 56. * Leucoium bulbofum 
minus, trypbyllon J. B. 2. 591. * Leucoium bulbofum, tripbtllon 
Dod. pempt. 230. 

Narcisso-Leucoium trifolium, cerulæum. * Leucoium 
bulbofum, trifolium caruleum C. B. Pin. 56.* Leucoium tri- 
phyllum, flore ceruleo Somtri. Lob. Adv. part. 2. 492. J. B 

Narcisso-Leucoium autumnale, latifolium. * Leucoium 
bulbofum , autumnale , latifolium C .B. Pin. 56.* Leucoium au¬ 
tumnale, tenuifolium. Suvert. 20. 

Narcisso-Leucoium autumnale, capillaceofolio. * Leu¬ 
coium bulbofum autumnale C. B. Pin. 5 6 . * Leucoium bulbofum 
autumnale minus , tenuifolium J. B. 2. 593. * Leucoium bulbo¬ 
fum , autumnale, minimum. Dod.pempt. 230. 

Narcisso-Leucoium vernum, capilaceofolio.*Leucoium 
bulbofum j tenuifolium, vernum C. Ü. Pin. <;6. * Leucoium bul¬ 
bofum, vernum, minimum. Cluf. Cur. poft.in-fol. 15. 

Narcijfo Leucoium, quafi planta ad Narcijftm & ad Leu¬ 
coium accédons. 

L I N N Æ U S* 

317. GaLantus. Perce-neige. Narcijfo leucoji Speciis 
Tournef. 208. A. B. C. Pont. 1. 3. $. 29. 

Calyx C, fpatha oblonga , obtufa , comprtffa , latere piano 
rumpens , marcefcens. Corolla. A, a, P étala tria, oblonga, obtu¬ 
fa , concava, laxa , patula , aqualia. Neclarium cylindraceum, 
tryphillum, petalis dimidio brevius, foliolis parallelts , emar- 
gmatis, obtufis. Stamen. b, Filament a fex, capillaria brevijft * 
ma. Anthera oblonga, obtufa , quadrangulares, ereiïa, diftan- 
tes. Piftilum. d, Germen globofum intra receptaculum. Stilus 
flliformis ft.minibus longior. Stigma fimplex. Pericarpium. F. 


Capfulaovaligloboft , obtufe trigona, trileculatis £ , tripahis. 
Semcn. Plura, globofa. D. 

Galanthi fpecies funt; 

Galanthus ( * Nivalis.) Hort. Clijf. i i4 . Hort. Vpf 7 *. 
Boy. Lugdb. 35. r ‘ ,3 

Leucoium bulbofum trifolium minus. Bauh. Pin. «<î. 

Erangelia. Reneal. Spec. 97. t. 9 G. 

Habitat ad radices montium Verona, Tridenti , Carniola , 
Piétina. (Pérennes.) 

L I N N Æ U Si 

318. Leucoium. Calix fpatha oblonga, obtufa, conipfef- 
fa, latere piano rumpens , marcefcens. Corolla, campaniformi 
patens, Jexpartita. Petala ovata, plana, bafi coalita, apteibus 
crajflufculis ,ftrtclioribus. Stamina, filament a fex fetacea , bre- 
vijftma. Anthera oblonga , obtufa , quadrangulares, erella, da¬ 
tantes. Piftilum Germen, fubrotundum fub reccptaculo. Stylus 
fuperne fenfim crafior obtufus. Stigma fetaceum , ereclum , acu¬ 
tum , Jlaminibus longius. Pericarpium, capfttla turbinata, tri- 
locularis, triyalvis, Semen plura fubrotunda. 


Leucoji fpecies fuht; 

Leucoium Spatha (* Vernum.) uniflora, ftylo claïato. 

Leucojum. Hort. Cliff. 135. Hort. Vpf. 74. Roy. Lugdb. 3 j. 

Leucojum bulbofum vulgare. Bauh. Pin. 5 5. Rudb. Elif. 2. 

Leucojum bulbofum Cluf. Hift. i p. 169. 

Habitat tn Germania, Helyetta, Itaha umbrofis prdtis ad 
rivulos. r 

2. Leucojum Spatha (*Æftivum.) muliifloraftylo clavato 

Leucojum Bulbofum majus f. multiflorum. Bauh. Pin. t ç. 

Leucojum Bulbofum ferotinum majus. 1. Cluf Htll 1 

/M70. * 

Polianthemum. Renealm. fpec. 99. 1. 100. 

Habitat in Pannonia, Hetruria, Monfpelii. ( Perennes .) 

Folia bujus lata ut in L. ver no, nec filiformiaut tn L.au- 
tumnali. 

3. Leucoium Spatha ( * Autumnale. ) mulüflora , ftylo 

filiforme. Lafl. 13 G. J 

Leucojum Bulbofum autumnale Bauh. Pin. 56. 

Leucojum Bulbofum autumnale tenuifolium. Cluf. Hift . 1 
p. 170. 

ïncophillum Reneal. fpec. 101. 1. 100. 

Habitat tn Lufitania. (Perennes.) 

GAUTIER* 

La Fleur du Perce-neige eft feule fur fon pied, &dans 
quelques efpeccs elle a plufieurs fleurs dans le même calice; 
Son Calice eft fpathe, roide, aigu & divifé en deux , aufli vert 
que les feuilles, il reflèmble même à deux feuilles ordinai- 
rcs réunies 3 & il eft hérillëau-deflus delà fleur. Sa Corolle 
eft divifée en trois Pétales plus longues que leNe&aire, fi 
on prend pour le nedaire, les pétales intérieures au nombre 
de trois aufli , qui naiflent entre les divifions des pétales 
extérieures. Ces pétales que Linnæus confond & diftmgue 
entre le Galanthus <k le Leucoium, ont mis quelque obfcurité 
dans la vrai définition de cette plante ; mais je donne 
ici le Galanthus & le Leucoium du Species de Linnæus pour 
lever toute difficulté. Les Etamines ne tiennent point aux pé- 


taies, ou neétaire *, mais augermen , par des Fils courts : les La Racine eft bulbettfe , elle renferme en elle un fécond 
Anthères font aigus & en grain d’avoine réunis autour du oignon; fa tunique extérieure, & celle de l’oignon quelle 
ftil, mais ils s’en écartent à mefure que la fleur mûrit. Ils ne renferme, eft roufle, & fa pulpe eft blanche, 
font qu’un même corps avec le Piflile qui a fon germen glo¬ 
buleux , fon ftil en Cloud renverfé dont la pointe forme le QUALITÉS . 

ftigma. Le fruit en poire divifé en trois, le Réceptacle porte 

plufieurs graines rondes, rangées l’une fur l’autre, dans leur Cette plante contient beaucoup d’huile & de phlegme, peu 
ventricule, ou Utérus particulier. de fel. 

La Feuille eft en feuille de poreau courte, un peu y E R T U S. 

épaillc. 

La Tige eft revêtue avec l’origine des feuilles d’une Elle eft digeftive, réfolutive, confolidante : on ne fc fert 
tunique blanche. Elle eft enfuite ronde & abranchée. que de fa racine. 
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Flanche 1. 


PLANTES CURIEUSES ET ÉTRANGÈRES. 

LE CHUPALONE DU PEROU. 

Nier enh erg Hijloriæ s & Adanfon , famille, des Plantes , p. 164, 

C ES Plantes font une partie très-intérefTante de l’Hiftoire Naturelle: 

comme elles font rares, & ne fè trouvent pas complettes dans les Jardins 
des Amateurs, on fera bien aife de les avoir le plus luivies qu’il fera poiïible, 
en Planches avec leurs couleurs naturelles. Dans les Jardins publics, leur col¬ 
lection eft: plus étendue, foit dans celui du Roi à Paris, & à Londres dans 
celui de la Société Royale, & en plufieurs autres endroits ; mais tout le monde 
ne peut fournir à des entretiens confidérables. Deforte que cet ouvrage 
remplira les vuides des Colle&ions particulières. On ne parle pas de leur 
ufage ni de leurs vertus , chaque pays ayant aflez de Plantes en lui- 
même pour fournir à nos befoins ; mais cependant lorlqu’il fera queftion de 
celles dont lutage efl commun, on le donnera dans leurs Tables. 


Le Chupalone, ainfi nommé par M. de Juflîeu, 
n’eft point encore connu. M. de la Condamine, 
dans fon voyage du Pérou, par ordre du Roi, 
pour la mefure des degrés de latitude près la 
ligne , qu’il a fi exa&ement accompli, n’a rien 
oublié de ce qui pouvoit être utile aux Scien¬ 
ces : il deflina le Chupalone, dont il fait actuel¬ 
lement préfent au Public, & le coloria lui-même 
d’après nature. Il l’envoya, en 1736, à Mon- 
fieur Dufai, pour lors Intendant du Jardin du 
Roi, après avoir fait l’anatomie curieufe de 
toutes les parties de cette Plante, avec la def- 
cription fuivante. 

La fleur de cet arbriffeau, qui croît dans les 
Pays-Bas ôc chauds de la province de Quito à 
l’oueft , & dans celle d ’E/meraldas ou des Eme¬ 
raudes , renferme & développe un fruit bon à 
manger ; on le nomme dans le pays Chupalulo- 
nes , qu’on prononce Choupaloulones, nom Hy¬ 
bride tiré de la langue Péruvienne des Incas, 
avec une terminaifon Efpagnole. 

Dijfertation fur la génération des Plantes . 

Figure première. 

Tige de la plante avec fa fleur, fes fruits & 
fes feuilles. Ce qu’il y a ici de curieux, c’eft que 
les étamines qui partent du haut du piftile, font 
renverfées, & pendent directement fur l’uterus 
des graines, c’eft-à-dire, le fruit, & font en¬ 
fermées dans un vagin qui tombe enfuite avec 
les étamines , & ne refte plus que le piftile avec 
fon chapiteau implanté dans le fruit. 


Selon l’idée du fyftême de M. Tournefort , 
les étamines font le membre viril, le fruit eft 
i’uterus , & les graines font les Embrions. Le 
piftile eft les véflcules féminales & les tefticu- 
les. Quelquefois dans certaines Plantes le piftile 
au contraire eft l’uterus, & le calice foutient 
les étamines, & renferme les tefticules & les 
véflcules féminales ; c’eft-à-dire, que ce qui de¬ 
vient le fruit, d’une façon ou d’autre, eft l’ute¬ 
rus. Je crois cet arrangement naturel & con¬ 
forme à toute efpéce de génération. Les plantes 
& les animaux génèrent tous de la même façon, 
dans leur genre différent. Il y a dans les vivi¬ 
pares & les ovipares, toujours les mêmes par¬ 
ties jointes dans le même corps ou féparées entre 
le mâle & la femelle. La vipere, par exemple, 
& plufieurs infe&es génèrent feuls , & ont leurs 

{ tardes internes & voifines qui fe joignent dans 
e corps même de l’animal au tems de la géné¬ 
ration , & produifent les embrions tous formés 
& tous vivans ; ce qui fe voit ici dans le Chu¬ 
palone , où rien ne paroît en dehors, tout étant 
enfermé dans un vagin. A la Table fuivante on 
donnera la fuite. 

A , le vagin. Z?, l’uterus. C, le fruit formé. 
D , le piftile. Fig. 2. portion delà fleur en bouton. 
Fig. 3. le fruit vû par dcflus. Fig. 4. la coupe 
du fruit. Fig. y. le fruit vûde profil ; & Fig. 6. fa 
coupe verticale. Fig. 7. le vagin ouvert par en-bas 
& le piftile qui le foutient. Fig. 8. le vagin & 
l’uterus ouverts entièrement, où l’on voit les 
étamines. Fig. p. toutes ces parties vues au 
microfcope. 
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PLANTES CURIEUSES ET ÉTRANGÈRES. 

LA POMME D'AMOUR. 

L YcoperJlcon arlorefcens amplijjimis foliis angulatis , fructu aureo. Plu*l. Solarium. MoRELLE. 

Tourn. 148 SC 62. Solarium B oriarienfe, caule fubfrutefcente Jubinermi ; foliis cuneiformïbus 
Jiriuato-repandis. Lin. 8. 

Cette Plante ici eft la Pomme d'amour du jardin du Roi, 
donnée par le P. Plumier. ( Spec. 4. ic. 114. f. z.) 

La fleur, de cette Plante eft en touffe j le calice eft pé- 
rianthe, monophyle , divifé en cinq dentelures allongées, 

& perfiftanr. La corolle a le pétale gris- de-lin & blanc en 
forme de roue -, fon tube eft très-court & le limbe eft décou¬ 
pé en cinq dentelures, ou fcftons aigus. Les Etamines a, 
au nombre de cinq, font attachées à la naiflance du tube 
b - y elles ont leur Fil très-court, & les Anthères oblongues en 
grain de feigle réunis autour du ftil c , & mi partis par une 
ligne creufe en-dehors fur leurs furfaces extérieures. Le Pif- 
tile a fon Germen d rond, le Stil filiforme un peu plus long que 
les étamines & le Stigma eft fait en mufle de veau. 

La tige eft ronde, branchue & mince. Les feuilles font com¬ 
munes & feftonées, recourbées 8c unies. On na pas pu en 
examiner la racine. 

Suite de la première Dijfertatioti de la précédente 
Planche. 

Dans les Plantes hermaphrodites croit-on que la pouf- 
fiere vole fur les germes clos de la Fleur femelle , & que 
cette foible poufliere va juftement s'infinuer par une ori¬ 
fice que l’on ne voit point ; comme dans le Richin , où 
la graine eft renfermee, de même que celle du Marron 
d’Inde., dans une coque hériffée de pointes. Il faudroit 
donc recourir à la fymphatie des anciens, & revenir à adop¬ 
ter des facultés inconnues. La fixion eft bien plus fingu- 
liere dans les Plantes féparées en deux lexes, où les mâ¬ 
les font fouvent très-éloignés de quantité de femelles qui 
ne laiffent pas de grainer ; ce que l’on voit dans les Ché- 
nevieres, où l’on arrache toutes les Plantes avant le dé¬ 
veloppement des étamines, & dans lefquelles on ne laifle 
que les femelles nécelfaires pour fructifier , qui fouvent 
n’ont point approché des prétendues Plantes mâles, & en 
ont été bien éloignées. 

Linnæus s’eft bien apperçu que fon fyftème des étami¬ 
nes n’étoit point univerfel ; il a donné après celui - ci un 
Methodus à calicis fpeciebus , dont nous avons parlé , 
où les Plantes font rangées félon la forme de leurs calices ; 
mais ce fyftème n’a rien de commun avec la génération en 
ce qui concerne les parties mâles & femelles de la Fleur, 

8c n'entre point dans le fujet que nous traitons dans la pré¬ 
fente diflertation. 

Mais fon troifieme fyftème, qui eft fon Fragmenta 
mtthodi naturalis , eft fondé fur la partie femelle de la 
Plante ; c’eft-à-dire, fur le nombre des Piftiles, & fur 
la diverfité de leur ftile 8c de leur ftigma ; 8c en même- 
temps dans la clafle des Syngenefics fur le fexe & l’arran¬ 
gement des Flofcules, compofées &c non compofées, fur 
un même calice. Les compofées font , les Poligamia 
æqualis , fi les Flofcules font hermaphrodites dans le dif- 
que & dans la couronne : les Poligamia fuperfiua , fi les 
Flofcules font hermaphrodites dans le difque , & femelles 
dans la couronne : les Poligamia fruftanea , fi les Flofcu¬ 
les font hermaphrodites dans le difque 8c neutre dans la 
couronne : & les Poligamia neceffaria , fi les flofcules font 
mâles dans le difque 8c femefi.es dans la couronne. Les 
Fleurs non - compofées font les Monogenia , comme la 
violette , la balfamie , &c. 

Ce Syftême ici eft rangé dans les mêmes claffes de ce¬ 
lui des étamines ; il a le même ordre : mais , comme 
nous venons de dire, c’eft le Piftile & fes diverfes parties 
qui forment les divifions au lieu des étamines. Et les 


mêmes obfervations que nous venons de faire, fervent 
pour 1 un & 1 autre de ces Syftemes, on obferve feule¬ 
ment qu’il eft fujet à beaucoup de variétés -, & cette nou¬ 
velle façon de confidérer les Plantes ne démontre pas 
mieux la réalité des deux fexes dans les végétaux, où 
l’on doit conclurre qu’ils n’ont qu’un feul fexe comme 
les vipères, & les autres infeétes qui génèrent feuls ; & 
que les étamines, que l’on prend pour un fexe different 
du Piftile, ne font que des glandes & des filtres exté¬ 
rieurs de la génération ; cela eft fi vrai quelles fe chan¬ 
gent en pétales quand la Fleur devient double & monf- 
trueufe , ainfi que le Neétaire ; & que très-fouvent elles 
partent des pétales ou du neCtaire, fans toucher au récep¬ 
tacle ni^au Piftile} quelquefois elles partent du réceptacle , 
& de même en certaines Fleurs du Piftile ; mais ces varié¬ 
tés ne fervent qu a prouver l’hypothefe que nous voulons 
établir fur la génération des Plantes. 

DEUXIEME DISSERTATION. 

Sur la conformation des Jexes dans les hommes & les 
animaux. 

Après avoir démontré l’inutilité des differens fexes dans 
les Plantes, & prouvé que les Plantes portent des fruits & 
des graines, fécondes fans le fecours des étamines, & que 
les étamines ne font que des glandes féminales, où les li¬ 
queurs de la formation fe préparent pour produire les fœ¬ 
tus végétaux , & que ces glandes peuvent être intérieures 
comme dans plufieurs fortes de plantes, & ainfi quelles le 
font fouvent extérieurement au centre des fleurs, & à l’en¬ 
tour des utérus où fe moulent les graines. Les plantes font 
faites pour générer feules & le Créateur ne les a pas privées 
de cette puiflànce fi néceflâire à leurs individus : les deux 
fexes leur étoit inutile ; il ne leur en falloir qu’un feul, ainfi 
que cela eft en effet. Cette confidération découvre la perfec¬ 
tion des œuvres de Dieu , & fi on veut en même temps con¬ 
fidérer que la preuve d’un feule fexe , eft confirmée par 
l’exadte diffèdtion des parties de l’homme & de la femme 
dans le genre animal ; je cite ici un article de mes tables 
anatomiques où je fais cette démonftration. 

Je vais d’abord expofer les différions des deux fexes, def- 
quelles je donne les figures dans mes tables anatomiques 
imprimées en couleurs. 


Sexe Mafculin. 

Le Membre Viril. 

Le gland ou chapiteau. 

Le prépuce. 

Les corps caverneux. 

La cloiton entre ces corps. 

La bifurcation de ces corps. 

Leur attache à la branche in¬ 
férieure de l’os pubis. 

Leurextention intérieure fur la 
petite branche de l’ifchion. 

Le ligament fufpenibire atta¬ 
ché à la fymphife de l’os pubis. 

Les Mufcles éreéleurs attachés 
aux corps caverneux , k à la Tu- 
bérofité de l’os ifehion. 

Les Mufcles Accélérateurs qui 
embralTent le bulbe 8c le canal de 
l’uretre. 

Le Canal de i’ÜretRE. 

Les coasraiffeurs de l’Orific» 


r Sexe Féminin. 

Le Clitorxs. 

Le gland ou thapiteau. 

Le prépuce. 

Les corps caverneux. 

La cloifon entre ces corps. 

La bifurcation de ces corps. 

Leur attache à la branche infé¬ 
rieure de los pubis. 

Leur extemion intérieure fur la 
petite branche de L'ifehion. 

Le ligamentfufpenfoire attaché 
à la fymphife de l’os pubis. 

Les Mufcles Ereéleurs attachés 
aux corps caverneux y & à la. tu- 
bérofitè de L’os ifehion. 

Les Mufcles Accélérateurs qui 
embraffint le canal de L'urttre } (f 
le grand conduit. 

Le Vagin. 

Les Nimphet ou commiffeurs du 




du canal. 

Le Tiflu fpongieux qui forme 
le corps du canal. 

Le col de la velfie. 

Les prodates. 

Les Vésicules Séminales. 


Les orifices du verumontanum 
d’où fort la femencc. 

Les petits orifices des glandes 


Les canaux déférens. 

Les tefticules. 

Le ligament lufpenfoire. 
Les vaiffeaux fpermaciques. 


j Le TijfuSpongieux qui forme le 
grand conduit ou vagin. 

Le canal de l’urètre. 

Les caroncules. 


L'angle anterieur de tut crus. 
L'orifice interne du vagin , ou 
le mufle de veau. ' 

Les petits orifices des glandes 
qui entourent l'orifice interne du 


Les ligamens de la matrice, 
tes vaiffeaux fpermatiques. 


Ce n’eft point ici une fiétion , on ne peut nier une feule 
de ces parties dans les deux fexes , & on ne peut en indiquer 
d’autres de telle façon que ce foit , fans que l’on ne foit en 
état de faire voir leur trace dans le fexe oppofé , fi ce n’eft 
des vaiffeaux & des glandes diverfemens configurés , par 
rapport aux formes différentes que fouffre le prolongement 
de quelques parties, ou le rétrécilfement des autres. Quel¬ 
ques obfervations vont affermir cette remarque, que j’ai 
déjà faite il y a long-temps dans mes Obfervations. 

i°. Maria Nonzia , du Village de Luri, Province du Cap- 
Corfe, dans l’ifle de ce nom , fut vifitée par ordre de M. 
le Marquis de Curfay , Commandant en chef dans cette 
Ifle i & les Chirurgiens chargés de cette commiffion, don¬ 
nèrent , dans mes Obfervations, la defeription fuivante 
lignée Julien & Soûlés , anciens Chirurgiens & Aides-Majors 
dans l’armée de Corfe. 

Maria Nonzia eft d’une complexion forte &robufte, la 
taille ordinaire, fon vifage fec & barbu , lui rend la phyfio- 
nomie mâle : elle a les mammelles comme les autres fem¬ 
mes , à la réferve que la circonférence des mammellons eft 
garnie de poil ; mais les autres parties que nous avons dé¬ 
couvertes, la conftituent précifément dans ce genre Herma¬ 
phrodite, fous lequel nous l’avons annoncée dans le préli¬ 
minaire , Sic. En l’examinant nous avons obfervé que fa ver¬ 
ge , dont la racine eft environnée de poil, n’a que deux 
pouces de longueur , le gland y eft à découvert, & arrêté 
par un filet qui, retenant le membre viril, en interdit l’ex- 
tenfion. Le canal de l’urctre y manque ; mais l’urine trouve 
fon paffage par le méat urinaire, ce que nous avons véri¬ 
fié par le moyen de l’algali. 

Nous y avons découvert enfuite les cloifons des ferotums, 
fcparées & un peu applaties , les deux tefticules étant d’une 
grollèur affèz ordinaire , fe trouvent renfermées chacune dans 
leur cloifqn avec leur cordon fpermatique tel*que dans l’hom¬ 
me , en écartant & relevant un peu les bourfes , nous avons 
vu une ouverture d’un pouce & trois lignes & demie de dia¬ 
mètre à 1 endroit ordinaire où la vulve eft placée , laquelle 
ouverture reftant toujours béante, nous a permis d’obierver 
par une introduélion prefque forcée du doigt, qu’elle va un 
peu de bas en haut, où nous avons touché deux petites bri¬ 
des en travers dans le vagin, à peu de diftance l’une de 
l’autre, & il n’eft pas douteux que fi dans le temps , on 
avoir augmenté l’ouverture par une petite incifion , Maria 
Nonzia auroit pû fouffrir l’introduélion : elle a eu fes régies 
comme toutes les autres femmes ; mais nous n’avons trouvé 
aucune marque de clitoris. La fingularité de ces différentes 
parties, nous ayant engagé à demander la nature des defirs 
dont elle avoit éprouvé la fenfation ; elle nous a répondu 
que les perfonnes du Sexe ne l’avoient jamais affetftée ; mais 
qu’à l’âge où elle étoit, elle fe trouvoit encore pour les hom¬ 
mes les mêmes defirs qu’elle avoit dans fa première jeuneffè. 

2°. M. Mertrud, Démonftrateur en Anatomie au Jardin 
Royal, vifita, en 1750, l’Hermaphrodite de Paris Michel- 
Anne Drouart. Cet Hermaphrodite étoit alors d’une ftruc- 
turc maigre & charnue , d’une allez vive complexion ; fon 
vifage étoit fec , un peu allongé & d’un air commun ; elle 
n’a voit fur la poitrine aucune apparence de gorge naiffânte •, 
fes hanches étoient équivoques ; elles ne paroiffoient point 
autant élevées qu’il convient au corps d’une fille de fon 
âge. 

Le ventre & l’ombilic n’avoir rien de différent de celui 


d’une fille ou d’un garçon de fon âge : la verge recouverte de 
fon prépuce, garnie d’un peu de poil à fa racine, reffêmbloit 1 
à celle d’un garçon de feize ans , ayant deux corps caverneux 
qui étoient très - bien faits, de même que le gland ; mais ce 
qu’il y a d’extraordinaire, c’eft que la verge n’étoit pas per¬ 
forée. 

Le prépuce contribuoit à former une bride fous la verge, 

& venoit d’un repli de la peau, qui tenoit lieu de grandes 
lèvres aux femmes, & de ferotum aux hommes : il laiflbit 
une ouverture qui approchoit de la vulve ou de l’orifice du 
vagin, que l’on appelle orifice de la matrice. Cette ouvertu¬ 
re fe terminoit en bas par une bande qui reffèmbloic aflez à 
la fourchette : on y voyoit un petit bouton fcmblable à celui 
qui fe trouve dans les jeunes filles. Au-dellus de ce bouton 
& vis-à-vis , fe trouvoit l’ouverture du canal de l’uretre, 
qui paroifToit, en le fondant, aulli court que celui d’une fille , 
à la différence qu’il étoit fuué un peu plus bas dans l’ouver¬ 
ture de la vulve. 

L’ouverture de la vulve étoit beaucoup plus étroite que celle 
des fiiles bien configurées, à peine pouvoit-on y introduire 
le petit doigt, & on n’y voyoit point de caroncules mirti - for¬ 
mas ; elle n’avoit point eu les réglés qui arrivent quelquefois 
plutôt aux filles de (on âge. On ne voyoit point des tefticules 
dans ce qui tient lieu de f erotum , ni dans les aines. 

3 0 . M. Morand , Do&eur en Médecine , me remit, il y a 
dix ou douze ans, une Diflertation concernant une queftion 
de Médecine. Peut il y avoir des Hermaphrodites? pour inférer 
dans mes obfervations, dans laquelle M. Morand rapporte une 
diffèétion de M. Sue, Chirurgien Démonftrateur de S. Côme, 
fur laquelle il avoit fait fes remarques. Je la cite ici. 

Il y a fix ans qu’il tomba entre les mains de M. Sue Chi¬ 
rurgien , le cadavre d’un enfant de treize à quatorze ans, qui 
avoit paflë pour mâle j il étoit fourni extérieurement d’une 
verge & d’un ferotum, qui, à la première vue, paroifToit bien 
conformé, de maniéré que cet Anatomifte ne découvrir la 
monftruclfité, qu’à l’ouverture du bas ventre , qui fit apperce- 
voir une matrice, & enfuite les apparences des parties de 
l’homme & de la femme dans l’ordre fuivant. 

La matrice étoit dans fa pofition ordinaire , entre la veffie 
& le re&um -, elle préfentoit au côté droit un ovaire très- 
diftinél, attaché à la partie latérale de fon fond, & dans fa 
longueur à une trompe de Fallopc ; ce conduit partoit du fond 
de l’utcrus tout près de l’ovaire , & fe terminoit par des fran¬ 
ges bien marquées : enfin un ligament rond venant aufli de la 
partie poftérieure de la matrice, & fe terminant à l’aine. Du 
côté gauche au lieu d’ovaire, de trompe & de ligament rond, 
étoit un canal qui fe terminoit en un tefticule grêle & allongé , 
mais qui ne fortoit pas du ventre : la partie fupérieure, ce 
tefticule avoit un corps tenant la place d’un Epididime : on 
voyoit partir du tefticule même deux tuyaux qui alloient fe 
rendre dans le premier canal auprès de fon infertion dans 
l’uterus, de maniéré qu’au cas que l’ovaire du côté droit & 
ce tefticule du côté gauche fuflènt bien conformés , cet enfant 
auroit pu concevoir d’une part, & engendrer de l’autre par le 
moyen de ces deux canaux, qu’on peut regarder comme des 
vaiffeaux déférens & éjaculatoires, deftinés à porter dans la 
matrice , &c. Le vagin fe terminoit par un trou fort petit, 
fitué ainfi que le méat urinaire à la partie antérieure du fero¬ 
tum , de maniéré que la verge qui étoit imperforée, les cachoit 
tous deux quand elle étoit pendante. 

4 0 . M. Eifenman , Doéfeur en Médecine , & Profcffeur 
d’Anatomie & de Chirurgie de la Faculté de Strafbourg en 
1751 , obferva fur le cadavre d’une fille motte, à l’Hôpital 
bourgeois de cette ville , un phénomène qui va confirmer 
entièrement mon opinion. M. Jacobi, Démonftrateur d’A- 
natomie, fit la diffèéfion de ce fujet ; il trouva réellement deux 
entrées de vagin égales d’ouverture & de diamètre : chacune 
defquclles avoit un himen. Après avoir enlevé les vifeeres 
du bas centre , il continua fon examen, & apperçut deux va¬ 
gins d’une longueur & d’une capacité femblablc, pofés l’un à 
côté de l’autre , l’un defquels étoit à droite & l’autre à gau¬ 
che : leurs parois internes étoient unis, & avoient la forme 
ordinaire , avec fes rides dans la furface intérieure , comme 
on a coutume de le trouver dans les vierges : chacun de ces 
vagins aboutiffôit à un de ces orifices extérieurs qu’on a 
obfervé, comme auffi à un orifice interne de leurs utérus, 
d’une ftruéture parfaite. 

La fuite dans la Table fuivante. 
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Planche VIII. 


PLANTES CURIEUSES ET ETRANGERES. 

LE CANACORUS. 

Canacorus amplifflmo folio ; flore ritulo. Tourn. 367.^ 192. Arundo in die a Latifflmo folio flore rutilo, 
H. R. par.Le Canacorus le nomme auffi Balizier. 

LE CAMARA. 

Camara alia flore variegato, non Spinofa. Plum. gen. 3 a. te 17. F. I. Lantana Comar a Linn. 4. 
pag. 874. Sp. Le Camara fe nomme auffi Sureau de l’Amérique. 

LE FIGUIER D’INDE. 

Fit tu Indien , major levis. Pluk. alm. 146. & 8. Opuntia maxima , Sloan. jam. 194. Caftas Cocbi- 
nillifer. 19. />. 670. Linn. 

L E Canacorus eft une plante vivace qui naît entre les tropiques en Afie , en Afrique & 
en Amérique. Cette plante pouffe de fa racine nodeufe plufieurs tiges à la hauteur d’environ 
quatre pieds, groffes comme le doigt, nouées d efpacc en elpace comme les rofeaux ; fes feuilles 
font amples, nerveufes, pointues à leur extrémité, d’un verd pâle, d’un goût d’herbe mêlé 
d’un peu d’acrimonie. 

Le Camara du Jardin du Roi d’après lequel je donnecelui ci, efl un Arbriffeau de lagroiïeur 
d’un grofeillier, il vient de l’Améiique Méridionale. Ses tiges font rondes ayant une moële comme 
le Sureau, elles font nodeufes & raboteufes, d’une couleur brune. Sa feuille eff grenue, légère¬ 
ment dentelée; fes fleurs font ombelées, petites, faites en jafn.in & panachées. 

Le Ffguifr d’Inde vient de la Jamaïque & de l’Amérique Méridionale. Cette plante eff vi¬ 
vace, & fait une efpéce d’Arbrifleau fans tiges. Ses fleurs font en rofe, mais fans odeur ; fon fruit 
ne mûrit, ni ne groffit point dans ces pays-ci. Il vient en Efpagnc, en Italie & en Provence; 
où l’on trouve une efpéce de ces figues qui piquent comme les orties. Le goût de ce fruit eft fade 
& douceâtre. La feuille de cette Plante mile dans la terre & renverfée prend racine. 

Nota. Je ne donne pas la direction de la fleur & du fruit de ces trois plantes ,ni celli de la fleur a Crapau. 
Je dois examiner de nouveau ces plantes , & je remets ce qui me refle à faire fur ce fujet à la prochaine qua¬ 
rantaine & dans la Table de la Planche IX A 


Suite de la VP Dijfertation. 


parle défaut de la plante ptètenAüe\m8\e.Ces*xpériences 
■font répétées foigneufement fur mes fenêtres , cette année 
ici 1767 , & j'en donnerai le réfultat dans mes premiè¬ 
res quarantaines. On verra peut-être que dans la clajfe du 
Ricin même , les fleurs prétendues mâles , que je dis ac¬ 
tuellement glandes des utérus jie feront que des fleurs avor¬ 
tées , comme dans les prétendues fleurs mâles des plantes 


Je fuppofois dans préfente Diflèrtation que le Mû¬ 
rier de la clafïe du Ricin étoit une plante parfaite qui 
avoit fes étamines en fleurs fcparées des utérus , com¬ 
me dans les Mays ou Bled turc , Si qu’alors les glandes 

des utérus ou étamines étant fuprimées,on interrompoit de Chanvre & de Mercuriale. 
la génération des femences ; de forte que les Mûriers de 
la clafle des Dixcia dévoient être alors des Mûriers fte- SEPTIEME DISSERTATION 

rils dans les deux fexes prétendus, parce que les mâles 

navoient que des étamines fans utérus, & les préten- Sur les prétendus infiniment petits des germes , & f ur q es 
dues femelles n avoient que des utérus fans leurs glan- Moules perpétuels, independans du temps. 

des ou fans leurs étamines: ainfi Camerarius a t rd de 

ne pas s’expliquer de quelle efpéce étoit le mûrier fur On peut fuppofêr dans l'expérience de la feuille 
lequel il a fait fes expcriences. Le Mays enfuite duquel de Figuier qui prend racine , que les feuilles le font 
il dit s’êtr-e fervi eft de la clafle du Ricin & du mûrier Succédées. En mettant celle-ci dans la terre elle a 
monoecia ; il fe pouvoir auffi 'qu’en coupant les glandes fuivi le cours végétal de l’embrion primitif qui a com- 
feminales, féparcesdes utérus, qu’on appelle fleurs ma- mencé la plante; comme dans les fraifiers qui fe per¬ 
les, la génération fut interrompue. Mais au chanvre fon pétuent parcoulanr, ce qu’on appelle développement 
expérience n’a pas réufli par la tuppreflion des fleurs ma- de parrie. Mais ici la feuille eft renverfée, & la partie 
les, c’eft-à-dire, des plantesà fleurs prétendues mâles* qui devoit fournir une feuille fournit une racine ; & à 
la fleur porte graine , adonne fon fruit parfait fans ger- l’endroit que la feuille renoit avec une autre feuille, 
miuation étrangère, ce qui doit arriver à la Mercuriale; où il ne devroir paroître que des racines ou des filamens 
malgré ce qu’en dit cet Auteur : & fuppolc que le prolonges, ilfort une fenille. Ce n’eft alors plus un dé- 
Chanvre femele, comme il dit lui-même, ait fécondé, veloppement. C’eft ncceflàirement une filtration inverfe 
8 c qu’aucontraire la Mercuriale femele ait péri (ans des glandes qui allimiient les particules de la feve, & 
faire fa graine, après la même fupprelïïon; l’expérience leur font prendre des formes par leur aflemblage : car 
du Chanvre fuffit, & prouve que la Mercuriale portant le développement doit être fixe, & demande l’infini qui 
graine a périt fans générer, partout autre accident qu eftlachofe la plus ridicule , comme j’ai déjà dit. 


La feuille du Figuier d’Inde doit être rnife an rang 
I des tiges des autres plantes, qui prennent racine &poul- 
l'ent des nouvelles tiges, des feuilles, des fleurs 8 c des 
I fruits. J’ai planté à Nice au bord du Var des branches 
I de Peupliers du haut & bas, elles ont poufle des racines 
de leur partie fupérieure, enfoncée dans la terre , & 
dès tiges de la partie inférieixte-qui étoit Ten Pair. G’eft 
ici la même expérience , & ce font les mêmes raifons 
8 c les mêmes conféquenees. Ce que j’ai cependant ob- 
fervé de plus particulier 8 c en même-temps de plus fa¬ 
vorable, avec les branches de Peuplier , i°. ceîl que les 
branches ou tiges que jeplantois en terre, ainfi ren ver- 
fées, étôifcnt affilées avëc une hache & pointues, pour 
être plus facilement enfoncées à coup de malle, i°. que 
j’avois foin que l’écorce qui eft allez unie , dans cette 
efpéce d’arbre, n’eût aucun bourgeon; 3 0 . que les ra¬ 
cines malgrécela fortoient de l’écorce, & prenoient 
nalffance des poresles plus ferres. 4 0 . Que fi par hafard 
il y avoit des bourgeons fur l’écorce ; ces bourgeons 
érilToient & ne poulfoient point de racines. j°. Que les 
, curgeons qui croient à Pair, quoique d’une direction 
1 j laverie fè redrelfoient, & continuoient leur végétation. 

J Si le développement avoit lieu, pourquoi les Cicatri- 
j cules de la feuille de Figuier, qui font les endroits par 
| où Portent les feuilles dans Pair , 8c les racines dans la 
| terre, feroient-elles différentes des branches qui ne 
j pouffent que des bourgeons en Pair, 8c periffent dans 
la terre ? Le lieu du développement doit être fixé, les 
cicatricules de la feuille de Figuier d’Inde qui font, fes 
j nœuds & fes bourgeons, devroient également périr 
dans la terre comme les bourgeons des arbres, & les 
. branches d’arbres ne devroient point former des nœuds 
où il n’y en a point, -8c poufïer des racines dans les en¬ 
droits où il n’y en auroit jamais eu, ni bourgeons ni 
racines. Gela eft fi vrai, que dans une groflè branche de 
Peuplier d’Italie dont je me fuis fervi, au bout de trois 
mois j’ai eu foin de couper toutes les racines qui avoient 
pouflés de cette branche, & il en eft pouffé un mois 
après d’autres à côté , & cela tant qu’il y a eu d’écorce 
à la partie qui étoit enfoncée dans la terre ; & au con¬ 
traire aux pareilles branches que je laiffois dans l’état de 
leur première végétation, il y reftoit des efpaces entre 
les racines où il ne foxtoit jamais d’autres racines ni de 
bourgeons. 

Tout en général dans les végétaux démontre une 
formation de nouvelles parties & de nouveau corps par 
lafèüle filtration des glandes : la feve fitôt qu’elle trouve 
jour dans un végétal, fe fait place & entre dans fes 
glandes. Le fangdans les animaux, & la feve dans les 
plantes, portent avec eux toutes les parties de la forma¬ 
tion des corps dans ces deux régnés, fans les glandes 
q\it filtrent 8 c affimilent les parties il n’y auroit rien 
de formé ; il a fallu des glandes pour commencer à fil¬ 
trer, 8 c ce font ces. glandes qui ont été créées. Ce font 
ces glandes créées, qu’on veut cependant appeller le 
tout toujours vivant , & on ne compte pour rien toutes 
lés produirions de ces glandes; on veut que leur exif- 
tance foit éternelle. 

C’eft la nature de la glande qui forme l’efpéce ; ainfi 
l’efpéce Ce perpétue par la filtration des glandes qui fe 
reproduifent dans l’efpéce qui leur fert de foutient & 
d enveloppe. Mais les premières glandes qui font les 
vraies matrices primitives, ont commencé 8 c font for- 
ties des mains d’un créateur. Elles 11e peuvent point 
exifter hors des corps qui les raflèmblent, leur exif- 


tance éternelle & vague eft‘une illufion ; ces glandes 
voltigeoient, dit-on, & voltigent encore, dans l’efpace 
immenfe de l’univers, & s’il n’y avoit pas tous les corps 
qu il- faut pour des contenir, elles s’affembleroient pour 
en créer d’autres. Idée qui ne porte que fur des mots. 
La glande même eft un corps complet 8c argonifé, elle 
a des pores, des feuilles, des valvules, & elle n’eft rien 
hors du corps. Cependantla glande n eft point une mo¬ 
lécule , car on doit entendre par molécule un point, 
un areme fans organe, autrement la molécule feroit un 
corps. Il faut que les élémens qui pafTent à travers les 
pores d^une glande, 8c qui font retenus ourejettés par 
fes valvules, foient infiniment plus l'ubtils que les po¬ 
res des glandes qui leur fervent de conduit. Ces élémens 
ne font alors qu’un aflèmblage & une contiguité de 
molécules différentes, fimples, fans organes & inani¬ 
mées ; pouflees par un agent à travers les glandes, dont 
nous parlons, qui s’aifimillent, fe défuniflènt, fe joignent 
& fe féparent par le moyen de la feule organilation 
de ces glandes & de l’aétion qui leur eft communiquée 
pour cet effet par l’agent qui les impulfe : ainfi le terme 
de molécule organique eft contradi&oire.Les glandes de 
toutes les efpéces, dans le régné animal 8c dans le régné 
végétal, font des corps créés & non pas des molécules: 
ces corps fervent à former d’autres corps, & les molé¬ 
cules fans organe ne peuvent former des corps ; elles 
ne forment que des élémens. Ce n’eft que par le fecours 
des glandes, comme je viens de dire, qui les dirigent, 
qu’elles entrent dans la compofition des corps. Par cette 
explication on ôte le louche qui fe trouve dans le mot 
de molécule organique. La confufion des mots 8c l’appli¬ 
cation faulfe qu’il s’en fait dans les fciences , quelque¬ 
fois embrouille. J’appelle ici Glandes, les petits corps 
dont nous fommes parfemés, & que tous les Anato- 
miftes connoilfent. Les Plantes, de l’aveu de tous les 
Botaniftes, font auffi parfemées de glandes. Si on vient 
enliiire appeller ces glandes des moules , comment pou¬ 
voir s’entendre 2 Un moule dans le corps animal 8c dans 
les végétaux, eft ce que l’on appelle vifeere ; c’eft un 
comjjofé de glandes, rien n’eft: plus démontré que cette 
verite. Si on appelle enfuite moules les corps, les indi¬ 
vidus , en un mot, les hommes, les animaux, les plan¬ 
tes, on aide encore à la confufion ; car les individus ne 
font.pas des moules, mais des corps organifes qui con¬ 
tiennent un ou plufieurs moules. Dans l’homme & les 
animaux, les véhicules feminales font les moules; mais 
les hommes 8c les animaux ne font pas des moules. 
Dans les plantes, les piftiles font des moules, mais les 
plantes ne font pas des moules, 8c on ne peut pas dire 
qu’il ex'ifte un nombre déterminé de moules capable de 
sdjjimiler. Les moules ne s’allîmilent pas, ce font les 
glandes qui s’alfimilent pour former les moules. Ainfi il 
faut diftinguer les moules des individus, dont les mou¬ 
les ne font que partie; & cette matière vivante qui eft en - 
tiérement abforbée. par les moules exiftans; qu’eft-elle donc 
cette matière vivante, que les moules abforbent ? Les 
moules ne peuvent rien abforber de vivant; ils occa— 
fionnent les formes, affimilent les atomes Stlesparci- 
cules des élémens :l’Agent univerfel dansles plantes leux 
donne la vie végétale , & dans les hommes l’a me met 
ces parties en action.On 11e peut échaper ici ces princi¬ 
pes. Les Riens fur lefquels on fe fonde font bientôt dé¬ 
truits. Les animaux ont une ame différente de la nôtre; 
mais ce n-'eft pas la matière vivante qui les fait agir. Ma¬ 
tière vivante,! ftfprit materiel! 








Planche 0*1 


PLANTES CURIEUSES ET ETRANGERES. 

LA FLEUR A CRAPAUDS D’AFRIQUE. 

C Ette Plante eft confervée dans les Serres du Jardin du Roi , elle eft fort curieufe ; ce qu’elle a 
de plus particulier, c’eft répaiffeur de fes pétales & leur roideurj elles font tachetées de di- 
verfes couleurs. On trouve aufli cette plante dans quelques Serres particulières ; je nai pu donner 
ici fon hiftoire naturelle , ni fa difle&ion, ce que je réferve dans une autre Planche. 

TROISIEME DISSERTATION 

Sur la végétation des Plantes par Péleclricité 


Suite de la fécondé Dijfertation de la Table 
précédente » 

Le vagin du côté droit embrafloit l’orifice interne dé 
fon utérus, comme celui du côté gauche} chacun de ces 
orifices internes étoit contigu avec le col fie le fond de leurs 
utérus, & fe trouvoient féparés de même que les vagins, 
par une cloifon allez épailfe, qui fe continuoit jufqu’au tond 
des utérus fie les féparoit totalement} enforte que leur ca¬ 
vités fe trouvoient par ce moyen divifces en portion droite fie 
en portion gauche, lefquelles n’avoient aucune communica¬ 
tion enfemble, & formoient deux matrices très-diftmétes. La 
cloifon nctoit pas formée d’un feul corps, mais de deux cloi- 
fons adollées comme celles du madiaftin dans la poitrine, & 
celles des poches du Dartos dans le fcrotum. 

Chaque utérus n’avoir qu’une feule trompe, un feul ovaire 
& un leul ligament large fie rond, Se un feul cordon de 
vailfcaux fpermatiques. . 

M. Eifenman & Jacobi n’apperçurent qu’un clitoris aux par¬ 
ties externes de ce fujet, il étoit fitué directement avec fon 
prépuce fous la commiffure fupérieure des grandes lèvres , 
comme cela fe voit ordinairement. . . -, . 

L'uretrc étoit fituée fous le corps du clitoris au-dellus de 
l’union des deux vagins, il avoir fon orifice entre les deux 
nymphes fous le gland du clitoris à quelque diftanee au-deflus 
de la cloifon qui féparoit les entrées des vagins. 

M. Eifenman annonce dans un imprimé qu’il a fait faire * 
& une gravure deflinéc fous fes yeux, & furie fujet même, 
qu’il conferve les mêmes parties dans lefprit de vin; & 
d’après lui j’ai gravé la figure que je répété dans mes Ta¬ 
bles anatomiques, ainfi que celle des hermaphrodites. , 

Par la première obfervation on voit que les tefticuies étant 
fortis du bas ventre, 8 c fufpendus dans leur fcrotum , la 
monftruofué n’étoit dans la verge & dans le vagin que comme 
dans les obfervations fuivantes ; c’eft-à-dire, une verge fie 
point de clitoris, & des brides qui concouroient de l’extré¬ 
mité du gland & formoient l’entrée du vagin. Apres la mort de 
cet hermaphrodite , fl elle a été diflequée, on aura trouve 
un utérus fans ovaire, mais aboutiflant aux tefticuies ; ce qui 
peut fe voir dans la troifiemé obfervation. . 

Par la féconde obfervation, on n’apperçoit point de telti- 
cule ni de fcrotum, mais la verge tient heu de clitoris, & 
les brides de l’extrémité du gland forment l’entree du vagin , 
ou des nymphes allongées, comme j ai obiervé moi-meme fur 
le même fujet, conjointement avec M. Mertrud ; puifque c’eft 
moi qui dellïnai fie donnai au public la même hermaphrodite. 

Dans la troifieme obfervation, l’ovaire eft en fituation, 
d’une part, 8 c le tefticule prêt à fortir du vagin , dans le 
côté oppofé ; ce tefticule avoit fes canaux déférens & fon 
épidydime , & l’ovaire fes ligamens & fes trompes ; la verge 
en fituation & point de clitoris, & le refte des parties comme 

aux autres hermaphrodites. 

La quatrième obfervation eft entièrementdecifive : caries 
véficules féminalcs, qui dans les femmes fe réunifient en une 
feule cavité pour former l’utérus, dans le fujet de M. Eifen- 
man, reftent féparées, & forment deux utérus & deux orifi¬ 
ces internes, & la cloifon qui fépare les vagins n’avance 
pas plus que le méat urinaire , & ne tient point au gland, n’y 
ayant en cela qu’un feul vagin antérieur ; ce qui décide en¬ 
tièrement la queftion dont il s’agit. 

D’où l’on peut conclure que fi dans les animaux ou 
dans l’homme, il n’y a qu’un feul fexe ; mais divifé en¬ 
tre deux individus, par des formes différentes, pour fervir 
à la génération : dans les végétaux, ce fexe univerfel n’a pas 
befoin d’être diverfement conformé, puifque les plantes n’ont 
pas befoin de s’accoupler. 


de la Terre . 

L’Atmofphère fe forme par la force aélive de la rotation 
de la Terre , & la Lune ne manque d’athmofphèrc qu’à caufe 
que fa rotation eft lente & ne donne par conféquent aucune 
éleélricité, puifqu’elle ne fait le tour de fon globe fur elle- 
même que dans environ un mois ; de plus, parce qu’elle a 
une moindre étendue de furface que la Terre, & bien moins 
de vîtefle 8c de frottement entre fa fut face & l’air fubtil 8c 
comprimant qui l’entoure. 

L’élévation des nUages & des vapeurs vient de la même 
caufe. La formation du Tonnerre , les feux faint Elme , les 
volcans, les tremblemens de terre , les aurores boréales , 
l’apparition des Comètes, la végétation des Plantes, la lueur 
des phofphores, la flamme des chandelles, celle qui dévore 
& s’attache aux matières combuftibles, &c. tous ces météo¬ 
res &c ces phénomènes ignés 8c aétifs fe démontrent par la 
la feule électricité journalière 8c continuelle de la Terre , 8c 
demandent des diflèrtations particulières & plus étendues que 
jé n’avois fait dans mon mémoire académique à Dijon. Ce¬ 
pendant je ne traiterai ces matières que l’une après l’autre à 
l’égard des plantes, pour ne pas confondre tant d’objets qui, 
naturellement, découlent de cette fource, dans laquelle il ne 
fera plus queftion que de puifer, fi une fois elle eft bien établie. 

Je crois jetter les fondemens de cette hypothèfe en confi- 
dérant la forme , la fubftance de la Terre, compofée de 
tant des parties falines, vitrifiqiies, bitumineufes, lulphu- 
rCufes, &c. & fon mouvement ; fie la comparant alors à la 
boule de foufre en rotation. La vîtefle du mouvement de 
notre Globe, & fon frottement fur l’air qui la comprime , 
fdnt bien au deflùs de ceux de la boule que nous lui com¬ 
parons ; & la force aétive du foleil qui l’impulfe 6c l’échauffe 
par fes rayons ( i ) vaut bien la chaleur de la main : ainfi 
rien ne s’oppofe aux caufes de l’élcéfcricité du Globe terreftre. 
Le méchanifme de l’éleélricité n’étant pas autre chofe qu’un 
mouvement rapide d’un globe ou d’uii tube de matière élec- 
trifante pofé dans l’air fie échauffé par le frottement. 

Les Plantes qui font inanimées, fie qui n’ont befoin d’au¬ 
cune activité qui leur foit propre pour croître & générer, 
font continuellement vivifiées par l’aéïion de l’éleélricité dé 
la terre. Cela eft fi vrai, qu’elles périffent tout aufli tôt qu’on 
les fépare de cette ame végétale. En effet, la Terre eft lame 
des^ végétaux , ainfi que des minéraux, & de tout ce qui 
croît fie généré dans fon fein fie à travers fa furface. C’eft par 
les pores de leur racines que cette éleéfricité impulfe les 
parties de feu, fie ces parties ignées confervent toujours leur 
activité au moyen de cette continuelle éleélrifation pour di¬ 
later fie augmenter les fibres qui conftituent les tiges, les 
feuilles fie les fleurs; fié d’une autre part, cette aélion de la 
matière éleélriquc ou du feu, impulfe fie entraîne les fels 
délayés, les fucs, la fève , en un mot les huiles fie les parties 
fulphureufes fie bitumineufes que la terre contient en abon¬ 
dance , fie les porte dans les glandes de la plante qui fépa- 
rent à propos , comme à travers des cribles, ces diverfes 
particules pour former les diverfes parties qui la compofenc 
fie fur-tout pour colorer leur fleur fie leurs feuilles, fie donner 
à leur fruit fie à leur racine le goût, la faveur Se les qua¬ 
lités qui leur font requifes : c’eft pourquoi, dans la même 
terre, fie à côté l’une de l’autre, dans la claflè des herbes, la 
laitue porte fa douceur , fie la chicorée fon amertume ; 
l’Oranger, dans celle des arbres, porte l’acide agréable de 
fes fruits, fie le Figuier, le miel fucculent qui renferme fes 

(i) Syftêmc que je donnai au public que j’éus l’honneur de dédier 
au Roi en 17 ;o, ious le titre de C roagenejic , ou Syftémc de l’Univers. 



graines : ce qui arrive Couvent parmi ces végétaux en entre¬ 
laçant leurs branches & leurs racines. 

On a mal penfé lorfqu’on a cru que les plantes avoient une 
ame végétale qui faifoic les fondions nécellaires de leur dé¬ 
veloppement , Sc de plus , de croire par contradiction, & en 
même-temps que les animaux étoient des machines, qui ne 
Ce mouvoient que par l’adion que les objets imprimoient 
fur leurs Cens ; mais l’une & l’autre de ces fuppofitions, 
contraires aux obfervations les plus (impies & les plus ap¬ 
profondies , n’ont aucune vraifemblance. Les animaux fe 
meuvent Sc ont des forces bien fupérieures à l’aCtion des objets. 
Un cheval, par exemple , qui traîne un poids , s’il ne rece- 
voit l’a&ion des fes mufcles que par la réflexion de celle des 
objets, &£ que cette adion ne fût qu’ainfi réfléchie, comme 
on le prétend , les condu&eurs uferoient leur fouet fans fruit, 
& le cheval ne bougeroit de la place : l’impreflion du fouet 
même ne pourroit fervir de fupplément : la feule intelli¬ 
gence ou l’appréhenfion de la douleur qu’occafionnent les 
coups redoublés le font avancer, parce qu'il a un ame aCtive 
qui commande à fes mouvemens & dirige vers les mufcles 
convenables les forces dont elle eft maîtreflè. Une plante, 
au contraire , bien différente d’un être vivant, d’où tireroit- 
elle fes forces? de fon ame végétale 1 Seroit-ce par des 
mouvemens propres & fpontanés qu’elle impulferoit fes fluides 
aCfifs? qu’il faudrait quelle eût , fi elle vivoit par elle-même 
fi elle agifloit comme les animaux , qui croilfent parce qu’ils 
ont des nerfs & des vaifleaux fanguins, mis continuellement 
en aCtion par la vie, c’eft-à-dire, par l’aCtivicé qui leur eft 
propre, fans dépendre aucunement de la Terre, phénomène 
que nous voyons à tout inftant , ce que nous ne faifons 
que (uppofer mal-à-propos dans les plantes, qu’il faut atta¬ 
cher à la Terre pour les faire végéter. 

La Terre anime donc les plantes, & c’eft dans fon fein 
ne leur femence commence à végéter ; il eft vrai que l'aCtion 
u Globe s elévant jufqu a la hauteur de I’athmolphère , les 
oignons végètent fans être enfouis : mais il faut obfcrver 
qu’ils touchent à la terre par leurs fupports, & qu’ils végè¬ 
tent dans la faifon tempérée jufqu’à leurs fleurs, mais cette 
foible végétation ne va pas jufqu’à la maturité du fruit ni 
| jufqu a leur graine complettc par conféquent, & n’eft qu’une 
végétation imparfaite nourrie de la pâte , ou pour mieux 
dire, de la fubftance de l'oignon, dans laquelle eft implanté 
le germe, comme s’il étoit dans une portion de terre. 

On ne s’eft pas contenté de donner une ame végétale aux 
plantes, on a voulu les faire participer du régné animal fous 
le nom de Zoophites." Ces (ubftances organifées , dit-on , 
»> ont exercé de tout temps la fagacité des plus habiles Na- 
» turaliftas : placées fur les limites des deux régnés, elles fem- 
» blent les reunir, &c. „ Mais les faits démentent toutes ces 
prétendues obfervations : car le corail, fur lequel on fonde 
de grandes conjeCfores, n’eft: qu’une plante marine attachée 
par fes racines fur les roches, Sc les infc&es qui l’habitent, 
& qui en font leur pâturage, la pénétrent dans l’intérieur de 
fes branches, comme les vers qui font fur terre dans les 
fruits, & même dans les bois des végétaux. Souvent les vers 
ou les polypes , attachés à d’autres productions , ont été 
regardés comme la partie animale de la plante. 

La Terre, par fon éleCtricité , anime les plantes, mais elle 
ne produit pas leurs femences, elle ne fait végéter que celles 
que Dieu a dépofées dans fon fein} elle ne fauroit , par 
exemple, former une amande fans amandier ; c’eft: pourtant 
de l’amande feule qu’a été produit le premier amandier, 
& ainfi de toutes les plantes & de tous les arbres qui multi¬ 
plient par graines fur fa furface. Les champignons qui naif- 
fent avec des formes régulières, mais fans organe, & dont 
quelques Auteurs difent avoir obfervé les graines fans fleurs 
& fans utérus, & les étamines (èmblables à la poufliere , ne 
font que des végétations tirées des racines des végétaux or¬ 
dinaires , comme les biflus , dont les filets imperceptibles 
tiennent à celle des arbres ou à celle des plantes; Sc ces 
végétations fe forment par la force aCtive de la terre qui les 
dirige félon les corps qui fervent à leur production. 

Ces végétations ne portent aucune graine : on a confondu 
peut-etre avec les graines ordinaires, certaines parties glo- 
buleufes que l’on voit au microfcope ou à la loupe, difper- 
fées dans la fubftance du champignon , & des gouttes infen- 
fibles de rofée fur les petits filamens des biflus, qui peuvent 
auflî être des gommes légères Sc en petites larmes arrondies. 


Les germes de la génération dans tous les individus du 
régné végétal, ont des parties féparées dans la plante où ils 
fe forment, & s’attachent par le moyen de diverfes organes, 
Sc ne font jamais confondus avec fa fubftance entière, comme 
on le prétend dans les champignons, ni femés fur la furface 
des corps, comme on veut le faire accroire dans les biflus. 

On fait aufli naître les champignons fur des couches de 
fumier de cheval, où les parties végétales ne font pas en¬ 
tièrement digérées, & qui, par ce moyen , fervent d’organes 
à leurs productions ; leur prétendue graine n’a jamais exifté : 
en les faifant tremper dans l’eau pour les ramollir Sc en 
extraire les graines, comme plufieurs perfonnes ont eflàyé , 
en arrofaot enfuite les couches de cette eau : on n’a pas plus 
augmenté leur végétation qu’en les arrofant avec de l’eau 
toute pure. 

Les moufles qui naiflènt fur terre font différentes entre 
elles; les unes ne font que de l’efpecedes champignons, & 
font plattes Sc de plufieurs couleurs : elles font fans organes 
Sc fortent des vieux bois, fur des murs , fur des roches & des 
pierres humides, mais à l’ombre : elles croilfent fur la terre & 
fur les corps qui en dépendent par l’aCtion éleCtrique de notre 
globe, comme les cheveux viennent aux hommes, les poils 
aux animaux , Sc les plumes aux oifêaux. Mais celles qui ont 
des tiges, des racines & des feuilles, ont leurs graines im¬ 
perceptibles à l’œil nud, & qu’on obferve au microfcope, qui 
voltigent après leur maturité Sc fc répandent en divers lieux. 
Elles génèrent comme les plantes ordinaires, Sc entrent dans 
leurs claflès. M. Adanfon en admet dans fa cinquante huitième 
famille des plantes, treize fortes, dont il nous donne un très- 
grand détail. Ces plantes ne font chez nous, prefque d’aucun 
ufage ; mais en Laponie , où la terre ne produit ni fruit ni ar? 
bres, elles fervent de pâturages aux Rennes, qui forment les 
feuls troupeaux & les feules bêtes de fommeaece pays; & 
ces peuples malheureux, qui ne jouiflènt que de la plus petite 
portion des biens de ce monde, n’ont pas d’autre feu que celui 
qu’ils tirent de ces plantes, qu’ils font fécher foigneufement, 
Sc dont ils font leur provifion avant d'être enfermés par les 
neiges dans les prifons auxquelles la nature les condamne, 
pendant fix mois de l’année. 

Les truffes d’Afrique, terfez. Afncanorum , (ont auffi des 
plantes comme les moufles dont nous venons de parler, qui 
fervent à leur tour d’aliment dans les lieux brûlés par l’ar¬ 
deur du foleil, où rien ne végété hors de la terre. Elles croif- 
fent dans les déferts deNumidie, au milieu des fables; elles 
ont une écorce qui porte leur graine, aufli difficile d appercc- 
voir que celle des moufles ; elles multiplient dans ces lieux en 
abondance, font d’un goût excellent, fortifient l’eftomac, & 
réparent les forces abattues, ce qui arrive fouvent parles ex- 
ceflives chaleurs de ce pays. Nos truffes forment de même 
leurs graines dans les tubercules de leur peaux. On en fait 
ufage dans leur entière maturité fi on veut les multiplier. 
Voyez le Journal (Economique d'Août 1765, & le Dictionnaire 
de Lemery. 

Les végétations pierreufes & les ruches marines qui vien¬ 
nent fur des rochers au bord des écueils, au milieu des mers 
& à leurs rivages, ne font pas des plantes ; ces dernieres que 
l’on voit dans les cabinets des amateurs, ne font que des 
nids d’infeétes matins, comme nos ruches d’abeilles maflones, 
formés en éventails, en gâteau ou en cônes ; les autres font 
des particules de diverfes matières impulfées & accumulées 
par l’éle&ricité & la force aétive de la terre, comme celles 
qui vont former les cornes des cerfs, par le fecours de l’impul- 
fion de leur fang & de leurs efprits. Ces impulfions font végé¬ 
ter, & arborifent des parties tendres & fluides, qui deviennent 
enfuite folides fur le crâne des taureaux, des beliers, &c. 
De même l’impulfion, dont nous venons de parler, fait croî¬ 
tre fur des rochers de ces fortes de végétations. La terre ne 
manque d’aucun fel; les eaux lui fournifTent les parties fluides 
qui les lient, fur-tout celles de la mer qui la pénétrent dans 
les endroits que nous venons d’indiquer. Ces végétations font 
autant de preuves de l’aétivité de la terre, que je démontre 
aujourd’hui. On peut comparer fon aélion à celle du feu 
des Chymiftes, qui par fon aétivité Sc le fecours du mercure , 
fait végéter les métaux qui s’arborifent alors de la même 
façon que les parties pierreufes, & forment des branches, 
des efpéces de feuilles, Sc des fruits fort imparfaits. 

La fuite dans la Table fuivante. 
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